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Le bâillon
LE PARTI LIBERAL RESISTERA JUSQU’AU BOUT A CET AT­

TENTAT AUX LIBERTES DU PEUPLE. - CLOTURES AN­
GLAISE ET AMERICAINE

A. Borden a donné avis qu’il proposèra, ce soir, des amendements 
aux réglements de la Chambre afin de limiter, au gré du gouverne­
ment et de sa majorité, les débats parlementaires.

Ces amendements sont d’un caractère tellement arbitraire que 
l’on y reconnaît tout de suite la main de “Bob” Rogers et la men- 
talité du gouvernement Roblin, dont on veut importer les méthodes 
nu parlement canadien.

Nous nous trompons fort où il se trouvera parmi les députés 
conservateurs des gens qui regimberont contre cette mentalité.

Dans tous les cas, le parti libéral se lèvera comme un seul hommo 
A la chambre et dans le pays, pour protester contre cet étranglement 
de la liberté de la parole au parlement, qui est la sauvegarde néces­
saire de toutes les antres libertés.

Le parti libéral au pouvoir a été vivement sollicité d’avoir re­
cours à quelque mesure de ce genre, lorsque M. Borden et ses amis, 
dans 1 opposition, abusaient pendant des semaines de cette liberté 
de la parole et enrayaient la marche des affaires publiques. Mais 
notre parti a toujours refusé de s'en faire un expédient pour couvrir 
sa responsabilité ; et ce sera à la honte de M. Borden, d’avoir pré­
féré 1 emploi de la force brutale à la solution constitutionnelle qui 
s offrait comme alternative, l'appel au peuple.

Coïncidence curieuse
LES CADENAS DE M. PELLETIER ET UN AVIS CONCERNANT 

LES COLIS POSTAUX.

Votcl un point de l'affaire de cade-I de colle pottaui. Il noue faut, par 
nae qu il faut mettre en relief. conséquent, beaucoup plus tic. cadenas

Au moment oû l’on soulevait, A la iqu’autrefois !”

Le texte des amendements qui ont été déposés devant la chambte 
comporte trois articles.

Le premier supprime la discussion de toute motion qui n'est pas 
sur les ordres du jour, sauf une motion d’ajournement, et les mo­
tions d’ajournement ne sont admises qu’à la discrétion de l’orateur.

Le second article établit la “clôture”. Il permet à un ministre 
de demander qu’un débat déjà ajourné ne soit pas ajourné de nou­
veau ; mais soit soumis au vote avant la fin de la séance. Sur 
cette demande, les débats sont restreints à des disconrs de 20 minâ­
tes au maximum, chaque député ne devant parler qu’une seule fois — 
même en comité génér*l — et le vote devant être pris automatique­
ment sans autre discussion, à 2 heures du matin, si la discussion a 
duré jusque-là.

Et le troisième supprime d’uu trait de plume la faculté considé­
rée jusqu’ici comme un des boulevards de la liberté du parlement, 
eelle de proposer une motion de non confiance en amendement à toute 
motion dn gouvernement demandant l’étude en comité du budget ou 
d’une loi de finances.

Chambre doe Communes, la question 
de l'achat par M. Pelletier.de 3.">0,000 
cadenas, le ministre des Postes eut 
un instant de désarroi.

Mais cet esprit plein de ressources 
I ne reste pas longtemps A quia. Il fit 
donner avis, sur les procès verbaux 

•de la Chsmbre, qu’il présenterait, 
"Plus tard” un bill concernant les 

| colis postaux.
C'est tout simplement un bouclier 

que M. Pelletier se mettait devant 
lui pour parer, si c’est possible, aux 
éclaboussures qui pouvaient l’attein- 

1 dre lors de la discussion de ce "bood- 
■lafre”.
1 Et, dès le lendemain, le départe­
ment des Postes se trouvait apparem­
ment. en mesure de fournir les rensei­
gnements demandés au sujet des fa- 

! tneux cadenas.
Si quelqu’indiscret ' s’étonnait que 

1 cet avis de la présentation du bill 
des colis postaux ait été donné ce 

ijour-là, M. Pelletier, d’après le précé­
dent établi par M.Rojrers, répondrait: 
"Simple coïncidence !”

Coïncidence, d’ailleurs, heureuse, 
car si quelque ami lui reprochait cet­
te commande de SSO.OOO cadenas d'un 
coup, M. Pelletier pouvait dire : 
"Maie nous allons établir un service

Il est vrai que la commande des 
cadenas n été donnée ferme et défini­
tive, tandis qua le bill des colis pos­
taux n'est encore <yi’A l’état de nébu­
leuse très indistincte. Hi l'on deman­
de A M. Pelletier 4es détails sur ce 
bill, il répond qu’il ne peut pas en 
donner encore.

Et cela se comprend. Le service des 
colis postaux est affaire d’intérét pu- 

i blic ; c’est une affaire qui intéresse 
tout le monde en pénéral ; mais per­
sonne ou A peu près en particulier. 
ÇA peut attendre.

Tandis que l’affaire des 3.’>0,00fl ca­
denas. bipre ! C'est une autre affal- j 
re ! Il v a de pros Intérêts privés en 
jeu. Et c'est par conséquent très 
pressé.

Comme vous voyer. : entre l'avis du 
bill des colis postaux et la dlvulpa. 
tion du "hoodlape” des 3.r»0.ft(>0 ca­
denas, il n’y a qu’une coïncidence 
fortuite.. oh ! tout A fait de ha- ( 
sard !

Chose étrange, cependant ! Le pu­
blic, ni l’opposition n'a voulu croire 
A la coïncidence.

L’enquête, refusée en Chambre, est 
faite dans l'opinion populaire sur 
cette question.

res épouvantables. Elle ne rêvait que 
combats, qu’attaoues imprévues. Elle 
se croyait au bord de la mer, et elle 
voyait surpir des cuirassés A l’hori 
zon. Alors elle poussait des ens île 
frayeur, et elle avait la manie de de 
mander de l’arpent : "Des millions!... 
il me faut des millions !”

—Quelle bizarrerie !
— Autre étranpeté. Le nom seul de 

l'Allemagne lui donnait des crises 
d’hystérie.

— Et on n’a rien trouvé pour la pué- 
nr |

—Impossible ! il n’y avait plus en 
elle qu'un souffle de vie, qui va s'ar 
réter tantAt, dans quelques heures.

—Elle avait des amis ?
—Au début, de sa maladie, il en est 

venu beaucoup : puis reU a diminué 
graduellement. Depuis quelques jours, 
il ne vient plus guère que M. Gra­
ham.

Quelques cris indistincts montèrent 
soudain du lit.

-----C’est sa crise, me dit l'infirmiè-
re. Tl faut vous retirer.

Je retournai le lendemain.
La pauvre vieille était morte dans 

la nuit. On me tendit le carton of- ' 
ficlel :

"URGENCE : date d’entrée. B dé­
cembre 1912 ; décès, 1er avril 1913.”

Dans l’escalier, je croisai M. Gra- I 
ham qui gémissait :

-Hélas 
mais.

GRA1NDORGE.
——.......- . - -
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chanteurs reproduites parfaite­
ment sur ce merveilleux instru­
ment.

Allez A n'importe lequel de nos 
trois magasins de Montréal en 
tendre les voix des plus grand*

je ne m'en consolerai ja- Demandez une copie gratuite de notre encyclopédie musicale don­
nant la liste de plus de 5,000 régistres Victor.

de registres français par les

Les cadenas
Et l’opinion

L’affaire des cadenas 
a nos confrères de Joyeux

tion, s’ils daignaient s'en rapporter 
A l’Intelligence du parlement et des 
électeurs, et prouver maintenant que, 
la flotte anglaise étant largement 
suffisante pour défendre le coeur de

i inspiré A 
commentsl-

Québec souffriraient que l'on emplis- rce<
se St-Vincent de Paul d’une égale l-'un d>ux A calculé avec gaieté, 
proportion de protestante occupant combien de milles ces cadenas pou-

Toujoors en mains le plus grand assortiment 
artistes français les plus célèbres.

BERLINER GRAMOPHONE CO., Limited.
35.r) rue Rte-Cathertne-Onest. Phone Up 572 
415 rue Rte-Catherine-Ouest. Phone Up 241R 
488 rue Rte-Catherine-Est. Phone Est 2972

des positions impiJrtautes ? 
“Nous avons confiance que M. Bor-

vaient couvrir ajoutés les uns aux 
autres, ou A quelle hauteur ils pour­
raient atteindre en les empilant.

Un autre écrit ce qui suit :
“Canalejas, l’inventeur du régim*' 

du cadenas en Espagne, a eu un sort 
choses présentes A s* mémoire, il lui funeste. M. L.-P. Pelletier, directeur

général des Postes au Canada, con-

Ccs amendements sont évidemment inspirés de la pratique améri­
caine à la chambre des représentants, où Toratenr est le maître ab­
solu de la discussion et, par la manière dont il exerce ses pouvoirs, 
peut se faire l’arbitre autocratique de la législation au congrès.

Ils ne rappellent en rien les méthodes de clôture employées en 
Angleterre, et dont Tune permet à l’orateur, à la demande de deux 
cents députés, de déclarer un débat clos et de mettre au vote la 
motion débattue.

Remarquons que, en Angleterre, Torateur est un homme éminent, 
impartial, élu pour la vie, tant q*i’il est réélu dépoté. Il est, pur 
conséquent, indépendant des partis ; tandis que, au Canada, Torateur 
est un partisan avoué du gouvernement. Ensuite, en Angleterre, 
Torateur ne peut agir que sur la demande de deux cents dépotés. Ici, 
c’est un ministre qui dicterait à la chambre et à Torateur, s’il y a 
lieu, de clore un débat.

C’est 1h “clôture” américaine et non la “clôture” britannique 
que 1 on veut introduire à la chambre. De la part de jingos comme 
“Bob” Rogers et M. Borden, c’est une hypocrisie de plus.

Une autre forme de clôture, en Angleterre, consiste à faire déci­
der avant le commencement d un débat, qu'un vote sera pris snr 
telle on telle mesure, sur tel ou tel article ou groupe d’articles d’un 
bill, à une date fixe. C’est ce qu’on appelle la “guillotine” ; elle 
n’est applicable qu’aux débats en comité général.

Tandis que la “clôture” proposée par M. Borden s’appliquera à 
toutes les discussions et en supprimera les plus iatéressantes, celles 
qui permettraient, sur une motion pour une étude du budget, de faire 
une critique générale de la politique et de la conduite du gouverne­
ment.

l’empire, sur le théâtre dee opéra-1 den se rappellera que Kingston est 
tions décisives, il ne fallait plus son- j dans la province d’Ontario. Nous es- 
ger qu'A la protection des colonies, pérons qu’il ge rappellera la carrière 

Ce serait, il est vrai, te déjuger du juge Doherty. S’il tient ces deux 
complètement et se contredire effron
Ornent; mai. aoua 1m crojon, We^'*cl!,„d« ^ „.n la lin trafiqua du mlnl.tr. ma
•capables de le faire. «onnellement A 1 administration du drllgne. mais sa bravoure ét-ant A

Il leur resterait A prouver que les P^itencier de Kingston. Et c’est toute épreuve, il se lance lui aussi (
colonies seront mieux protégées par grandement nécessaire, tant au point dans le système du cadenas, sans se 
un. aaradre .tatlounfa a quint, jour.. <*« '« «mpêt.nc. qu. d. l'im- .oua.rdr^vtmr U ^.ut

,ou trois mois do leurs ports, que par , Partialité de l'administration.” tère. en achetant 350,000 cadenas A

, de» marines locales.
Vont-tl» profiter de la prochaine re- 

' prise des débâts sur le bill de l’aide 
I navale, pour faire cette preuve ; ou 
j bien
députés, vont-ils se contenter de ré* 

| pondre par le mutisme aux arguments 
de l'opposition, et de voter une me­
sure dont r”expo»é des motifs”, 

(Comme on dit au parlement français,

Le choix
$1.00 chacun, était, officiellement du 
moins, de protéger les matières poa 
taies pendant le transport dans les 
sacs. Mais après enquête, on décou 
vre que» ces fermoirs étaient destinés 
A cadenasser les portefeuilles dêjA 
boulonnés, A clore les tentatives d’en­
quête faites sur l'affaire Coderre, et 
A bâillonner l’Opposition sur la que*

Autonomie ou tribut ?
. » u ct»a ! Dom1cion comme l'Australie, ou co-e gouvernement Borden et ses :.* . . mi-civilisée comme les ties de la

Malaisie ?
Les bateaux payés par nous doi- 110,1 rnarinarde.

▼ent-ils stationner nu Canada, ou A M- Kodolphu Lemieux, ex-ministre 
Gibraltar ? ’ des Postes, s'est chargé du rêquisi-

t I t toire contre le contrat d,e VOntario
vient d'être complètement contredit) a. Improvement Company”, qui a four-

I fl 4 r» i 1A n *'An K1a«s ' ' ■»«•
par l’Amirauté anglaise ? | wrv.».

L’Amirauté A déclaré, par la bou-1 l* "Devoir'
noirs apprend que les 

cbe de M. Churchill, que le gouverne-; articles de M. Bourassa sont mainte-
i r\ A i n 1 U.-dft **.1 mm. «3 ! . |

nant lus “par de grands garçons auxment impérial n'avait pas besoin des 
dreadnoughts canadiens dans la mer 
du Nord. M. Borden va-t-il demander 
tout de même A sa majorité de voter 

, pour des dreadnoughts dans la mer 
du Nord ?

------------- -------------------
L’Orange Sentinel

et les préjugés
Voici un specimen tout A fait typi­

que de la campagne menée dans la 
j province d'Ontario, contre le parti 
, libéral, par le journal de M. Hocken, 
maire de Toronto, 1’"Orange Senti­
nel”. C'est A propos de l'administra 
tion du pénitencier de Kingston:

yeux noirs.”
Nous espérons que Thistotre va 

cueillir ce précieux renseignement.

Le nouveau tarif

Mais de quelque couleur qu’elle soit, toute restriction à la liber­
té de discussion, toute mesure arbitraire visant à restreindre une li­
berté quelconque, constitue une entrave à l’exercice du droit que le 
peuple, sous notre constitution, possède de se gouverner lui-même. 
Et le parti libéral, le parti du gouvernement du peuple par le peu­
ple, y résistera de toutes ses forces, intellectuelles et physiques. U 
défendra les droits et les libertés du peuple aussi longtemps qu’il lui 
restera une voix, un souffle.

On a découvert que l’hon. 
te est aussi un poète.

Un petit poème sur les cadenas de 
Pelletier s’impose.

------------------------------- —

M

BILLET DU MATIN

Que faut-il défendre ?
LES “DREADNOUGHTS” CANADIENS INUTILES DANS LA MER

DU N ORD.

"Voilà pourquoi dans un récent ar­
ticle, le "Rentinel” a signalé la cho­
se A l'attention de M. Borden. A 
moins qu’il n’y' porte prrsonnelle- 

; ment attention, le pénitencier va con­
tinuer A être une succursale de l’E-|
gliae catholique romaine. Malheureu­
sement le ministre de la Justice n'y 
voit rien A redire. Ba vision peut 

j être obscurcie par les prêtres. Il est 
I possible qu’il soit, obligé de faire ce 
'qu’ils lui disent.

"Mais assurément M. Borden n'est 
pas dans la même position. IL A 
ETE PLACE DANH LA POSITION 
DE PREMIER MINISTRE DU CA­
NADA PAR UN SOULBVEMENT j d’iodoforme, je parvins

ni les "caroublea” au gouvernement.
M. Rodolphe Lemieux a retrouvé sa 

vieille nt belle forme oratoire pour 
dêcadenaasor la vérité dans cet amas 
de ferraille, et il a tellement provo­
qué l’ire de son successeur que la 
Chambre a cru, A certain moment, 
qu'on se jutterait des boulons à la 
tête. L'ex-mlnistre ne s'est pas même 
servi de cache-entrée pour ouvrir cet­
te question, et il a déchiffré la com­
binaison d’un cryptogumme qui .selon 
ses affirmations, célait la présence de

"Le nouveau tarif américain lustl P,U8ieurB nmiB (,e M Pelletler 
fie ]« re** a» . . américain justi- ,e pftrtage (lei, b*nMice8. M. Pelletier»

a ta •• 11 conTen*lon douanlè- a jurè par saint Kloi, patron des ser­
re de 1911 , dit un journal tory. ruriers, qu'il était blanc comme neige 

Ce qui frappe surtout pour le mo- et Pur comme l’Himalaya. D'après 
ment, c’est que le consomm iteur des rRPP°rt8 868 «ubalternss, il a 
américain " établi qu'il fallait de 115 A 120.000

mer d une rédnr- cadenas pour le service des postes, 
soit un cadenas pour chaque groupe 
de 63 personnes. C’est peut-être IA 
le secret de la politique protection- j 
niste.

Le gouvernement aura-t-il assez de 
cadenas pour conserver le pouvoir, a 
près l'attentat des 35 millions, l'ê- 

M. Whi- lection d’Hochelnga et l^’Ontario Im­
provement Company ?”

d’une réduc 
tion du coût de la vie, et qu’il n'y a 
encore rien de fait pour le 
mateur canadien.

conaom-

Poète

Comment un Détailleur Réduit le Coût 
de ses Etats de Comptes

Uiobard^ F. Rnino, marchand dê- 
taillour d’épicories ot do viandes, à 
Sawtcllo, Californie, écrit :

Tou« nw** états de comptes men­
suels sont aujourd hui préparés en 
six heures. ^riVco à la machine à addi­
tionner. Il fallait auparavant à mon 
teneur de livres, à $16 par semaine, 
ei'nrj jours pour faire le même travail 
et puis les comptes n’étaient pas tou­
jours exacts. Vous avez eu do la 
difficulté à me vendre votre machine, 
mais après m’en être servi une se­
maine, je regrettais de ne l’avoir pas 
achetée depuis cinq ans.”

Tne machine Mur roughs a préparé h 
temps les états de comptes de M. 
Brune.

hile fait aussi tous autres genres 
île calcul elle sert tous les jours — 
vaut plusieurs fois ce qu’elle coôte — 
et vous pouvez l’avoir.

11 n’en coûte rien de la faire voir, 
dans votre propre bureau ou maga­
sin, sur votre propre travail ; dites 
un mot et nous vous enverrons la 
machine.

Burroughs Adding Machine Co.
\

R. N. AHERN. Oérsnt des ventes,
893 me Rt-Jao«u*e 
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Le Canada et
la France

vaincu, fait pleurer rt sourire, et — 
ce qui vaut mieux — fait penser. Je 
suis sûr que son élection au secréta­
riat perpétuel (que tout le monde a 
accueilli avec tant ne plaisir) a fait 
lA-bas un gros effet. Et ce sera tant 
mieux puisque nous en sommes A lut­
ter par la seule force des idées con­
tre la grosse artillerie des ballots de 
marchandise.

XXX

A Thôpital

Un article de M. Louis Madelin
. On ne saurait trop se pencher sur

Les relations sont reprises entre les ^ anada. Son passé, son présent et 
deux France, tous les jour» plus acti- 80,1 avenir 8°nt également passion-
ves. T'est bien heureux. Il n'y « pas "a"»8 Pour nous et je félicite M.Louis [d,,

. . . . w si longtemps que certains Français ~r?,0,u ‘ ’ ProfpB,,pur d*’ 1 Université de
Après avoir traversé d« longs cou- tenaient Québec et Montréal pour des Poit «r8 et ex-professeur à celle de

loirs, ouvrant brusquement sur des villes légendaires et le Canada pour , R ' , ne 8 **r<> P,lB con^,‘n^®
...n__ ,.i___u— ....... a., __ « de nous parler de "Nos amis les Ca-

roncentrée dans les eaux anglaises, de Or. M. Churchill qui, d'après M.

DES PROTESTANTB D’ONTARIO, 
précisément contre cet état de cho- 
ses. U devrait compter le nombre de

M. Borden, lorsqu'il déposa son'seraient suffisamment protégées, si la »Be!* Partisans au parlement, venus 
projet de tribut naval, le 5 déeem- flotte concentrée dans les eaux an- d OntarU». Fuis passer en revue
bre 1912, expliqua que les trois glaises, la ’’home fleet”, avait une,leurfl religieuses. Il ne
dreadnoughts construits avec notre supériorité incontestée aur les flottes i *TOUVera <,u un 8eu* député catholique
argrtit, feraient partie de la flotte ennemies. , romain d Ontario de son côté de la

Chambre. Il ne trouvera que deux 
députés catholiques romains de lan­
gue anglaise parmi scs partisans de 
toutes les parties du Canada.

"Qu’en faut-il conclure ? N est ce 
pas que l’Eglise catholique romaine, 
et les électeurs catholiques romains 
étalent unanimement contre lui aux 
dernières élection» ? Il a battu 1s 
gouvernement laurier arec l'aide des 
électeurs non-catholiques. Est-il Jus­
te, alors, que les hommes et l’Eglise

la "home fleet", et seraient placés 
•ur le théâtre probable de l'action 
décisive, "critical theater”, c'est-A- 
flire dims la Mer du Nord.

C’est la base de toute son argumen­
tation : c'est aussi celle de l’argu-

Dorden et le "Star”, n'est que la 
porte-parole du conseil d'Amirauté, 
vient de changer tout cela.

Les dreadnoughts payés par le Ca­
nada, avec celui du Rultan de Pérak, 
(Malaisicl , sont destinés A former

mentation du ”Rtar”, qui comporte une escadre volante, stationnée a 
que le Canada devra être représenté Centrée de la Médlterannéc, A 1000 
dans toute action décisive qui sera mille* de la Mer du Nord, du théâtre 
livrée dans les eaux anglaises, car de ; des opérations décisives, 'qui aura 
:ette oction, prétendent-ils, dépen pour mission de défendre les colonies, 
dra le sort du Royaume-Uni.
Nos dreadnoughts devaient donc dé- écarté et remplacé par celui de
fendre, d’abord, les Iles britanniques, J‘léfense coloniale

salles toutes blanches aux visions de Une <le8 anne*es du Groenland.
lit» alignés, aux senteurs lourdes a.î! n.>n *Pt plU" aujourd'hui.

S il n y a pas encore échange — au- 
enfin A la tant qu'on le voudrait — des pro­

porte d'une petite chambre : duits et habitants, il y a échange* de
—C'est ici, me dit-on ; entrez sans visite8- J’ai «Ignalê, À son heure, la 

brult visite en Amérique de la délégation
' Champlain ayant A sa tête M. Ga-

h,t je pénétrai sur la pointe des briel Hanotaux et donné toute chau- 
Piedg. des ici les impressions que je rappor-

Une vieille toute ridée, ses cheveux'tai “ non du lac CbaniPlain. ûrim*.
.. , , ... — mais du Pré Catelan, qui est plusgris en un désordre maladif, donnait t, notrc portK et <>ft tant de beaux

péniblement sur le lit. Par la mince discours furent prononcés, tout rem- 
ouverture de sa robe, on voyait les PD® du Canada. Nous recevons en ce 
cordons secs de son cou qui rattu- monJont la visite d un des ' Fran- Rp®’ notamment 
..... . . çais ’ considérables de lA-bas, le pre-

i baient A des épa des osseuses son lnjpr ministre de la province de Qué-j
Pauvre chef tout décrépit, et sa main bw, sir Lomer Gouin. Le Canada re- 
d'une indicible maigreur pendait pj. encore du succès qu'obtint
toyablement d'une manche où se de- !?* U£T.,a X' P.*00* Y’

my, délégué de 1 Académie française
vinait un bras paralytique et déchar- au “Congrès du Parler français”. Si
né. je n’ai point ici parlé de son admira-

n«»(A i a. i. a . ble discours sur la langue française.-Quelle pitié . fis-je à voix basse : c.pflt qu.un autr(, I aVait fort ^ fRi;
jamais je n al vu misère pareille. avec lequel J'ai tant d'amis communs 

—Elle est bien basse ! me dit I'in-’*!11® nous nous les arrachons amicale

nadiens” d’aujourd'hui, mais de nous 
avoir fait revivre cette "année terri­
ble" — 1759 — où nous perdîmes un 
fleuron si maguifique de notre cou­
ronne. S'il faut raconter les victoires, 
il est encore meilleur de savoir re­
garder en face les défaites passées — 
pour en chercher les leçons.

Dana un livre, oû il a groupé de 
très belles étuden sur les Pays d’ou- 
tre-mer, "La France vivante en Amé­
rique du Nord", M. Gabriel Hano-

du Canada” de Fr.-Xavier Garneau, 
que son petit-fils, Hector Garneau, 
écrivain distingué de là-bas, vient ds 
compléter, des ouvrages aussi de MM. 
Ralone, de la Roncière, Siegfried et 
Arnould. M. Hanotcau a cherché dans 
toute l'histoire de notre colonisation 
canadienne un enseignement pour l’a­
venir.

A l’heure où nous fondons un em­
pire colonial énorme. Il est. bon qus 
lr passé nous prodigue ses leçons. Et 
M. Hanotaux montre fort bien que es 
ne sont certes ni l'esprit d’entreprl* 
se chez les explorateurs du XVIe et 

XVIIe siècles, ni les conceptions 
larges chez certains ministres, no­
tamment Richelieu et Colbert, ni l'é­
nergie chez les colons, ni l'intelligen­
ce chez les administrateurs, ni le cou­
rage chez les soldats qui firent dé­
faut. Ce qui fit défaut, c’cst l'esprit 
de suite chez les gouvernants et c’est 
ce qui est. chez nous, redoutable : 
cette instabilité dans les grand des­
seins. Il est bon de savoir ce qu’elle 
nous » coûté, pour que IA où les pè­
res ont passé ne passent pas les fils.

M. Etienne Lamy, préfaçant le li­
vre de M. Arnould, rappelait aussi, 
après lui, les incidents qui livrèrent

qui ont fait leur possible pour tenir 
, T ronccn^ratl°n est fton partt eu dehors du pouvoir puis-

la sent lui dicter, ainri qu'à son gouver 
vcrnrment, les nominations A faire

l« creur de l'empire, Leur place était j M. Borden et le '‘Star” auraient dan* les institutions fédérales d’Oo- 
lâ. si non pas ailleurs. Les colonies donc à refaire toute leur argumenta-1 tario ? Est-ce que sea partisans de

* .. ... ___ ,. a.. finalement, après quarante ans d’uneta ! \o“1,,.t,r0r La r’pCon du Ca-[lutte acharnée, Québec aux Anglais,
nada , s inspirant d excellents ouvra- l 6

de cette "Histoire (A suivre A la page 4)
' _ .------- ------ --------—------ --------- ■ ------ -------------------------- ------------------ ------------- --------------

OHEZ

ftrmlêre. Je ne crois pas qu'elle pas­
se la nuit. Elle mourra d'épuise­
ment : elle s’est donnée pour vivre 
beaucoup trop de mal.

ment dane lés Coulisses de la "Répu­
blique Française”.

Depuis le retour de M. Etienne La­
my. j'ai reçu maintes lettre* du Ca­
nada. car j’ai, de mon trop court sê 
Jour, gardé de charmantes amitiés :

FREEMAN LUNCH 30 COMPTOIR
SERVI PROMPTEMENT

POUR LES HOMMES D’AFFAIRES
PRIX MODERES

-Et aile a au une maladie pénible ? ’ . .... . ...., .a y ie . ieiie6 *ont remplies du souvenir de M. ;
—Très. La nuit surtout, des déil-(Etienne Lamy; il avait séduit* con-

MCZ-DE-OHAUSflCE COIFICE TRANSPORTATION,
.  *N FACE OU BUREAU DE POSTE

f
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JONES

EST
LES DIRECTEURS EES courses

DU OE
L’eotente qu'il a conclue, samedi 

dernier, lui donne satisfaction 
sous tous les rapports.

Toronto, 8. — Con Jone» a télé­
graphié aujourd'hui aux magnats lo­
caux du Big Four que le# New-We#t- 
minater ne supporteront pas l'atti­
tude que Joe Lally a prise en leur 
nom à rassemblée de samedi dernier 
h Montréal. Jones prétend qu’il est 
satisfait de l'entente conclue avec les 
club# de l'Est, et que rien ne change­
ra son attitude.

ILS CONTINUENT LEUR BEAU ‘TRAVAIL PATRIOTIQUE—NOUS 
AURONS UN CLUB-HOUSE AU CENTRE DE LA VILLE

CE

Les directeurs du National sont 
des hommes d’action. Non contents 
de s’intéresser aux choses de la cros­
se, ils visent aujourd’hui h plus et la 
question de construction de notre 
club-house en ville fait son grand 
chemin. L'unité d’action est la ca­
ractéristique de nos directeurs. Con­
fiants dans l'excellente direction qui 
leur président n'a pas cessé de leur 
donner depula son entrée en fonc­
tions, ils vont de l’avant sans re-

H y aura foule pour voir aux 
prises Constant le Marin et 
Charlie Cutler. — De la belle 
lutte scieutifique.
Le match qui ve mettre en présen­

ce l'un de l'autre, Constant et l'un 
des meilleurs spécialistes au genre li­
bre des Etats-Unis, Charlie Cutler va 
attirer un public très nombreux ce 
soir, au Parc Sobmer, car la lutte 
entre les deux hommes sera très exci­
tante, remplie d'incidents sensation - 
nels et de plus Constant le Marin 
nous montrera jusqu'à quel point il 
s'est perfectionné dans l'art de la 
lutte libre. On pourra juger dès ce 
soir des chances qu'aurait le grand 
lutteur belge contre Frank Gotch. 
S’il l’emporte sur Cutler, ce ne sera 
qu'aux prix de terribles efforts, car 
l'Américain est fermement résolu à 
défendre ses chances avec une énergie 
surhumaine et s’il peut trouver le 
moyen de terrasser le grand Belge on 
peut être sûr qu’il no manquera pas 
l'occasion, qu'au contraire il en pro­
fitera avec une rapidité foudroyante. 
Dans ces circonstances, les specta­
teurs. sont certains de ne pas avoir à 
regretter leur déplacement; le specta­
cle sera très-pathétique; les deux htfm 
mes vont faire des prodiges d’adresse 
et de force et ce sera réellement un 
des plus belles luttes de la saison.

Les billets d'admission au Parc 
Sobmer sont en vente jusqu’à 6.80 
heures ce soir chez Nap. Dorval, 9f> 
Bld. St-L&urent et au Club Athléti - 
que Canadien Incorporé, 448, Ste- 
Catherine-Esl.

RENCONTRE NULLE
Joe Rivers et Leach Cross se sont 

bien battus durant dix rondes, 
hier soir, à New-York.

New-York, 8 — Leach Cross et 
Joe Rivers ont fait una rencontre nul­
le de dix rondes ce soir au patlnolr 
St-Nicholas. Cross s’est très bien 
battu et a montré beaucoup d’amé­
lioration sur ses rencontres précéden­
tes. Rivers eut l'avantage dans les 
première, deuxième, troisième et cin­
quième reprises. Cross témoigna d'u­
ne belle ardeur dans les reprises sui­
vantes, et l’arbitre déclara la rencon­
tre nulle.

1 El PISTE DE

Robert Oliver s’est 
du peloton dans 
épreuve d’hier.

classé en tête 
la première

EA BOUE AUX ETATS
Les assauts de cette semaine se­

ront peu importants.

n y a peu d'assauts importants, 
eette semaine, et le principal est re­
lui de K. O. Brown, do New-York, 
avec Bud Anderson, à Vemon, Cal., 
samedi.

A New Bedford, Mass., vendredi 
soir, Jimmy Morlarty, de Tjowell, se 
mesurera avec Joe Chick, et le lende­
main soir, Kld Yelle s’en prendra à 
Jimmy Greenwood.

Al Kaufman et Jack Lester, autre­
fois considérés comme des “espoirs”, 
figureront dans un assaut ds quatre 
rondes, à San Francisco, vendredi.

Oi-sult la liste complète des as- 
saute :

JEUDI
Gunboat Smith vs George Rodell, 

New-York.
Mike Brown vs Ben Faulkee, Wa- 

terbury.
Dixie Kid vs Jerry Thompson,Lon­

don, Ang.
Tim O’Neil vs Car! Anderson, Ham- 

monb, Int.
• Buck Crouse vs Jack Dllloo, Pitts­
burg.

Howard Morrow vs George Chip, 
Sebranton.

Ray Bronson vs Billy Griffiths,Cin­
cinnati.

VENDREDI
Jack MeCarron vs M. Rodgers, Ro­

chester, N. Y.
Al Kaufman vs Jack Lester, San 

Francisco.
Young Jasper vs Chick Weet.WHH- 

mantlc.
Tommy Flanagan vs Phil McGovern 

Lowell.
One-Round Hogan vs Dick Peters, 

New-York.
Spike Kelly vs BlUy Walters, Ke­

nosha.
Jimmy Moriarty vs Joe Chick,New 

Bedford.
SAMEDI

“K. O’’ Brown vb Bud Anderson,
ernon, Cal.
J. Greenwood vs Kid Yells, New 

Bedford.

Norfolk, Ve., 8 — Robert Oliver, 
piloté par Butwell, a gagné la pre­
mière course de cet après-midi. Voici 
les résultats des épreuves :

i 1ère course, 8800, prospect handi­
cap, maidens de 2 ans, 4 furlongs :

1, Robert Oliver, 109, But well, 7 à 
il. 2 à 1.

2, Trade Mark, 109, Troxler, 6 A S,
1 A 2.

3, Check Mate, 109, Skirvin, 3 à 1, 
6 A 5. 2 à 6.

Temps, 49 1-5.
Little Orme, Ratigan, Tea Enough, 

Charles Cannell, The Urchin ont aus­
si couru.

2ème course, $300, chevaux de 3 
ans à réclamer, 5 1-2 furlongs :

1, Real Star, 105, Haleey, 5 à 2, 
even, 1 à 2.

2, Fairy Godmother, 95, Montour, 
3 à 1, au pair, 1 à 2.

3, Rockrest, 100, McCahey, 6 A 1,
2 A 1.

Temps, 1.09.
Pretty Molly, Brynavia, Nosredna, 

Capt Jinks ont ausnt couru.
Sème course, $800. chevaux de 4 

ans et plus, six furlongs :
1, Futurity, 113, McCahey, 6 à 5,

1 A 2, 1 A 4.
2, Irene Gummell, 97, Wolf, 4 A 1,

3 A 2, 3 A 5.
3, Geo. 8. Davis, 114, Ferguson, 6 

A 1, 2 A 1.
Temps, 1.16 2-5.
Blanche Frances, Midinette, Merise, 

Tackle, Port Arlington ont aussi cou­
ru.

4ême course, chevaux de 4 ans et 
plus, A réclamer, B furlongs :

1, Fatberola, 109, Wolf, 6 A 1, 2 A
1.

2, Rye Straw, 117, Connelly, 7 A 
1, 2 A 1.

3, Roral Msssenge, 109, Van Dusen,
2 A 1, 4 A 5, 2 A 5.

Temps. 1.14 4.-5.
Aviator, Rose Queen, Tactics, 

Union Jack ont aussi couru.
5ème course, chevaux de 4 ans, et 

plus, 7 furlongs :
1, Question Mark, 106, Musgrave, 2 

A 1, 4 A 5, 2 A 5.
2, Harcourt, 109, Knight, 15 A 1, 6 

Al, 3 A 1.
3, Emily Lee, 104, Corey, 2 A 1, 4 

à 5. 1 à 3.
Temps, 1.30.
Veneta Strome, Eaton, Benedictina, 

Camel, Clem Beachey ont aussi cou­
ru.

6ème course, $400, 1 1-16 mille :
1, Kittery, 99, McCahey, 5 A 2, au 

pair, 14 2.
2, Montagnie, 96, Montour, 4 A 1, 

8 A 5, 4 A 5.
3, Cloud Chief, 107, Butwell, 4 à 1.

8 A 5, 4 A 5.
Temps, 1.49.
Old Hank, The Gardener, Mys Jo­

nah, Grace Me, Jim Ray, McLeod ont 
aural teouru.

Voici la liste dee inscrits dans les 
courses de cet après-midi:

1ère course, $800, ehev. de 4 ans, à 
réclamer, six furlongs:

! X Veno Von, 104; X Racine, X Mc­
Creary, X Lady, 104; Cloud Chief. 
109; Dust, 111; Running Account,114.

2ième course, 1800, 4 furlongs:
! X Pat Rutledge. 104; Trifts, Co­
lors, Easterling, Madges Sister, 106; 

, X Col. C., 107, Red Cross, 109Car­
bureter, 109; Jack Wiggins, 112.

culer en face des petits obstacles qui 
ne manquent jamais de se dresser de­
vant toute entreprise sérieuse. Nous 
aurons un club-house en ville. Cette 
institution .car elle en sera véritable­
ment une,sera une monument que nos 
sportsmen canadiens-frAnçais auront 
élevé A la gloire de leur race. Et ce 
jour-là, nous saurons pouvoir con­
vaincre un grand nombre de scepti­
ques que l’athlétisme "peut rendre 
le peuple meilleur.”

U COUPE XMEOICX
Sir Thomas Lipton a lancé un défi 

non conditionnel aux Àméric&ins 
pour une série de courses pour la 
coupe.

Londres, 8 — Sir Thomas Lipton a 
envoyé un défi non conditionnel, au­
jourd'hui au New-York Yacht Club, 
pour une série de courses pour la 
coupe America.

C'est dire que les Américains de­
vront se préparer A défendre sans re­
tard le trophée qui n'a pas été dis­
puté depuis dix ans.

Le défi de Sir Thomas Lipton a été 
câblé an N. Y. Yacht Club par l’in­
termédiaire du Royal Ulster Yacht 
Club. Après l’envoi de son défi, Sir 
Thomas Lipton a fait la déclaration 
suivante: “Les Américains devront 
maintenant défendre la coupe Ameri­
ca ou me la remettre. Le télégram­
me adressé au N. Y. Yacht Club se 
lit comme suit:

“Quoique nos opiaions diffèrent, 
concernant l'acte de donation de la 
coupe, je crois qu'il est dans l’Inté­
rêt du sport du yachting que vous 
Informiez le N. Y. Yacht Club que 
je retire toute réclamation contre les 
dimensions du yacht qui doit défen - 
dre la coupe America. Je suis donc 
prêt, A concourir en 1914 avec un 
yacht de 75 pieds de longueur A la 
ligne ds flottaison. La construction 
du Shamrock commencera sans tar - 
der, sous la direction de Charles E. 
Nicholson, de Gosport, Angleterre. 
Sir Thomas espère que la coupe Ame­
rica retournera prochainement en ter­
re anglaise.

Le programme des stakes sera le 
même que celui de Tau deruier.

Columbus, UUio, 8. — Les prix, cet- 
! te année, pour les coui nes du Grand 
Circuit, sont les mémea que ceux de 
l’année dernière. La bourse Hoster, 
de 810,000, est pour les trotteurs de 
la classe 2.14 ; la bourse Buckeye, de 
$5,000, pour les trotteurs de la classe
2.12 ; la bourse Hotel Hartman, de 
$5,000, pour ambleurs de la classe
2.13 ; la bourse Columbus, de $3,000, 
pour trotteurs de la classe 2.08 ; la 
bourse Capital City, de $3,000, pour 
trotteurs de la classe 6.10 ; la bourse 
C. et C., de $3,000, pour trotteurs de 
la classe 2.07 ; la bourse King, de 
$3,000, pour ambleurs de la classe 
2.05 ; la bourse Arch City, de $3,000, 
pour ambleurs de la classe 2.11 ; la 
bourse de la Chambre de Commerce, 
de $3,000, pour ambleurs de la classe 
2.07, et la bourse Champion, de $3,000 
pour ambleurs de la classe 2.03.

LE «OIT PINE TOEE
Des bourses assez élevées seront 

offertes aux partants dans les 
épreuves de cette division.

Augusta, Me., 8. — Pour les princi­
pales courses du Grand Pine Tree Cir­
cuit, qui auront lieu en cette ville, 
dans la semaine du 11 août, trois 
prix de valeur ont été offerts. Ce 
sont : $5,000 pour les ambleurs de la 
classe 2.20 ; $2,000 pour les ambleurs 
de la classe 2.10 et $5,000 pour les 
trotteurs de la classe 2.27.

A Lewiston, les courses du Circuit 
auront lieu dans la semaine du 28 

1 juillet et, pour les ambleurs de la 
classe 2.20, un prix de $10,000 sera 
donné. Les prix pour l’amble 2.10 et 
le trot 2.27 seront respectivement de 
$2,000 et $5,000.

A Bangor, prix d* la même valeur 
j que ceux d'Augusta, et les courses 
sont annoncées pour la semalns du 4

I Voici les derniers renseignements 
que nous communique le bureau du 
service des signaux :

I,'Islet, beau et calme.
Cap Saumon, beau, vent de l'ouest.
Rivière du Loup, neigeux, vent du 

nord.
Pointe au Père, nuageux, vent du 

inord.
Petit Métis, nuageux, vent du nord.
Matune, neigeux, vent du nord.
Cat Chat, beau, vent du nord.
Rivière Martin, nuageux, veirt du 

nord.
Cap de la Madeleine, nuageux, vent 

du sud.
Pointe Renommée, beau, très calme.
Cap Rosier, beau, vent do l'ouest.
Cap Despafr, beau, vent de l'ouest.
Pointe Maquereau, beau, vent de 

l’ouest.
Bersimis, beau, vent de l'ouest.
Pointe des Monts, beau, vent de 

l’ouest.
Cap de la Traverse, nuageux, vent 

du nord.
Cap Tourmente, nuageux, vent du 

nord.
Longue Pointe beau, vent de l’ou­

est.
Sorel, beau, vent de l’ouest.
Trois-Rivières, beau, vert de l’ou­

est.
Batiscan, nuageux, vent du nord.
Bt-Jean, nuageux, vert de l’ouest.
Grondlnes, nuageux, vent de l'ouest.
Les Ecureuils, nuageux, vent du 

nord.
Portneuf, nuageux, vent de l’est.
St-Nicolas, nuageux, vent de l’est.
Québec, nuageux, vent de l’est. 

------- ------- »■+.•....................
CAP CHAT

(Correspondance spéciale)
Cap Chat, 7. — Le service pos 

est en général assez régulier, m 
nous avons eu, coup sur coup, d< 
jours ds retard dans les malles, 
qui a donné lieu A. certaines réflexion 
plus ou moins désobligeantes de 1 
part de certains personnages mari

Lis SIX Plaies du XXi Siècle et les SIX Préparations Scientifiques qui lis guérissent
L'ALCOOLISME : •'TABLETTES ANTI - ALOOOLIQOK8

LUCHNER" 00
La "TUBERCULÔSbV !•»' •’•àoÙfTÉB ' ÂNTÎ TÛBEH'cÛLEO-

8K8 du Dr O. MENDEI............................................................................... $2.50
LS RHUMATISME: La "OOUTTES ANTI RHUMATISMA­

LES" du Dr. KROIMOFF.......................................................................... $8.00
Las MALADIES DE I.A FEMME : le "TONIQUE dèk orc&nea

fémimna". WARNER....................................................................................... IIOO
Lee MALADIES VENERIEN'N KH

ia) contre la SYPHILIS ? la "PRESCRIPTION 0<M*" du
Dr. WENCESLA8............................................................................................ fa.ftO
(bi (ontro la GONORRHEE, les " TABLETTES ANT1-

GONORRHEIQUES du Dr. KLEBER.................................................. $9.00
En vente dans toutes les pharmacie* d’EUROPE et d'AMERIQPE. 
Dépositaires pour le Canada: LYMANS LIMITED. Montréal.
Pour consultatlona gratuites a'adreaaer au SURINTENDANT MEDICAL.

_ _ _ _ _ _ _ _ CHEMICAL Co., 100? rue Mont-f,onal Est, Montréal
 aas-sn

Amusements
Theatre NATIONAL

2 KM K SEMAINE DU 
GRAND SUCCES

AS-TU VU U D'VUE???
I-6-A

u

KATIONOSCOPE ‘•”*T„f“,».»
LE ROMAN U'UN JEUNE HOMME PAUVRE

Drame rn 7 tableaux par OCTAVE FEUILLET. Mme VERTEUIL dans 
MARGUERITE. M VAI.HUBERT dan* 
MAXIME. 2-6-A

PRINCESS %,‘r Mb15
Soir. 100 Blèges d'orrheatre à $1.00 

- Matinée populaire Mercredi.

THE CH0C0UTE SOLDIER
• Hero. Prorh.: —"THE BLUB BIRD''.

' — ’■ 4-l-V

ART ASSOCIATION
NOUVELLE GALERIE 

Une aalle de lectors temporaire a été 
averts MERCREDI, la 2& septerabra A 

a m. Las salaries reataront fermées loaqu'à nouvel Avis.

fiAYETY
—DA VH MARION Matinée 2.15, 10e 
A 25 cta. Soir S.15, 15c h 75 ets. Ma­
tinée de* dame*, excepté le* Jour» de 
fête et le samedi — itte. Semaine pto- 
chaîne CR ACKER JACKS.

8-5-A

ORPHEUM ;62.10 p.m. 8.10 p.m. 
AUJOURD'HUI 

5-25 et* 15-75 cta 
PHOQUE PLONGEUR 

présenté pur le* trois frères Travüla. 
"THE LOVE TRUST" 

Comédie musical*.
8—GRANDS NUMEROS—8

8-8-A

"3F

Le bon sport
UN QUART D’HEURE D’EXERCI

MIRA
CE, CHAQUE MATIN, FERA DES 
CLES

quants daus la paroisse, en partlcu- Le docteur Toulouse montre dans 
tur i~. i—---------- la “Vie heureuse" les heureux effets
çants. Mais la raison en a été que 
les chemins étaient impraticables.

—U n’y a plus ici, entre le nord et 
le sud, aucune glace qui fasse obs­
truction A la circulation des navires 
ou autres embarcations.

—I^s magasin de M. Geo. Lamonta­
gne sera vendu, ainsi que les autres

d’un entraînement sportif bien com­
pris.

Les Grecs, dit-il, ne perdaient ja­
mais de vue un but utilitaire, placé 
en vérité très haut. Petit peuple, ils 
avaient besoin de ne laisser perdre 
aucune force pour la défense ; tout ci­
toyen, soumis au service militaire,

aoht.

EN EUROPE

LES JOUTES D’EXHIBITION

Philadelphie (Américains) 
Philadelphie (Nationale) ...
Boston (Red Box).............
Harvard..............................
Rochester..............................
Atlanta................................
Waehlngton........................
Giants.................................
Highlanders.......................
Newark • •s «sa ses •*» *## ses **•

| Slètne OGurae, ehev. de 4 ans et plus 
$800, 5 1-1 furlongs:

Anna Claire, 96; X Ancon, 100 ; 
Miss Tromp, 101; X Fiel, 103; Cap­
tain Jinks, 103; Jonquil, 104; Dyna- 

; mo, Arran, 106; Will», 108.
4ième course, ebev. de 3 ans et 

plus, $300, 6 12 furlongs :
X Tiger Jim, 104; Chemulpo, 112 ; 

X Cosur d’Alene, 92; Hans Creek, 
102; Rose Burg H, 99; X Smash, 99; 
Island Queen, 109.

Slême course, $300, cbev. de 4 ans, 
et plus, six furlongs:

X Jessup Burn, IOC; Jim O, 109; 
X Theo. Cook, New-Haven, 109 ; 
York Lad, 112; Black Branch, 111 ; 
Touch Me, 114.

Sixième course, cbev. de 3 ans et 
plus, $300, 1 mille:

X Counter Part, 87; X Hedge Bo­
se, 94 ; X Chrysels, 95; X, Golden 
Treasure, 97; Judge Wslser, 105; X, 
Bosllboubd, X Judge Moock, 106.

X Réclamations de 5 livres par les 
novices.

LE BILL DE M.PBIIT
Un oubli du mot “cheval” empê­

chera la tréation d’une commis­
sion de courses dans la province 
d’Ontario.

Toronto. 8 — A cause d’une erreur 
de rédaction, dans le MU qu’il de­
vait présenter A la législature d'On­
tario pendant cette session, pour ob­
tenir une Commission de Courses, M. 
Arthur C. Pratt, le député de South 
Norfolk devra en remettre la présen­
tation à plus tard. Le mot “che­
val" a été oublié, et c’est en omet­
tant ce mot “important’’ que M. 
Pratt s'est joué un vilain tour. Il 
ne se compte cependant pas pour bat­
tu, et il proposera l’adoption d'une 
résolution demandant au jgouverne - 
ment de prendre des mesures pour 
réglementer les courses et taxer les 
hippodromes en raison des revenus 
qu’elles rapportent.

U LIGUE DE LA CITE
Scs clubs se préparent soigneuse­

ment & l’ouverture des parties de 
la saison de 1913.

La saison de la ligue de baseball de 
la cité s'ouvrira le 20 courant au ter­
rain des Shamrocks. Les clubs sont 
ulus intéressés que jamais A eu faire 
un succès vu qu'lis ont dû assumer 
un chiffre élevé de dépenses pour don­
ner au public local du baseball supé- 

1 rieur A celui qui se voit dans toutes 
les ligues du genre tant du Canada 
que des Etats-Unis. Les gérants des 
équipes ont déjà soumis plusieurs con­
trats au président, et il est certain 

|que plusieurs figures nouvelles seront 
vues cette année sur les différentes 
équipes.

6
5 
9
5 
7
6 
2 
4

12 
îl "

buvez lEau Ozone
PU«E uf DELICIFUSF

LA GRANDE REVUE
HOMMAlRK DU NO DU 25 MARS

Mme X... — Guy de Maup&usnnt intime
Ch,- M. Couyha. sénateur. — Le Parle­

ment *ou» la Troisième République.
George Meredith. — Le ca* du général 

Ople et de Lady Camper (2e Parue) .
Paul Oltramare. — Note* d'un témoin 

sur la R. P.
Roxer Audolo. — Du Dilettantisme.
Ciel ia Pelllcano*. — La Dot.
André Hormorat. député. — Le Service 

de trois ans et la natalité.
Général Z.... — La Loi de trois an*.

PAGES LIBRES

André Tlbal. — l.a Mi»e en valeur de» 
Colonies allemandes.

A. Bley. — Le Paaeé et l'Avenir de l'E- 
migration basque.A. Destray. — Un Document officiel *ur 
l'Exode rural.

A TRAVERS LA QUINZAINE

t.énn Werth. — Hy*t»me Taylor.
Charles Saunier. — Manifest at lonn d'art 

moderne.
J Emeut-Charlex — T.a Vie littéraire
Louis Laloy. La Muaiose.
Maurice l'ernot — l.a Politique étran­

gère.
Gaston Doumersue. ancien ministre — 

La V»e politique.
K%tus 4M Asvuee.

La tuberculose décroît, dit le pro­
fesseur Metchnikoff.

Au Lycéum Club de France, sous la 
présidence de Mme la duchesse d'Uzés, 
douairière, on s entendu, hier, une 
intéressante conférence du professeur 
Metchnikoff.

L’éminent sous-directeur de l’Insti­
tut Pasteur avait choisi comme sujet 
l'exposé des idées directrices actuelles 
relatives À la tuberculose et des prin- 

jcipes scientifiques qui sont utilisés 
dans la lutte contre le fléau.

“On a discuté longtemps, dit-il, sur 
la nature contagieuse de la tubercu­
lose ; aujourd’hui, ce point est abso­
lument fixé et il sert de base aux 
précautions sanitaires qu’on a édic­
tées de toute part. On croyait que 
la tuberculose était une maladie de 
nutrition de l’organisme, et c’est à 
la découverte par Koch du bacille tu­
berculeux qu'on doit les connaissan­
ces scientifiques que l'cfa possède au­
jourd’hui.”

M. Metchnikoff établit ensuite que, 
maUré la gravité du mal, il faut re- 

| connaître que l'organisme humain se 
1 défend lui-même contre le bacille tu­
berculeux et que, dans bien des cas,

! les malades guérissent seuls. D'au­
tre part, ce sont les peuples civilisés 
qui sont les plus atteints et qui, par 

' contact, propagent le mal parmi des 
populations jusqu'alors indemnes. Il 
cite A ce sujet l’exemple des Kal- 
mouks du Volga et des habitants de 
Madère.

Quant aux moyens thérapeutiques, 
ils sont nombreux, mais aucun n'a 

: pu être encore considéré comme abso­
lument efficace. On a pratiqué les 
cures climatériques et la suralimen- 

i talion ; on a préconisé des traite- 
' ments antiseptiques ; puis les injec­
tions de tuberculine ; enfin on a cher­
ché des sérums spécifiques. Les sa­
natoriums, les dispensaires, l'isole­
ment des malades, tout a été essayé, 
parfois avec succès, mais pas tou­
jours.

Enfin, la récente découverte par 
Friedmann, de Berlin, d'un vaccin an­
tituberculeux aurait donné des résul­
tats encourageants, mais insufiisam- 
ment contrôlés.

M. Metchnikoff fait remarquer que 
la tuberculose décroît d'ailleurs de- 

! puis 40 ans en Europe ; A Londres, 
Boston, Copenhague et Hambourg 
principalement, elle a diminué en 11 
ans de 24 A 13 cas par 10,000 habi­
tants. Il est vrai que l'absorption 

1 inconsciente de virus atténué, surtout 
1 par les enfants, est pour beaucoup 
, dans l'Immunisation constatée chez 
des gens qui vivent au conact de 
foyers tuberculeux.

Il en sera peut-être de la tubercu­
lose comme de la lèpre, qui a cessé 
depuis longtemps d’être contagieuse.

Dans tous les cas, la lutte contre le 
•fléau est. loin d’avoir atteint son but 
et il y a encore beaucoup A travail­
ler dans le laboratoire et dans la 
pratique médicale.

L’orateur a été très vivement ap­
plaudi.

Entre bohèmes :
—Tu as lu, sur les journaux, l’or se 

fait rare en ce moment, dit l'un. 
L'autre piteusement.
—Je n'ai pas besoin des Journaux 

pour me l’apprendre.
 i ■■ ......................... ....M

plus haut enchérisseur.
4

biens, meubles st immeubles. Ce d«r- dooc fréquenter le gymnase
nier doit partir prochainement pour P°ur ee préparer A la guerre. Les
Québec et de IA se rendre A New- y étaient très variés et vi-
York. Les propriétés du frèrs du pré- ■aient Plui À développer barmonleuse-
cédent, qui a nom Emile Lamontagne, rri«nt lea aptitudes naturelles qu A 
seront aussi en vente, le 11 avril, au cr*er un mécanisme exceptionnel au 

- - 1 risque d un déséquilibre/ De même la
culture classique tend plus A forger 
ger l’esprit, comme dit Montaigne, 
qu’à le meubler.

Comprenons bien d'abord le but 
physiologique de l'entraînement. Il 
e'agit d’acquérir ou de conserver la 
faculté d’exécuter certains gestes, cer­
tains efforts, de les exécuter aisément, 
de les exécuter longtemps au cours 
de la vie. Pourquoi 7 Male parce 
que tout organe qui ne s'exerce pas 
suffisamment commence de mourir : 
la circulation se ralentit, l’innerva- 
tlon ee fait plus obtuse, les tissus 
perdent leur vitalité et s'atrophient.

UN INSTITUT FRANÇAIS A 
LONDRES

On annonce comme très prochaine 
l’ouverture à Londres, d’un Institut 
français organisé par l’Université de 
Lille, sous le patronage de la Cham­
bre de Commerce de Parts, de la 
Chambre de Commerce de Lille, de M.
Jean Pérler, attaché commercial à 
l’Ambassade de France A Londres, st 
dirigé par un professeur de la Facul­
té de Droit de Lille.

Cet Institut français comprendr# > y>n outre, le défaut d’exercice d’une 
un très important département destin (onction crée un point de moindre ré- 
né A faciliter le séjour en Angleterre, gjgtance aux maladies. Lee som- 
dee jeunes gens qui désirent y com­
pléter leur éducation commerciale. H
apparaît, de plus en plus, comme In­
dispensable aux employés de commer­
ce français, qui désirent trouver A 
Londres une situation, de se préparer

mets des poumons, qu’on n'utilise pas 
dans la respiration courante, sont les 
premiers atteints par la tubetculose.

Ne perdez pas de vue d’autre part 
que l’excès de l'exercice, la fatigue,

A l’occuper convenablement. C’est Produit rapidement d’autres désor- 
seulement sur place qu'ils peuvent ac- dres. Elle use les organes en les 
quérir la pratique de la langue ati- troublant plue profondément, elle in­
glaise et la connaissance du milieu
commercial et industriel anglais, fau­
te desquelles ils sont Inutilisables et 
partant évincés.

L'Institut français crée pour eux un 
cycle régulier d’études comportant 
des cours d'anglais, des cours d'éeo-

toxique l’organisme tout entier par 
les déchets du trAvali cellulaire, elle 
appelle fortement les maux du dehors 
et du dedans. En pratique, on pen­
sera que l’ectralnement n'a pas dé­
passé la mesure lorsque chaque ma­
tin, au réveil, toute fatigue, tout ma-

notnie politique oû seront étudiées les laise auront disparu.
institutions sociales financières, in­
dustrielles et commerciales anglaises, 
des coure de droit commercial com­
paré anglo-français et des cours por­
tant spécialement sur les usagee com­
merciaux britanniques. Ces différents

Tous les Français, heureusement,ne 
pratiquent pas lea sports uniquement 
par snobisme, il en «st qui leur de­
mandent d'abord des qualités d'hy­
giène. Pour eux, voici ce que conseil­
le le docteur Toulouse: “La marche

enseignements seront illustrés par des egt l’un des sports les plus sins
visites de la ville et des visites d’é­
tablissements commerciaux et indus­
triels.

Une autre série de cours, destinée 
aux employés de commerce déjà en 
iplace et A tout ceux qu’lntêresee le 
mouvement des affaires franco-bri­
tanniques, aura lieu le soir, deux fols

rela-

elle se fait en plein nir, elle est pos­
sible A des allures très variées. Mais 
à l'ordinaire les inspirations ne srnt 
pas profondes, les mouvements des 
bras restent faibles. Même dans les 
jambes, où se passe le principal de 
l’exercice, les articulations sont très 
suffisamment actionnées.

Le polo est peut-être, croit, le doc­
teur Toulouse, le sport le plus com- 

t. “Sans gesticulations dêsordon-

par semaine, et portera sur les 
tlons commerciales de la France 
de la Grande-Bretagne, débouchés 
ferts aux produite de cee deux pays 7
sur leurs marchés réciproques, façon------------ -------------------~---------- ■—*
de présenter ces produits à la rilen-__
tèle, exigences deq consommateurs, UN METROPOLITAIN A MOSCOU

1 formes de la publicité, etc. --------
Un office annexe du département (jft municipalité de Moscou vient 

'commercial aura pour objet l’instal- d’adopter le principe do la construc- 
latlon mat/rielle des Jeunes gens fran- non d’un métropolitain, 
çais dans des familles anglaises A des pIen qup j.on j?noro encore dans
prix adaptés aux convenances de rondlMons ce^-ont faites les ad-
ehacun, la constitution d un loyer où Judication;, nom ne murions trop eu- 
De seront soutenus ^ «n our s en pftger iCB entrepreneurs français que 
même temps qu instruits et enfin Rninds trûTnu;t lntfresMn{ * faire 
leur placement, le moment ■tenu, dans Rans rc^arri je r0yafr0 d’étude indls

nées il met en action beaucoup de 
mirsclee.’’

Mais ce sport ne convient qu’aux 
personnes Jeunes ou qui se eont en­
traînées de bonne heure. Pour toutes 
les autres, pour la plupart des êtres, 
le docteur Toulouse conseille: “De 
repasser mentalement tous les mou­
vements que vous pourriez faire si 
vous aviez un jeu suffisant de vos ar­
ticulations et de vos muscles et vous 
imaginerez les exercices utiles.

Ainsi l’on s’exercera A tourner la tê­
te de manière A regarder franchement 
A gauche, puis A droite, l'abaisser, la

forter en arrière, lever les brae en 
’air, les écarter en arriére, m pen­
cher en avant, en arrière, lever la 

jambe, l’étendre, dans les deux faces 
opposées et en dehors, s'asseoir sur 
ses talons, faire de profondes Inspi­
rations, etc. Par étapes, on gagne­
ra dans l’étendue du mouvement Jus­
qu'au moment où le maximum prati­
que sera atteint ; et l'on se conten­
tera de conserver son acquis. Paral­
lèlement, on s'attachera A obtenir des 
muscles, en notant chaque fols le nom 
bre de mouvements, pour les augmen­
ter peu A peu.

Ne nous effrayons pas ds ce pro­
gramme, car trois A quatre mouve­
ments quotidiens de chaque espéra 
suffisent A un certain Age, A mainte­
nir l’harmonie des gestes. Et un 
quart d’heure d'exercice quotidien au 
réveil fera le même miracle pour la 
santé physique qu’un travail intel­
lectuel modéré mais régulier daus 
l'ordre des connaissances.

Compris ainsi, l’exercice peut être 
pratiqué partout, même assis au lit 
dès le début d’une convalescence. 
C'est aussi la meilleure sauvegarde 
ontre les maladies. Les rhumati­
sants, ainsi que Ta conseillé le doc­
teur Legendre, doivent se livrer A 
ces exercices, qui bien souvent écar­
teront. les crises.

La vie courante, d'ailleurs, offre 
d’autres moyens d'entraînement qu'on 
ne négligera pas. L'ascenseur est bon 
quand on cet fatigué ou pressé, naale 
il ne doit pas empêcher de gravir à 
pied tous les Jours quelques étages ; 
de même il est utile de parcourir une 
certaine distance A une allure pres­
sée, et aussi de se livrer à quelques 
efforts musculaires qui sollicitent la 
femme la mieux servie, comme de 
porter eon enfant, de ranger ses af­
faires, ses armoires, sa bibliothèque.

Celle qui se fait remplacer en tou­
tes choses, depuis l'allaitement Jus­
qu’aux menus soins de sa toilette, 
perd les meilleures occasions de ga­
gner de la santé. Le grand danger du 
luxe moderne est. de dispenser de 
tout effort, flr la vie réclame quel­
que travail ; et si l’on ne fait pas 
de sport, il est nécessaire de se 
créer des occupations actives.

les maisons de commerce.

LA REVUE HEBDOMADAIRE

HOMMAIRW DU NUMERO DU 20 
MARS

Envol. *ur demande. 8. rue Garanrière. 
Part*, d'un numéro *pérlm*n et du rn- 
talogue des prime* de librairie (26 
(rauce de livre* pur an) .

PARTIE LITTERAIRE

pensable A la vieille capitale russe 
Qu’Ils soient assurés que les autres 
— allemundn, autrichiens, anglais ou 
belges — y sont déjà.

Bans qu’on s’en doute, Moscou n’a 
pas moins do 72 verotea de circonfé­
rence. C'est plus de 7G kilomètres ; 
Paris n’en compte que 33.

Une étendue aupsî considérable A 
desservir implique ici moyens de 
transports qui font A présent le» dis­
tance» si eoiirtr-9.

Cinq ville* con< 'ntrlques »e sont 
amalgamées, avec ie temps, autourGabriel Hanotau*. de l'Académie Jren 

vaii.e, — L'Europe et le* armement*, j du Kremlin. Lc'ï faubourgs sont sor- 
Comtn d'Haussonville. «U» 1,Académie, tjB ^ pj-nulte. Tous ne sont pas

frnQcatni*. — M*€ souvenir* fvii) . .. .v .. ^-—La Jeuncbie du duc Albert de Bro- ; construits de rr.ûni^rc continue. Même 
ttiir au centre de la ville suinte on aper-

Claude fortjln La Dernière Renais-| ç0j^ ,jcs trous, encore de notre épo-
JranrMor»anan-q Rur Houu de TA- Ùuc. Qui «^t acceptés comme des pla-

niour. (Vil.O. Dupont-Fcrrler. — L Enseignement

cANTTI/.
■ -'cM’SUUS

MlD'l

lOOUiflMMTt 
UMNAIMI 
Soulagés sa

24 Heures
Cbaqns 
capsula 
porte la 
non JW

f 8» «M'êter des 
r tontr</ae+né

primaire A Pari*
Hcr.rv Bordeaux. — La Vie au théâtre. 
L’A dualité : Revue de* Revue» françai­

se*. — Le* Faits et les Idéoe su jour 
le Jour. — La Vie mondaine. — L* Vie 
familiale. — Nos Entants. — Noirs 
Maiiion — l.a Vio musicale. — La Vie 
pratldu*. — Courrier théâtral. —Chro­
nique* sportive et financière.

ces publiques. En réalité, ce sont des 
interruptions dans l’alignement des 
maisons.

Il résulte de res Irrégularités que 
Moscou a pris un développement ter­
ritorial Invraisemblable ; les autori­
tés locales veulent, aujourd’hui, le 
desservir de façon pratique, car le» 
tramway» A chevaux n’y suffisent pas 
et les chemins de fer qui contournent 

i la ville ne rendraient aucun service 
comparable A ceux d’un réseau ur-

pays oû les-complots A bombes sont 
de tous les joura, l’adoption du sys­
tème parisien et londonien serait dan­
gereuse.

Au contraire, A l'imitation de New- 
York, un réseau de voles aériennes 
s’indique A travers cette Immense 
plaine A sept collines comme celle de 
Home.

Le plus, le cœur de Moscou ne sau­
rait être touché par vole aérienne ou 
autre. Le Kremlin doit rester en de­
hors de toute attaque de 1s pioche. 
O’est autour du noyau nacré de la 
grande ville que lee ingénieurs eeront 
appelés A montrer leur» talents. Avis 
A ceux de chez nous qui cherchent le 
beau travail I

Ils pourront, au cours du même 
voyage, étudier lee projets des héri­
tiers Chérémétiefl à Ontankino, aux 
portes de Moscou. On ne propose de 
construire IA une ville nouvelle avec 
tous les organes qui dépendent de la 
cité moderne. Autre travail colossal, 
pour lequel les concours de l’Occidcot 
seront demandés avant peu.

Au café.
—Tiens ! Je Us dan* le journal i bain, 

qu'un centenaire vient de mourir. ' Avant tout ee pooera la queetlon :
—-(Ja t'étonne; pauvre naïf. Mol, tin métropolitain A Moscou, un nié 

J’ai perdu un grand-oncle qui avait tropolltain russe quelconque peut-il 
cent cinq ans. être souterrain ?

--»Pruh ! moi, personne n’est encore H fst probable que la réponse de 
mort dame ma (•millt ; qui de droit eera négative. Dane un

LES ANNALES
Au moment oû le* formidable* arme­

ments ds I'Allemairnn jettent l'èraotloa 
dune toute* le* nation* curopéeno#». on 
lira avec le plus vif intérêt les pa«r» 
tnéditeN que publie, cette Memalne. Paul 
Déroulède, dan* "Le* Annale».’’ sou* ce 
titre : "Voyage d'un Français autour 
do rAlleinuRne.'' et qui forment, 5 la 
foi», une enquête économique et «octale 
de la plus haute valeur et un récit mer­
veilleusement alerte et pittoresquement 
coloré. Ce même numéro, trè» varié et 
tréu brillant, contient do nombreux *r- 

•tlcle» ou morceau* littéraire* d'actuali­
té. «Unt?» : Etuil» Faguut, Jule* Claro- 
tle, Edmond Rostand, Henry Roujon.

! Jean Ah ard. ausuete Dorrhain. Maurice 
Bouchor. Adolphe Boschot. Max de 

j Nanenuty. Docteur Calot, Jean Thouve­
nin. Y tu m ne Harcey, !« Bonhomme Chry 

I nbIE etc., etc.

—C'«*t un chirurgien qui m'a donné 
le» première» notion* du calcul.

—11 n'y a pa* de «en* Plu» qualifié* 
pour vuu» apprendre A fairs “les quatre 
opérations".
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LE PROJET BORDEN EST 
CADAVRE QU’IL FAUT 

ENTERRER
C’EST AINSI QTTE LE Dr CLAEK TERMINE ÏÏN VIBRANT REQUISITOIRE CONTRE LA POLI­

TIQUE INIQUE DU GOUVERNEMENT. - LE PEUPLE DOIT SE PRONONCER.

ON VEUT EN ENCOURAGER 
L’ELEVAGE DANS ONTARIO.

SAINTETE PIE X EST 
GRAVEMENT MALADE

LE SAINT-PERE A EU, LUNDI SOIR. UNE NOUVELLE ATTAQUE 
D’INFLUENZA ET A DU PRENDRE LE LIT. - MALGRE 

LES DECLARATIONS CONTRAIRES, ON CROIT QUE 
SON ETAT EST TRES GRAVE.

CARTES
Professionnelles

AVOCATS

Dans un discours insipide et extravagant, Thon. M. White tente de défendre la politique de contribu­
tion. — Le projet de clôture proposé par M. Borden.

(De notre correspondent parlementaire! [dit que pas un seul ministre ni un
Ottawa, H. — Le gouvernement s’est 

décidé à amender les règlements de la 
Chambre de façon à pouvoir bâillon­
ner l'opposition et A faire adopter 
■on bill inique de contribution ou 
plutôt de tribut. Hier, l'hon. M. 
Borden a donné avis d’uce résolution 
A cet effet et, demain, la Chambre 
•era appelée à ratifier cette proposi­
tion. Inutile de dire que cette rati­
fication ne marchera pas toute seule 
et que l'opposition entend bien ne pas 
s’en laisser Imposer ainsi sans protes­
ter. Bn effet, d’après les nouveaux 
règlements, le gouvernement pourra 
agir A sa guise sans que la gauche ait 
un mot A dire. Le ministre des Che­
mins de Fer pourra par exemple faire 
voter un; subside de 25 millions au 
Canadien Nord sans coup férir, les 
prime sur l’acier pourront être renou­
velées après un débat de quelques 
heures, de même pour le bill de rédls- 
tributlon rédigé de façon A tenir le 
gouvernement au pouvoir Indéfini­
ment. De plue, les règlements, tels 
que proposée, pourraient empêcher 
tout débat sur des accusations por­
tées contre un ministre de la Couron­
ne. 81 les nouveaux règlements 
avaient été en vigueur au début de la 
session, M. Rogers aurait pu empê­
cher le débat sur les accusations por­
tées contre lui au sujet de l’élection 
de MacDonald et M. Coderre n’aurait 
pas en A subir l’humiliation de ee voir 
accusé de corruption électorale. En 
retournant plus loin en arrière. le 
gouvernement Lanrier aurait pu faire 
adopter son traité de réciprocité avec 
les Etats-Unie une semaine après que 
le MU avait été déposé devant le par­
lement. D’un autre cOté, les nou­
veaux règlements permettront au 
gouvernement de faire adopter ses 
crédits sans ou avec très peu de dis­
cussion, et l’oppoeltlon se verra pri­
vée du droit qu’elle a toujours eu de 
soulever des questions d’intérêt pu­
blic sur motion que la chambre se 
forme en comité des subsides.

Plus on étudie ces règlements de 
clôture et plus on ee rend compte de 
l’attitude qu’ils peuvent donner A un 
gouvernement peu scrupuleux.

H n’y a aucun doute que si le gou­
vernement persiste A amener cette 
mesure destinée avant tout A bâil­
lonner l’opposition, nous assisterons 
avant peu à des scènes du genre de 
celles qui ont manifesté la fameuse 
sfonce du 15 mars, peut-être pires 
encore, car ces règlements de clôture 
quolqu’en dise le premier ministre et 
qu’il fasse dire par les journaux mi­
nistériels, sont les plus draconiens 
qui aient encore êtz rédigés dans au­
cun pays, et comparables seulement 
A ceux en existence A la douma, en 
Russie. VoilA où en est rendu le Ca­
nada sous un gouvernement conser­
vateur.

La Journée, aujourd'hui, a été em­
ployés A plus amples discussions sur 
Is bill naval, trois discours ont été 
prononcés au cours de la Journée, un 
bien insignifiant du ministre des Fi­
nances, qui avait habitué la Chambre 
A plus de logique et de bon sens de 
sa part et deux excellentes plaidoi­
ries en faveur de la construction d'u­
ne marine canadienne, 1 une par le 
Dr Clark, l'autre par M. Carvell.

Demain, encore la marine.

Dès l'ouverture de la séance, la 
Chambre se forme en comité général 
pour reprendre l’étude du bill 21 au­
trement dit bill Borden, et le pre­
mier orateur est l'hon. M. White,mi­
nistre des Finances. M. White dit 
que si la droite n’a pas pris part A 
la dlscutjHlon durant deux semaines 
r'étalt pour donner A l'opposition

seul député de la droite n’a jamais 
affirmé que le système de contribution 
était la meilleure solution possible 
du problème de la défense de l’empire 
comme ont l’air de le prétendre les 
libéraux. “Je suis, dit M. White con­
tre toute politique de contributions 
régulières et périodiques.”

Le ministre des Finances dit que 
les libéraux ne s’en sont pas tenus 
aux termes de la résolution de 1909, 
qui décrétait l'organisation rapide 
d’un service naval canadien; d’un au­
tre cAté la position prise par le gou- | 
vernement n’est pas plus humiliante 
que celle de l'Australie ou de la Nou- | 
velle-Zélande, qui ont envoyé des con­
tributions A la Mère Patrie. [/An­
gleterre, dit-il, ne sera l’Angleterre 
de l’empire comme ellea le jugeront A 
propos et la raison pour laquelle le 
gouvernement a adopté cette politi­
que de contribution est que la situa­
tion a changé depuis 1909. l’Angle­
terre ne possédait plus sur les autres 
nations sa supériorité navale d'antan

"Quant A la paix universelle, M. 
White dit qu’elle est une Impossibili­
té; la preuve en est que depuis quinze 
ans, bien que tout le monde soit en

Toronto, S — Un projet de loi pour 
encourager l’élevage des animaux A 
fourrure a été soumis au comité des 
pêcheries A la législature, aujour­
d'hui. Le Dr Rhéaume, ministre des 
Travaux Publics, a dit que le but de 
ce projet de loi était de faciliter l'é­
levage des animaux A pelleterie, une 
industrie qui avait un avenir assuré 
devant elle. Il croit qu’il devrait 
exister un règlement, en vertu duquel 
tous les acheteurs et vendeurs de 
fourrures seraient obligés de se pro­
curer un permis. Un amendement doit 
être proposé A cet effet.

Même s’il revient à la santé, le Souverain Pontife ne pourra 
assister à des cérémonies fatigantes, ni donner d’audiences 

publiques.

plus

LEn
U

que de contribution. En effet le gou 
vernement n'eu savait rien avant il y 
a trois semaines des intentions de 
l’amirauté d’établir avec les dread­
noughts offerts par le Canada et les 
Etats de la Malaisie, une escadre vo­
lante et ne connaissait rien de la des­
tination de ces navires avant les dé­
clarations faites dernièrement A ce 
sujet par M. Churchill, et, malgré 
tout, le premier ministre et ses col­
lègues ne peuvent pas voir en quoi 
leur politique va nous faire perdre 
notre autonomie.

Le Dr Clark énumère ensuite les rai 
sons pour lesquelles il est opposé au 
bill actuellement devant la Chambre.
Premièrement, dit-il, ce n’eat pas 
une politique Impétiale, on peut l’ap- ! r -
peler Anglo-Canadienne. Malaise,
mais non iimpériale. L’Australie se QUEL CHATIMENT DOIT-ON 
tient noblement A l'écart de cette po­
litique, la Nouvelle-Zélande tend A 
en (aire autant, et l’Afrique du Rud ____
est en train d’étudier la question. Et
le gouvernement Canadien a adopté ' London, Ont., 8 — Le chef de poli- 
cette politique qui n’aura d'autre but ce Williams n’est pas de l’avis de la 
que de promener le drapeau brltanni- police de Toronto qui favorise la dé- 
que sur les différentes mers du globe, [portation de ceux qui désertent leurs

Deuxièmement, les trois navires,que épouses. Il est d’opinion que c’est la

Rome, 8. — 1^ pape Pie X a subi 
une rechute et. comme il arrive dans 
les rechutca, son état est considéré 
comme plus grave, A cause de s» ma­
ladie du mots dernier. L’attaque a 
commencé, hier soir, lorsque le pape 
a perdu connaissance. Le Dr Marchia 
fava, le médecltl du Ht-Père, a été 
immédiatement mandé au Vatican.

fia Saintetésez satisfaisant, quoique 
soit très faible.

Le cardinal Merry del Val a décla 
ré que le communiqué officiel au su­
jet de l’état du Pape était, absolu­
ment véridique. Le Pape ne souffre, 
dit-il, que d’une légère attaque de 
grippe, causée par une élévation de la 
température. Son état nécessite de
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SANS CŒUR
Ce matin. U a rendu une nouvelle vi- 'plus grands soins que la première at- 
site A fia flainteté. A plusieurs re- : taque et un repos plus long- I,a cons- 
prisos durant la journée, il est reve- titution du chef de l’Eglise qui est 
nu se rendre compte de l'état du ma- considérée comme très forte, est fa ,

Le bulletin officiel du Vatican dit cessives et les changements atmosphé- Geoffrlon, Geoffrion & Cusson
ceci : “Le pape souffre riques, nombreux A cette époque de

LEUR INFLIGER ?

---- . ----- le Canada se propose d’offrir A l’An-faveur de la paix, noua avons asaisté gIoterre HOront sous le contrôle tm-aux plus grandes guerres encore vues 
jusqu’ici. Noue devons en conséquen­
ce être prêts A toute éventualité. M. 
White dit qu’il est absolument inuti­
le de consulter le peuple aujourd’hui- 
sur cette question attendu qu’il s'est 
déjà prononcé aux dernières élec­
tions en faceur de la politl - 
que du gouvernement. De plug 
cette politique n'est nullement 
une violation de notre autonomie. Ce 
sont en effet les représentants du 
peuple qui votent cet argent sans y 
être forcés par aucune pression exté­
rieure et le gouvernement n’emploi 
aucune mesure csercitive pour faire 
adopter sa mesure.

Passant A la question de la cons­
truction de dreadnoughts en Canada, 
le ministre des Finances dit que per­
sonne n’a plus de respect que lui pour 
le talent des ouvriers canadiens, mais 
la construction rapide de tels navires 
Ici est une impoasibilité et ce n’est 
pas une insulte pour les ouvriers ca­
nadiens que de le dire. Il avoue qu’il 
n’est pas opposé A la construction de 
marlues locales, mais il dit que de 
telles marines ne seront installées tant 
que l’on n’aura pas assuré l'invinci­
bilité de la flotte anglaise, une supé­
riorité de f>0 pour cent telle qu’elle 
est actuellement n’est pas en effêt 
suffisante.

Et M. White termine ses remarques 
en disant que le don de. ces trois 
dreadnoughts sera suffisant pour em­
pêcher une guerre entre l’Angleterre 
et l’Allemagne.
Le Dr Clark

Le Dr Clark, de Red Deer, succède 
A M. White. "Je ne crois pas. dit-il, 
avoir entendu le ministre de» Finan­
ces prononcer jusqu’ici un discours 
aussi insignifiant que celui dont 11 
nous a gratifié, cet après-midi. Il a 
exprimé l’opinion que les députés de 
ce crttê-cl de U Chambre professent 
sur cette question avec un sans-gêne 
auquel nous n’avions par encore été 
habitués, mats nous devons l’excuser, 
A cause de son peu d’expérience par­
lementaire.

Parlant du passage du discours de 
M. Churchill, cité par M. White, le 
Dr Clark dit qu’il serait très étonné 
si le premier lord de l'Amirauté avait 
jamais prononcé de telles paroles, en 
tout cas elles ne figurent pas dans le 
memorandum.

M. White se lève alors pour dire 
que ce qu'il a lu était une découpure 
de journal.

"Windermere”, s’écrient plusieurs 
membres de la gauche. "Nous avons 
vu cette déclaration, nous aussi, dit 
le Dr Clark, mais nous n’en avons 
pas cru un seul mot. Et le député 
de Red Deer donne alors lecture de 
la véritable déclaration de M. Chur­
chill dans laquelle le premier lord 
de l’amirauté dit que ces navires 
constitueront une addition nu "stan­
dard’’ de 60 pour cent, mais ne comp­
teront pas dans l’augmcntatiiBi né­
cessaire de la flotte anglaise pour 
la tenir sur un pied d’égalité avec 
l'augmentation des armements des 
autres puissances. Continuant ses re 
marques, le député de Red Deer dit 
que chaque printemps le spectre de 
la guerre est mis au rancart pour 
l’été.” Nous l’nvrips rendu incons­
cient il y a trois semaines, njoute-il,

médiat de l’Amirauté. Cette politi­
que, dit le député de Red Deer 
arrive 70 ans trop tard st Je délie 
n’importe quel ministre du Cabinet de 
faire une telle déclaration dans aucu­
ne ville du Canada, excepté probable-

mauvalse manière de punir cette sor­
te de fauteurs de la loi.

"Ri on déporte celui qui déserte son 
épouse, dit le chef, il sera amplement 
satisfait et on lui aura Justement don­
né ce qu’il demandait de toutes ses 
forces. C’est une mauvaise méthode. 
C’est un des grands problèmes Mo­

ment Toronto, sans être hué par la 1 tuels de savoir ce qu'on doit faire de 
foule. Une telle politique, si elle était Iceux qui désertent leurs femmes”, 
soumise nu peuple serait infaillible­
ment condamnée.

Troisièmement : Cette politique ne 
règle en aucune façon le problème 
très important de la défense du ter­
ritoire canadien le vrai problème ré­
side en effet sur la côte du pacifique 
et il faudrait 23 jours A l’escadre 
volante pour atteindre cette côte, 
c’est dire que l’ennemi aurait eu le 
tempe de se rendre Jusqu’en Alberta 
ou en Saskatchewan avant que le 
secours de cette flotte n’arrive. Et A 
ce sujet, le Dr Clark donne l’opinion ; 
du procureur général de la Colombie 
Anglaise qui a déclaré que l’on pou- . 
vait trouver assez d’hommes dans 
cette province pour former des équi­
pages pour la flotte canadienne.

Quant A la perte de notre autono- 1 
mie, le député de Red Deer dit que | 
malgré les déclarations du ministre

UNE INTERESSANTE DECOU­
VERTE D’UN MEDECIN AME­
RICAIN.

Boston. 8. — Le Dr Howard W.
Nowell de la Faculté de Médecine de 
l’université de Boston a annoncé, ce

......t,... ^ ^ vlu ................ soir, dans un discours au Moss Home , l|v cu ,i o ^ uiji ___
des Finances A l’effet contraire, on en ‘,Pathic Medicinal School qu il , ||.Rpcr(;urent qU'Un nouvel évnnouis- ne pouvaient pas voir le pape.

simplement 
d’une rechute d’influenza.”

“L’Osservatore Romano,” l'organe 
du Vatican, publie la dzcloratlon sui­
vante :

"Depuis hier soir, le Saint-Père est 
indisposé. Il souffre d’une rechute 
d'influenza. Sa condition ne cause 
pas d'anxiété, mais il a besoin de 
beaucoup de repos”.

Cependant la vérité oblige A dire 
que la maladie du pape cause de très 
grandes inquiétudes, parce qu'elle n'ê- 
talt {tas attendue et A cause de l’Age 
avancé de l’auguste vieillard.

Aujourd'hui. la température du 
fiaint-I’ère s’est élevée A un peu plus 
de cent Farenbcit, ce qui n’est pas 
alarmant, mais le coeur était faible 
et le rein était malade. L’analyse 
des urines révèle la présence d'albu­
mine, ee qui est un signe fréquent de 
grippe, de néphrite, ou d’inflamma­
tion des poumons.

L'état du pape semble s’ètre passa­
blement amélioré, ce soir, et on at­
tribue ce changement A ce que l’au­
guste malade n'a reçu personne au­
jourd’hui. si ce n’est le secrétaire 
d’Etat. Mgr Merry Del Val, ses scaurs 
et sa nièce.

Il était sept heures, lundi soir lors­
que le pape se retira dans ses appar­
tements en se plaignant d’un profond 
malaise. On ignore l’heure exacte A 
laquelle il fut trouvé évanoui, mais 
les domestiques s’aperçurent que son 
état était très sérieux et furent très 
alarmés, car il n’y avait pas de mé­
decins au Vatican. Le chimiste du pa­
lais, le père Presdoclnio administra 
un stimulant qui raviva le chef de 
l'Eglise. L® Dr Andrea Amici arriva 
peu après et fut suivi du professeur 
Marchifava. I<e Pape était dans son 
lit en ce moment, et les médecins

l’année.
"Je suis assuré, a dit le secrétaire 

papal, qu’avec un soin extrême et les 
prières des lldèlee, le fi«lnt-Père sera 
encore longtemps préservé, pour la 
plus grande gloire de l’Eglise.’’

Le professeur Marchiaiava, dans une 
interview, ce soir, a dit que l’alar­
me n'était pas justifiée. Il espérait 
pouvoir vaincre en peu de temps la 
maladie, si on permettait au pontife 
un repos complet.

Les scpurs du pape, qui ont pneeé 
la journée au Vatican, sont parties 
un peu avant 10 heures, ce soir, gran­
dement réconfortées par l’état satis­
faisant de leur auguste frère. Néan­
moins. elles ont envoyé une dépêche A 
leur frère Angelo, lui demandant de 
venir immédiatement, fli le pape, 
comme on l’espère, échappe A la pré­
sente attaque, il devra abandonner 
définitivement toutes les cérémonies 
fatigantes, même les audiences qui, 
dans son état, pourraient avoir de 
graves conséquences.

Le Saint-Père a manifesté un pro­
fond chagrin lorsqu'il a été informé 
qu’il devait suspendre toutes ses au­
diences. Il devait aujourd’hui rece­
voir 1500 pèlerins, comprenant un 
grand nombre des provinces vénitien­
nes et du diocèse de Trêvise où le 
pape est né.

A plusieurs reprises dans la Jour- 
I née,-il a manifesté son chagrin de ne 
pouvoir serrer la main de ses vieux 
amis, ajoutant dans le dialecte vêni- 

1 tien, avec une pointe de mélancolie : 
"Je ne suis plus d’aucun usage, ni 
pour mol ni pour les autres.”

| L^s pèlerins ont été plongés dans la 
tristesse lorsqu'ils ont appris qu’ils

Ils
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NOTAIRES

toute la latitude possible pour dis- jet le gouvernement aurait bien dû le 
cuter rette mesure. Aujourd'hui ce- 
pendant, la situation est quelque peu 
différente, par suite des déclarations
(le M. Churchill et aussi de U attitu­
de prise, hier, par 81r Wilfrid Lau­
rier et U droite ee doit maintenant, 
d’exprimer ses vues sur cette ques­
tion.

M. White lit alors un pasange du 
discours de Churcnill où il est dit que 
1rs trois drendnoiignte que le Cana­
da se propose d'offrir A l’Angleterre 
sont absolument requis pour la sécu­
rité de l’empire britannique et que 
l’effet moral produit par ce don sera 
deux fois plus grand que la présence

laisser dormir en paix. Maintenant 
nous n’avons pas d’autre alternative 
que de continuer la lutte que nous 
avions commencée. Nous combattons 
pour le maintien des droits élémen­
taires de la minorité. Le premier de­
voir d'un gouvernement est. de pour­
voir A la défense de son propre terri­
toire et ce devoir le gouvernement ac­
tuel l’a complètement ignoré. Il ne 
s’en tient A sa politique navale que 
pour sauver sa peau, mais le peuple 
trouvera que 35 millions est un prix 
un peu élevé pour la peau de conser­
vateurs.

Faisant allusion A la déclaration de
au milieu de la flotte anglaise de ces jrhonorable M. Monk, A ’l’effet qu’il 
trois unités de combat. jétait rivé, boulonné, cadenassé A son

M White reproche ensuite A M. ,e Dr Clnrk dtt nue le Mi-
Pucsley d’avoir tourné en ridicule le 1nistre de» rosie* essaye apparemment 
don d’un dreadnought fait par les M® cet exemple en achetant une
États de la Malaisie. ”C« don au grande quantité de cadenas. De fait, 
contraire, dit il. doit être admiré ê- jU en a acheté assez pour en fournir A 
tant donné les faibles ressources de

.. Joliment parlé en Australie et en divert un procédé chimique qui 
Nouvelle Zélande lorsqu’il a été ques- d(’ve‘°Pr>* cancer chez les lapins en 
tion de contribution A un tel point ,lftn Coc^pD8 d Irida. De
que les partis qui proposaient cette ;c* Proc chimique, il a trouvé un 
contribution ont été battus nui êlec 1 au t mo/*n du<luel ,e"
tions qui ont suivi. Il en sera de mê- «ont guéris
me en Canada lorsque le gouverne- V* 1 r ‘ a fait des recherches
ment se décidera A en appeler au peu- depuis trois ans et ses dollè-
ple | gués sont d avis que cette découver-

' . . . ... .. . te est un pas important dans l'étudeRépondant A 1 affirmation faite par ^ concer
l’hon. M. White à l’effet que le parti Aucun cancer n.a été KUért Rncore A 
.ib rai ne UAvait même pas qu elle pheure actuelle mais six cents cas de 
était s-» politique, le Dr lark dit cancer humain seront inoculés, 
que les libéraux sont unis sur cette Cela prendra deux ans avant que 
question ; ils supportent un principe, l’on puisse assurer que le serum guê- 
A «avoir que cet argent devrait être rit le cancer humain, sur lequel on a 
dépensé au Canada. .fait une opération.

L’hon. M. Rogers a prétendu que la 1 -■ ■
différence entre les deux politiques | 
était que l’une était effective, celle | 
du gouvernement, et l’autre Ineffecti­
ve, celle de l'opposition. D’après M.
Rogers, donc, une politique effective j 
consiste en l’envole de navires sans 
équipage, tandis que la politique inef- 1 
fectlve est celle de l'opposition, c’est- 
A dire une politique canadienne.

Le Dr Clark fustige de la belle fa­
çon, en passant, M. Rogers pour sa 
déclaration A l'effet que s'il ne sa­
vait pas faire autre chose, il savait 
au moins gagner des élections ; puis 
il critique le gouvernement pour «on 
obstination A ne pas vouloir suivre 
l'exemple donné par Sir Wilfrid Lau­
rier, en 1911, et A dissoudre les 
Chambres pour permettlo au peuple 
de se prononcer sur cette question.

Le Dr Clark (ait ensuite un tableau

Minent allait se produire, tant les ont passé toute la journée aux envi- 
pulsations du cœur étaient faibles. r°ns d» Vatican, malgré la pluie et 
Ils lui administrèrent immédiatement '* froid. Ils ont salué Ire sœurs du 
un cordial. Un mieux assez sensible , Pape, puis
se produisit alors.

Les sœurs et le» nièces du Pontife 
que l'on avait prévenues arrivèrent 
peu après au Vatican et furent admi­
ses quelques minutes auprès du mala­
de.

Toutes les audiences ont été suspen­
dues et Pie X est resté au lit toute 
la journée. Dr Marchifava a décla­
ré que l’état do son malade était as-

sont entrés dans la baei- 
i liqûs afin de prier pour qu’IT revienne 

A la santé.
y x x

Rome, 9. — Les médecins qui pas­
sent la nuit au Vatican ont déclaré, 
A minuit, que la température du pape 
s’était légèrement élevée. Néan­
moins, cela n’n pas empêché l'auguste 
patient de prendre quelques bons mo* 

1 mente de repoe.

IL EST ACQUITTE
LE PROFESSEUR 0LS0N EST 

EXONERE PAR LE JURY.

St-Paul, Minn., 8. — l/e jury, dans 
la cause du professeur Oscar M. Oi­
son, autrefois de l’université du Min­
nesota, accusé du meurtre de Clyde 
D. Darling, a rapporté un verdict de 
non coupable, A 8 heures, ce soir.

Le jury délibérait depuis cinq heu­
res de l’après-midi.

LE PRESIDENT WILSON
AU CONGRES
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cordée sur les laines, l’entrée en fran* 
chlse du sucre, en 1916.

Les représentants démocrate» n’ont 
pas parlé do cette question. On a 
discuté simplement au sujet de l'ad­
mission du publie au Capitole. Ce 
privilège a été refusé par un vote de 

]167 A 84.
Les membres du sénat insistent 

pour que le projet Underwood soit 
subdivisé, afin que l’on vote séparé­
ment. si on le désire, sur le tarif de 

'la laine et du sucre. On a aussi 
proposé nu ’’résident Wilson de grou­
per les mail res de sorte A en faire 
quatre mesures avec le tarif.

Un grand nombre de sénateurs pro­
gressistes sont opposés nu bill Un­
derwood A cause de la réduction 
complète. Les démocrates ne peu­
vent compter sur les progressistes 
pour appuyer cette révision du tarif.

Il est reçu par les applaudissemen ts enthousiastes des deux chambres 
dans la salle des délibérations du sénat. — La lecture du 

message sur la révision du tarif.

UN ANCIEN GREFFIER DE CAL- 
GARY ACCUSE DE DETOUR­
NEMENT.

Au mois d’avril de l’année 1911, 
des différentes volte-faces opérées par : DarlinK’ Un conducteur de voitures,
M. Borden sur cette question de la commença A faire la cour A Mme 01- Washington, 8 — Aujourd’hui, le 
marine, le montrant en 1908 en fa- l,on' ®on mar* était absent de la président Woodrow Wilson a comblé 
veur de l’établissement rapide d’une vi,,e ,a pluB PC1111118 partie du temps, la brèche qui, depuis un siècle, eêpa- 
marine canadienne, puis en 1913 dé- Selon sou propre témoignage, Mme r»** le» directeurs des affaires publi- 
clarant qu’une marine canadienne ne 01800 demanda ù Darling de ne plus Qucs du Congrès des Etats-Unis, 
pourrait être construite avant cin- ,a Pollr"ulvre de ses attentions. Celui-1 H est allé au Capitole et a parlé 
quante ans. De plus, avant les va- c* re1usn. Alors, elle le menaça de

tout dire A soncances de PAques, il disait que ce8|lout <1,rp rt HO,’ mar>. ««’«l" il n’en 
trois dreadnoughts étaient offert* A Per»i«ta pas moins dans ses projets. 
l’Angleterre et, maintenant, il vient Finalement, Mme Olsou lit une con- 
dlre qu’ils ne sont que prêtés. Corn- f,,BP,nn complète A son mari. Elle le 
ment ces navires pourraient-ils être 8,,pPlla dc nfi P8" Pousser l’affaire

plus loin, ce qu’il lui promit.

mort fut instantanée. Alors il se 
pencha sur celui qu’il croyait être un 
bandit et reconnut Darling.

Le procès a duré six jours.

(es Etats”. Puis il nie que cette 
contribution «oit un premier pas vers 
des contributions périodiques et per­
manentes. L’opposition d’après le 
ministre des Finances, devrait pren- 
bre la parole du premier ministre qui 
« répété A maintes reprises que cette 
contribution n’est faite que par suite 
de l’urgence dont s parlé l’Amirauté 
et ne constitue pas la politique per­
manente du gouvernement.

Tl déclare aussi que pas un membre 
de la gauche ne peut dire qu’elle est 
actuellement la politique de son par­
ti. Cette politique d’après lui n’est 
qu’un expédient dans le but de re­
prendre les rênes Au pouvoir.M. Wblt*

tout le cabinet. Revenant A la ques­
tion de la marine, le Dr Clark dit 
que la politique navale du gouverne­
ment a trépassé le soir du 15 mars. 
Ses funérailles pourront être retar­
dées mais il faudra qu’elles aient lieu 
un jour ou l’autre.

Tassant A la question de clôture, le 
député de Red Deer dit qu'il est heu­
reux que les choses se soient passées 
de la sorte car s’il en avait été au­
trement. si l’opposition n’avalt pas 
discuté cette question pendant des 
Jours et des nuits, le bill aurait été 
adopté aans que le gouvernement lui- 
même, et. encore bien moins le peuple 
naturellement, ait jamais su exacte­
ment en quoi consistait rette politl •

donnés A U Angleterre et rester en 
même temps la propriété du Canada?

Tout cela prouve que le gouverne­
ment n’a plus confiance lui-même en 
sa propre politique.

Quant A l'argument du ministre des 
finances A l’effet que le fait que les 
capitalistes anglais ont investi 2 
billions en Canada, devrait inciter le 
gouvernement A faire construire ces 
navires en Angleterre le Dr Clark dit 
que cet argument est ridicule. En ef­
fet les capitaux anglais investis aux 
Etats-Unis se chiffrent A trois bil - 
liions; serait-ce une raison pour que 
les américains fassent construire leurs 
navires en Angleterre ?

Le Dr Clark montre ensuite que les 
chantiers maritimes anglais ne peu­
vent faire face aux commandes. Où 
le gouvernement Canadien se propo - 
se t-il de faire construire ses trois 
dreadnoughts ? I _____

La politique du gouvernement est 
donc de v.fter 35 millions pour des LE ROI DU MONTENEGRO 
navires qui ne pourront jamais être 
construits. De plus il est un fait A 
noter que l’Angleterre ne peut trou­
ver assez d’hommes pour monter ses 
propres navires ,iù Irait-elle trouver 
ceux qui devront, former les équipa - 
gee. des navires canadiens. En termi- 
nnnt, le Dr Clark dit que le bill de 
M. Borden n’est plus aujourd'hui 
qu’un cadavre que l’on devrait en­
terrer le plus tôt possible. "Reve­
nons. dit-il aux conditions qui exis­
taient en 1909, le plaidoyer de l’op­
position eet en faveur d’un Canada 
uni et libre.”

M. Carvell termine la discussion 
pour la

du tarif, non comme un entêté poli­
tique impersonnel, ni comme un mem­
bre du gouvernement, mais tomme le 
président de la république.

8e tenant devant le sénat et la 
Chambre des Représentants, comme 
aucun président n’avait fait depuis

Le 5 mars, le professeur Olson re- cent douze ans, le président Wilson a 
venait d’un voyage A .travera l’Etat, déclaré simplement ce qu’il pensait 
8a femme était alors A Montevidéo, devoir être fait pour le plus grand 
en visite chez des amis. Comme il bien du pays et a demandé A ses rol- 
pénétralt dans sa maison, il entendit lègues législatifs de l’aider A accom- 
du bruit. Il se saisit de son revol- Pl*r promesses du parti, 
ver et attendit. Lorsque la porte de Avec Une rapidité de dérision sans 
la chambre dans laquelle il était s’ou- Précédent, le président a éloigné tou- 
vrlt, livrant passage A un homme, il 1,18 frontières imaginaires qui sê- 
lui tira deux coups de revolver. Les Puaient le Congrès de l’exécutif et 
balles perforèrent le poumon et la 4 —' '

DE­
CLARE QU’IL VEUT CETTE soulagement. 
VILLE ET QU’IL L’AURA.

s’est sauvé, comme il l’a si bien dit, 
de "Ttle isolée de l’autorité jalouse” 
qu’était devenue la présidence.

Le Congrès avait fait des prépara­
tifs en vue d’une cérémonie d’une im­
portance extraordinaire et elle le fut. 
Le président Wilson se rendit au Ca­
pitole au milieu des applaudissements 
de la foule massée sur son passage.

Lorsque la cérémonie tant annon­
cée fut finie, le Congrès sembla satis­
fait. Le président était ravi. Il décla­
ra A ses amis que l’occasion l’avait 
grandement impressionné et qu’il 
avait laissé le Capitole avec un grand

eux nombre d'ambassadeurs des pays 
étrangers ainsi que tous les membres 
du Cabinet.

Le président Wilson, escorté du sé­
nateur Bacon, s’inclina devant les ap­
plaudissements et monta dans la tri­
bune de l’orateur de la Chambre.

Le président commença A parler en 
souriant et dit A scs auditeurs pour­
quoi il était venu. Tl parlait sans 
élever la voix, comme s’il eût con­
versé avec un sénateur dans son bu- 
beau. Tous les yeux étalent fixés sur 
lui et il était évident que ses paroles 
excitaient un intérêt, immense. A ia 
conclusion de son discours, les mem­
bres de la Chambre et du Sénat ap­
plaudirent. Les spectateurs des ga­
leries suivirent Immédiatement le 
mouvement. L'ambassadeur Bryce 
d’Angleterre suivait la scène avec in­
térêt. Il en était de même de M. Jus- 
serand, ambassadeur de France, et 
des représentants des autres nations.

La lecture du message sur le tarif 
ne prit pas plus de huit minutes. Le 
président ne fut pas une seule fois 
interrompu. Son discours terminé, il 
quitta immédiatement la tribune au 
milieu des applaudissements du Con­
grès. Quelques minutes plus tard, il i 
lunchait avec les membres de sa fa­
mille A la Maison Blanche.

Calgary, Alb., 8 — H. E. Gillies, 
ancien greffier de la cité et candidat 
A la mairie aux dernières élections, a 
été arrêté ce soir, sous l'accusation 
d’avoir détourné du trésor de la ci­
té une Boni me de $4,800.

en m
01 TRI

MORT TRAGIQUE D’UN JEUNE 
ANGLAIS.

North Bay, Ont., 8 — Charles
Hough, un jeune Anglais, s’est tué en 
tombant d'une locomotive en mouve­
ment, dans les cours de la Canadian 
Copper .Crtoipany. Hough devait se 
marier ce mois-ci. Il n'attendait que 
l’arrivée de sa fiancée, qui est muin-< 
tenant en route sur l’océan.

Berlin, 8 — Le roi Nicolas du Mon-

La visite du président au Capitole 
a été brève, durant A peine quinze 
minutes. Personne ne I’accomaagnait 

ténêgro répondant A une dépêche que excepté l'homme du service secret. Il 
lui avait envoyé le "National Zed- fit le trajet en automobile et arriva 
•ung”, a aujourd’hui télégraphié ce au bureau de l’orateur de la rbamhre, 
qui suit: , Champ Clarks, A 12.54 heures.

“C'eet notre conviction très pro- s'était aeeemblê un comité de sêna- 
fonde que notre cause est juste de- leurs et de représentants pour lui 
vant Dieu et Ice hommes. Scutari a souhaiter la bienvenue.

Jour!*

été l'ancienne capitale de nos rois, 
et elle est indispensable A notre déve­
loppement national et économique. 
Seule, la force brutale du nombre 

Journée et la Chambre e’a* I peut noue obliger A céder ce territoi-
irt/’.

Le président fit son entrée A la 
Chambre vers une heure. Tous les 
membres de la Chambre et du aênat 
se levèrent, tandis que les spectateurs 
distinguée des galeries se penchaient 
avec curiosité. On remarquait parmi

Washington, 7. — La bataille pour 
la révision du tarif a commencé au­
jourd’hui. Les conférences des diffé­
rents partis qui ont eu lieu depuis 
deux semaines sont des choses du 
passé et les premiers pas pour obte­
nir la révision du tarif sont mainte-, 
nant faits.

I* président Wilson a lu son mes­
sage lui-même et a rappelé aux mem- , 

LA brea de son parti qu’ils avaient prist 
l’engagement de réviser re tarif.

Lee démocrates auront, un caucus 
dans quelques jours durant lequsl ils 
tenteront d’en venir A une entente 
afin de supporter le Mil Underwood.'

Plusieurs membres du sénat ont j 
critiqué certaines parties du projet1 

! Underyood. .. Deux sénateurs de 
i l'Ouest ont critiqué U réduction

Le» PUnles <te Podd anértsuent ton­
tes les maladies <1e# rognons, aussi 
rhumatisme, maladie de Brigh'. dia­
bète et mal de do*. Le cliché ci- 
haut est un modèle de la botte.

SC-
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La FILLE des SERBES
EPISODE DRAMATIQUE 
de la GUERRE D’ORIENT
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ARMAND DE LANR08E
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La loi de clôture
LES AMENDEMENTS DE M. BORDEN

I/ce maraudeurs ture<i n'euren't qu’u­
ne pensée : empêcher le personnage 
de Constantinople de rie rendre comp­
te du numéro de leur régiment, de 
«Hvôlr A quelle garnison il* apparte­
naient.

11b s'enfuirent dans la brume du 
soir et A l’opposé de Novi-Bazar.

Peu importait du reste au sauve­
teur, le baron Sixte de Verlaines ; 
l’esentiel était que la jeune fille eût 
échappé aux outrage*, le* domestique 
A un égorgement.

Son intervention, son t*tratagême 
les avait sauvé*.

Il s'empressa de relever Wanda en 
lui exprimant, en langue serbe, ce 
qu’il était exactement.

Et la jeune fille lui répondit en lan­
gue française, par une très délicate 
attention :

—Merci, monsieur, merci... Je sul* 
la fille du comte Milan Alexléwitch, 
dont l'habitation s'aperçoit presque 
depuis ces hauteurs... Vous achèverez 
votre oeuvre de délivrance en m’ac­
compagnant chez mon père ; 11 sera
si heureux et si fier de vous remer­
cier lui-même... Vive la France, mon­
sieur !

—Et vivent le» Serbes, mademoi­
selle, les ennemie acharnés, séculaire* 
des bêtes fauves de l’Islam, des bru­
tes pareilles A celles que j’ai eu la 
chancé de faire reculer...

—Je puis marcher, monsieur.Urosch 
ramènera les deux chevaux par la 
bride, ou du moins ma jument, car 
je crois que l’autre est mourant ; et 
nous ferons route cote à cote...

—Tout l'honneur et le plaisir en se­
ront pour mol, mademoiselle... Vous 
n’ètes point blessée ?

—Oh, des égratignures aux coudes 
et quelques dents de mon peigne qui 
me sont entrées dans la peau du crâ­
ne ; mes vêtements sont plus malades 
que moi ; or réparera le tout dans 
une petite heure... Je vous montre le 
chemin, monsieur le Français... Suis 
nous, Urosch 1”

Brave st charmante, la fille du sei­
gneur campagnard des Balkans.

M. de Verlaines l'admirait, se féli­
citait du hasard qui lui avait permis 
d'intervenir, des relations qu'il allait 
pouvoir lier dans cette région de 
chasses.

Il ne se doutait encore point jus­
qu'où l’aventure le conduirait. x

Le Comte Alexléwitch ie retint su 
château pour tout le reste de son 
congé.

Il avait habité Paris, pendant plu­
sieurs hivers ; sa fille y avait achevé 
son éducation en tant que langue 
française et musique.

Elle était artiste, artiste-née, et 
c'était une ressource précieuse que la 
piano, la harpe, le chant de Wanda 
dans la solitude d'Amsel.

Quand il fallut que le jeune diplo­
mate regagnât son poste, il dut pro­
mettre de revenir pour le* fêtes de 
Pâques.

Et dès les* réjouissances des Jours 
Gras, le comte et sa fills le visi­
taient eux-mêmes. A Belgrade, les pre­
miers.

I^s Français ont tant de séduc­
tions, et puis Wanda avait si peu vu 
d* près, longtemps, un jeune homme 
ds la valeur de Sixte de Verlaines.

Elle le savait seul au monde, et 
son père comme elle-même lui of­
fraient un foyer, lui tendaient les 
bras.

“Comprendrait-il ? Serait-elle assez 
belle, assez bonne, assez intelligente 
pour le fixer, A jamais ?"

Il faut croire qu’elle le fut.
Sixte de Verlaines abandonna sa 

carrière, laissa s'envoler ses rêves de 
voyage A travers le monde, renonça 
même A la France.

L’amour en avait fait un Serbe, 
comme Serbe était celle qu’il aimait.

Et qu'il avait raison d'aimer plus 
que tout.

Ur.e vie d’homme s'écoule, entière, 
sans qu’il ait le bonheur de rencon­
trer deux fois une créature de char­
me et d'élite telle que Wanda.

Us se marièrent.
Et leur voyage de noces fut un pè­

lerinage à Verlaines, dans le village 
bourguignon, dans cette France qui 
était, pour la fille des Serbes, la ter­
re des grandes those*, la patrie des 
nobles Ames.

La jeune femme y baisa, à genoux, 
les tombes du père, de la mère, de la 
tante de son mari en leur demandant 
pardon de le garder pour elle seule, 
là-bas, bien loin, aux pays slaves.

• Pendant dix années la vtç de Sixte 
K de Wanda fut celle de deux êtres 
qui s’aiment plus fort au fur et à me­
sure qu'ils se connaissent mieux et 
Par conséquent s’estiment davantage, 
parce qu’il n’y a en eux que qualités.

Qualités que l’épreuve seule fait ap­
précier.

,(▲ BUlm*.

Ottawul 8 ~ Les procès verbaux 
de la Chambre, ce matin, contiennent 
l’avis de motion suivant pour de 
main, donné par M. Borden et relatif 
à un règlement de clôture.

“Résolu — que la règle 17 de cette 
Chambre soit amendée, en y ajoutant 
ce qui suit :

(2) Toute motion cl (levant sujette 
à un débat, faite sur des affaires de 
routine A l’exception des motions d’a 
journement, et toute motion inscrite 
sur le feuilleton des ordres, ou pour 
l'adoption du rapport d'un comité 
permanent ou spécial, ou pour la 
question préalable, ou pour la troi­
sième lecture d'un bill, ou pour l'a­
journement de la Chambre, quand 11 
s'agit de discuter une question déter­
minée d'importance publique urgente, 
ou pour l'adoption en comité général, 
ou en comité de* subrides, ou des 
voies et moyens, de la résolution, ar-

| tide, clause, préambule ou titre en 
délibération, pourra être débattue, 
mais toutes autres motions seront 
décidées sans débat ou amendement.

(3) Immédiatement avant que l'or­
dre du jour pour la reprise d’un dé­
bat ajourné soit appelé, ou si la 
Chambre est en comité général ou en 
comité des subsides ou des voies et 
moyens, tout ministre de la Oouron 
ne qui aurait de son siège en Cham­
bre donné, avis à une séance précéden 
te de son intention d’en agir ainsi, 
pourra proposer que le débat ne soit 
pas ajourné davantage ou que la pri­
se en considération ultérieure de quel­
que résolution ou résolutions, article 
ou articles, clause ou clauses préam­
bule ou préambules, titre ou titre* se­
ra la première question discutée par

le comité et ne sera pas ajournée da­
vantage, et dans chaque cas cette 
question sera décidé sans débat ni 
amendement, et si elle est résolue 
dans l’affirmative, nul membre ne 
parlera ensuite plus d’une fois, ou 
plus de vingt minutes “sur tout te! 
débat ajourné,” ou (si la Chambre est 
en comité), sur toute telle résolu­
tion, article, clause, préambule ou ti­
tre, ou si cé débat ou cette prise en 
considération ajournés n’ont, pas été 
repris ou terminés av.-nt deux heures 
du matin, nul membre ne pourra se 
lever pour parler après cette heure, 
mais toutes les questions qui doivent 
être décidées, afin de conclure ce hé- 
bat ou cette prise on considération 
ajournés, seront décidées immédiate­
ment.

M) Les jeudis ou vendredis, lorsque 
l’Ordre du Jour appelle la formation 
de la Chambre en comité des subsi­
des, ou d** voles et moyens, M. l’ora­
teur quittera le fauteuil sans poser 
de question, pourvu que, sauf le con­
sentement de lu Chambre, les prévi­
sions budgétaire* de chaque départe­
ment puissent avoir la priorité, un 
jour autre que 1® jeudi ou le vendredi.

La règle 17, qu’il s’agit d’amender, 
se Ht comme suit :

“Lorsque deux ou plusieurs mem­
bres se lèvent pour demander la pa­
role, rOmteur l’accorde A celui qui 
s'est levé le premier A sa place, mais 
une motion peut être faite A l'effet 
qu’un membre qui s'est levé 'soit ac­
tuellement entendu’ ou “qu’il ait ac­
tuellement la parole.“ et cette mo­
tion est aussitôt mise nux voix sans 
débat.’*

I Pour Soulager l'OppressionL*es sunr&gettes et Gu(jrjf m flhuin8
anglaises Frictionnez avec Nervlllne

UNE OPINION DE M. PAUL MARGUERITTE.

TROIS FORÇATS DESERTEURS' -----------------------------
MANGENT UN DE LEURS COM- I,cs amis mêmes de la cause du suf-tniot féminisme, est le synonyme de 
PAGNONS. frage féminin déplorent les excès aux-1 vulgaire, mal habillée,

_____* quels se portent les suffragettes an-1 banti aucune grAce dans sou intérieur,
glaises, (courant les clubs et se tachant d'en-

l’aris, 8 — Les dépêches venant de Voici
la Guinée Française racontent uoc paui Margueritte, dans unYrticlé que ! Jo^mau* 
histoire du cannihalisme le plus hor- publie la “Dépècho’’ : I.a cause du vote des femmes aura
riblo. Quatre forçats du pénitencier Non, tout de même ' les suffraget-ihc,1UCOU|, 1,6 mal A triompher, si lé- 
de Colon, nommés Mouillard, Barbe tes anglaises abusent des arcuments iGtlnie soit-olle, des répugnances et reau, Fossy et Machevel avaient fans : a nier c’étaient d^ TerrcJ ',e-' r*«i« de l’opinion. Nous

corn, nie A leurs gardiens. Trois rtr in !![!!! tolérons mal l’immixtion des

Voici comment s e» exprime M. 1er® doigts »\ écrire des articles de

Sf!
furent captures, A l’entrée de la ri 
vlère Moua et ils ont raconté avoir

Pas de remède une moitié aussi 
efficace.

“Je n’ai pas e- à souffrir long­
temps de la poitrine. J'avais un rhu­
me terrible , j’étais comme dans u» 
étau ; mais je savais ce que j’aVHis è 
faire. Je mis une demi-cuillerée A thl 
de Nervlllne dans de l’eau chaude H 
me frictionnai le cou et la poitrim 
toutes les demi-heures durant la soi­
rée. Vous ne sauriez croire comment 
Nervlllne dégagea la poitrine, me per 
mettant de respirer comme un honv 
me libre, et il me rendit le blen-étn

de grande beauté dont elles brisaientI V)1Pro1"8 niai i immixtion des femmes en quelques heures.” 
les vitres et saccageaient les fleurs. |?Hns .*5" fartions publiques. A peine Voilà l’expérience faite par M. J. 
Maintenant voilà la maison de M 1 ,R tolérons-nous dans les ceuvres de p. Durand, un résident bien connu dt 

erré dans les forHs durant huit jours , , , ' qu’elles font sauter ' ‘ |chftrité philanthropie. Burton’s Corners. Nerviline est e.a
Les vivres lurent bientôt épuisées et r' dorn1^ acte ,1e vandauïmc si! ««mples abondent. Le gouver- ployée tous les jours dans des millier,
.Machevel tomba d’épuisement. Hcs m couronne toute une série n<mi*nt * f,nl P*r s’êmouvoir <»“ ‘1™- de familles. Si le bébé souffre d,
le* Tu (Tr* et*1 fo ni arfgc r * " Lc^ m al h e u reux manifcs^tloTre^ nu^i* ! croisant de la dépopulation, ,’estomac, quelques goutte, suffisent

fit un effort pour se sauver, maie, ou at® 
l’atteignit. Ses compagnons le mi- ! JL,8on18’
ren; A mort et le mangèrent. ‘ o! , , , I questions relatives à la dépopulation "h v

l.cs fugitifs prirent ensuite la mer . ^marquez que je suis partisan dé- ^ (ie chercher les moyens d'y rcmé- |orinflamm^tion Nervillnî ÜonîlJ™ 
sur une mauvaise chaloupe, mais la terminé du suffrage des femmes, tout i dier 
marée les rejeta sur la côte.

! manifestations revrettahlen nntri ' croiswanx. ae i» uupuyuiawwi., i estomac, quelques gouttes suffisent 
Is dans la rue Saut donné à de.! 11 « ^rtltué ‘ommismon «tra- Dans les cas de dérangement ou d.
aisons attentat contre de. n. tahi ^^"eentaire ^ cent cinquante diarrhée( ü np faut qu.*ne petlt„ do.
t?s illustres (membres, chargés d étudier toutes les ^ BC priBe ^ l’intérieur ou appliquée i

au moins dans le principe. Je crois 
que leur action — et la preuve a été 
faite en Amérique et en Australie, 
comme aussi en Finlande — doit être 
salutaire On peut compter que le 
vote des femmes, une fols acquis, con­
tribuerait puissamment aux lois d’as-

gouvernement brésilien se pré-| Protection sociale. El-
'es défendront les opprimés : enfants, 

la mise en valeur des richesses de s^/n ’ieillards, et leur propre sexe si sou- 
sol, dont la superficie est quatorze •’xploité et tyrannisé. Elles seu-
fols plus grande que celle de la Fran- 108 ao118 délivreront du fléau de l’al- 
co. Par suite de la faible densité de ‘'cx.lisme, contre lequel les efforts

ou inflammation, Nerviline soulager» 
toujours plus promptement et guérira

L’ENSEIGNEMENT AGRICOLE 
AU BRESIL

, « AA vwtsjwmr* | ’ i 11 n ) * l et. I

^ette commission compte des ;P]llR virement que tout remède connu,
cin» des fonctionnaires des 1 Grandeur de famille, 50c ; petite bou
trats, des parlementaires, des offl- . ... >)r . . ’
ciers, de* conseillers municipaux, des ^®il1*’ 2;*.c’ cb®z ^u. les vendeurs si 
ingénieurs, des financiers, des agri- °U de Cat«rrhozon« Co-
culteurs, deux membres ouvriers du 
Conseil supérieur du travail, le direc-

Buffalo, N.Y.

1^ gouvernement brésilien se pré-| Vl' uc protection sociale. El- teur de la Sûreté générale et le pré- gênés peut-être par leur origine mèmt
occupe aujourd’hui plus que jamais de défendront les opprimés : enfants, aident de la Ligue des pères et mères et voulant ’'se le faire pardonner’’ 
i  i... .. i  j _ _ _i .____  i. .. VieillanlB. Imir nmnr* a*-»* «I Ha ffimtllpa nnmhrtfMiflAR les nv.nist|N*B franCÛ-ifl Htl “DoiTli*de familles nombreuses. les ministres “français’’ du “Doml*

Or, cette commission, qui reprêsen- nion’’ n’ont, pas assez réagi «nntri 
te toutes les carrières et toutes les l'Invasion des éléments anglo-saxons 
castes sociales, ne compte, si j’en n’ont pas assez encouragé la venue de

la population et par manque des élé- B'l«««at en vain auprès d’un Parle- cro,iB la ,®ttr® de protestation adres- éléments français. C’est possible :

Les horreurs
de la guerre

LA MALADIE ET LA FAIM DECIMENT LES ARMEES TURQUES.

ments techniques nécessaires! ces ri­
chesses n’ont pu être exploitées jus 
qu’tci comme il convient A leur 
ceptionnelle importance.

C’est ce que M. Pedro de Toledo,

ment résolu A fermer les yeux sur cet meB” BU ministre des finances,
——— 01

pas serait humain.
immense danger public : réservoir re- un® 8®u,f famine.“ leB “Français” ns sont que J

ex- naissant de tarés, de crétins de dé ^u® vo«lez-vous, on n’y a pas pen- millions aur 7,100,000 soit 28 p.e. di 
générés, de fous et d’assassins B<1, °® n e,t certainement ni mauval- la population : or, pendant dix am

En Amérique un onziêmn -„_!•• voleté ni défiance; on sait bien on a vu l’élément français repréaentf
- - ’ a "urisl l’on y réfléchit, que des femme* , dans la proportion de 2 pour IM

leurs étu- Heulcment dans l'émigration qul.avanl 
dévouement, é- peu, va porter le chiffre de la popu- 

y expose, avec une grande clarté de veaux courants électorauv l*n parfaitement désignées pour lation A 11 millions, le Français,
vues, les diverses dispositions qui mes votant avec leurs m.r'is Dn «'occuper d une quortion qui touche alors perdra pied. On accepte presqui

' ■' . marie, on a autant les femmee que les hommes— pang contrôle lee éléments les plui
on pourrait dire qui lee touche da-' “indésirables" et alors qu'un mini»

ministre de l’agriculture, s’applique à quarante-huit, celui de Névada vient!61 i on y renectm, que 
montrer dans le rapport qu'il adres- d’accorder le vote aux femmes ; telligentes, renommées par 
se au Président de la République. Il n'en cet, paraît-il, pas résulté de nou-

Londres, 0. — Selon le correspv-n- 
dant dv. “Daily Telegraph'', des cen­
taines de soldats turcs, survivant* du 
siège d’Andrinople, meurent d’épuise­
ment, de la dyssenterie et du choléra 
dans le camp situé A l’extérieur de la 
cité.

“L« bataille ayant cessé, dit le cor­
respondant, la mort continue son 
oeuvre. Le alioléra, la dyssenterie et 
la faim, l’arrière garde de la guerre, 
prolonge le massacre.’’

La dépêche ajoute : “Lorsque le 
commandant turc faisait détruire le» 
magasins A approvisionnement, il ne 
savait pas qu'il condamnait A mort 
la partie la plue faible et la plus é- 
puisêe de son armée.”

Les Bulgares font ce qu’ils peuvent, 
mais ils souffrent eux-mêmes de la 
faim.

Quelques Jours après la eapitula- 
le choléra se déclara parmi les pri­
sonniers et se répandit d'une maniè­
re menaçante parmi les soldats bul-

, gares. Ceux-ci furent immédiatement 
i renvoyés à Tchatalja.

Mai» dans le camp primitif, où il 
y a encore des milliers de Turcs, la 
mort exerce des ravages Inouïs. Le j 
camp présente un aspect monstrueux. 
La plupart n'ont pas de vêtements 
suffisants et ont froid. Il y a une 
foule d'hommes, dit le correspondant 

j qui ont trop souffert et ne peuvent 
i plus marcher. Rien ne peut plus les 
sauver. La mort les a déjà saisis a- ( 

Hors qu'ils sont encore vivants. On en 
: voit qui se traînent, afin de trouver 
un emplacement convenable pour mou 
rlr. Le camp est transformé en une 

1 morgue horrible et monstrueuse. Le 
sol est tout couvert de cadavres en 

(décomposition et de mourants lais­
sant échapper leurs dernière plaintes. | 

Beaucoup meurent de la dyssenterie 
et du choléra, mais la plupart meu-I 
rent de faim. I^es malheureux ont 1 
été Jusqu'à ronger l’écorce des arbres 

‘environnants.

ont été prises par lui et ses prédé- calculé que les trois quarts où un neu 
ceeseurs pour développer l’agriculture . plus des trois quarts des femmes ex- 

11 élevage et la colonisation au Brésil, crçaient leur droit
L'exploitation agricole du sol sul-, JuBnil-A présent,'on n’a vu mie ,u 

vant les méthodes les plus modernes, bon» résultats de cette «ccesslhim* ot h» plu. efficace*. *ollA I. pro- ,8 (emm, p.”,r* 
gramme que le gouvernement brési- pef, masculins. Et “A nriori” «n ni 
lien s’est pr.rposé de mener A bonne 1 voit nas non nitm «.n n,. i • on n* 
fin. Au Brésil, au dire du ministre jqU0| l’influence effiewre ,Ptfpo’,r‘ 
>'• l'.Rrlculture, i] *at Pourvu A i;cn- ; jcrnV ^ drTr, ™
seignement agricole au moyen d une )on ’Ecole de hautes études, d’une Ecole lois de mô^ aU*
de médecine vétérinaire, de diverses ijiqu‘°‘ ** mJr,lllté °» <1 “GUtê pra-
urofesseurs^ambutants. a^rico!ft Ct de ! En râantê, on ne voit pas pourquoi

L’Ecole des hautes études agricoles due'jfp ' re'fïiserait'^su^f®llbfrt^ 
et celle de médecine vétérinaire vien- - * t |«mmes le droit
nent d'être installées A Rio-de-Janei , 'ttrle nni?rUV®i“ pU"iPnt com* 
ro, munies de laboratoires, de niachi- rH.rs ’ “f n. aU,? pou'
nés agricoles, d’un musée agricole et F . ',1 d t8 <1® (Ir°it com-
forestier, d’une ferme expérimentale, iTP out^aRef, A 1 auto-
dune bibliothèque et d’autres annex-1 tou «évlcea brutaux,

[.’enseignement moyen, théorique! . atfntrfi-
1 II conviendrait d’ailleurs de savoir

vantage.
On n’y a pas .pensé, voilà tout.
Oet exemple, soyex-en sùr, n’eet pas 

Isolé. Cette anomalie a été relevée

tre anglais, M. Bmart, reconnaissait 
la précellence des colons belges q) 
français, on ne fait rien pour recri» 
ter en Belgique et ©n France. Ht ee

TERRIBLE ILE C.P.R. Il 
EXPLOSION

ea.H
ef pratique, est donné dans les écoles a auieur* t** "f/011,
de Pinheiro, de Ra<f Francisco-de-Ba- pii!nlp® et les conseillères
hla et de Rto-C.rande-do-8ul. Cet en-, * f1® c® ^[and et Juste mou-
seignement porte sur les principes gé- ! rn'"t app^ou^®nt ce" exc^ ! car i« 
néraux de l’agriculture, de la zootech n p nR p-PPoser un Instant qu’elles 
nie, de la science vétérinaire et des , Prc«rrivert. Il faudrait pouvoir
principales branches de l’Industrie B n®#“T®^ dc îrt qualité des turbulan- 
ruralc. L’utilité de ces institutions 1®E- ^ d«n" quelle proportian s’y 
eut pleinement justifié par le grand , trouvent des suffragettes respecta- 
nombre d’élèves qui y assistent, le-! t)‘®3 • et IA* comme dans toute a- 
quel dêpaeae de beaucoup les prévi-, !0n populaire, on n'a pas dé­
fions officielles. Le programme de ,vnnt sol des révoltées de la misère 
ces écoles comprend l’enseignement de !ou d0B aigries dp iH politique, 
méthodes rationnelles pour l’exploi - ; Bien que de (elles manifestations 
tation des terres, pour l’emploi des fassent le plus grand tort aux suf- 
machines agricoles, pour l'él^vaee du f'agettes ni is» enables, il n’est pas 
bétail et l’hygiène des animaux et douteux que la cause du vote des 
pour d'autres industries agraire*. femme* n'ait fait, ces dernières an- 

On a créé huit écoles d’apprentis, nées, de très grand» progrès en An- 
dans les villes suivantes: Bahia, gleterre.
(Etat de Bahlat , San-Lulz-das-Mis. | En France. Il en va d'autre sorte ; 

soes (Etat, de Rio-Oranrta-do-Rul! , ]et il fnnt convenir que üûtie caiac

assez vivement dans de grands Jour- pendant, on voit des milliers ds Fran* 
naux pour que j'y insiste ici. çnia at de Belges éfnigrer chaque an

Je crois qu’on gagnerait, en tous poUr ]rn Etats-Unis et l’Amêrlr 
cas, partout où sont débattus de qup du gudi m, Arnould estime qui 
grands intérêts sociaux et moraux, A chaque année 10,000 pourraient être 
faire appel à la compétence des fem- avec un effort de propagande plut 
mes, A leur réserver la place déllbé- grand, dirigés sur le Canada, non sen* 
ratlve qui leur est due. lement au grand profit de notre race

De IA au suffrage universel il y a mais au profit général de tout 1< 
loin. 81 tant de citoyens sont par- “Dominion”, littéralement envahil 
faltement incapables de remplir en par le rehnt de l'Europe, 
conscience et avec lucidité leur man- Ce bon Français travaille, eommi 
dat électoral, J’admets volontiers que 11 le peut, A cette entreprise. 81 j’a* 
des milliers de femmes ne voteraient vale lu son livre A vingt ans, J’au* 
pas mieux que les hommes ; en tout rais eu bien grande envie d’aller vi­
ras, sans doute, ne voteraient-elles1 vre près du lac Saint-Jean où il a vi
pan plus mal.

Mais en s'adressant aux sommités 
féministes, et il existe toute une lé­
gion de femmes remarquables, or. *e-

prospérer des familles nouvellemen< 
venues de France dont 11 fait un ta* 
bleau charmant et qu’on sent vrai. 

Du reste on le sent vrai en tout,
rait sùr que leur avis, toujours réfié- nineèr# et loyal. C’est pourquoi lei
chl et mesuré, vaudrait la potne d’être 
entendu.

Et puis vraiment, voilà assez long­
temps que la loi, qui intéresse le* 
femmes et les hommes, et en plus les 
enfants, est faite par les hommes 
seuls, par leur égoïsme et leur dure­
té. Dans les grandes questions ac-1 
tuellcs, telles que la recherche de la 
paternité, les poursuites contre l’a­
vortement, la lutte contre !«. dépopu­
lation, croyez-vous qu’elles ne de­
vraient pas être consultées ! Cela les 
intéresse et les regarde autant que 
vous.

Le* suffragettes anglaises ont rai

Canadiens lui seront reconnaissants ni 
Jour de le# avoir servi* “en élèvei 
préférés’’. 81 le Canada noua donni 
des “leçon»’’ — que nous acceptoni 
— surtout quand ce sont un Hann 
taux, un Lamy qui nous les déga­
gent, qu’il accepte, avec sa bells hu 
incur, des conseils donnés avec tan! 
d'amitié franche.

Louis MADELIN.

SUR LES DENTS

UN WAGON DE DYNAMITE FAIT IL Y CONSTRUIRA D’IMPOR- 
EXPL0SI0N DANS L’ARIZONA. TANTES USINES.

Naco-Ariz, 8. — Un wagon rempli 
jde dynamite qui a déraillé près de 
Naco, Ariz. a fait explosion. Si ce 
wagon avait été A une distance plus 
rapprochée de Naco, un grand nom- 

.bre de personne» auraient certaine­
ment été tuées.

Le wagon a été mis en marche par 
des rebelles dans le but de détruire 

.les troupes d’Ojeda. Un rail brisé a 
causé le déraillement du wagon.L’ex­
plosion a été entendue A plusieurs 
milles.

i North Bay, Ont., 8. — La compa- 
1 gnie du Pacifique Canadien a com­
mencé l'érection d’usines supplémen­
taires ici, au coût de $249,000. Une 

j immense bâtisse sera construite où 
dix locomotives à la fols pourront 
subir des réparations. Un notre êdt- 

i fice sera aussi érigé pour la cons- 
, traction de wagons et. leur répara­
tion.

Barbacena (Etat de Minas-Geraês) , 
Satuka (Etat d’Alagoas). Igarapê- 
Absu (Etat ds Para) , Guimarac» 
(Etat de Maranbao) , 8ao-3lmao, 
(Etat de Saint-Paul) , et Tabarao, 
(Etat de Banta-Catharina.) En 
outre, il y a des professeurs qui voya 
gent dans le pays pour y répandre 
l’enseignement agricole. Ils sont 
choisis parmi les meilleurs spécialis­
tes et chacun d'eux se dirige aux 
Etats où l'enseignement de sa spécia­
lité est le plus nécessaire.

caractère railleur et léger se prête i Loi : seulement quand elles 
mal A accepter les revendications fé-^ tout, elles s'y prennent mal 
tninistM. Trop souvent, chez nous, le I PAUL MARGUERITTE.

Les archéologues ont été bien long 
temps inconsolables : ils ignoralen 
si les hommes préhistoriques connais 

•un de vouloir dire leur mot dans la Ba,cn^ 1®* chatouillements de la rag
cassent '1*n'a,rp- Le* archéologues sont main 

tenant édifies: nos plus lointain 
ancêtre* avalent les dents cariées a 
U semble bien qu’ils fusaant logé

" 11 i ..... . . ! . . ___- nieux déjà dans l'art d’obturer la
, , caries. Us y logeaient des morceau:
bas. avaient, avec une belle audace, , de corne ou de.
essayé de parler français, dans leur 1/5* Egyptiens, eux, jugeaient qti 
petit Parlement américain. i l’extraction dentaire est un supplie

M. Arnould admire de quelle façon rt ils la réaervalent aux criminels 
celte nation canadienne-françalso Us avaient pourtant des praticien 
s est déyc:oppée. U n'a pas, A vrai éminents dont quelques-uns, au temp 

Wolfe a en vain tf té la rive du St- dlrc* l’admiration béate. “JTofcs-' d'Hérodote, tout au moins, avaien 
Laurent et n’a pu trouver le point *c‘lr' M. Etienne Lamy, “il les spécialisé leur science et la réser

Le Canada et
la France

(Suite de la première page»

BALLES HUMANITAIRES

faible. Montcalm, de partout, l'a 
reiioussé. L'Imbit ronce va reprendre 
le chemin d'Angleterre. La colonie

PROVIDENCE
IL VA Y FAIRE DES DEMONS­

TRATIONS DE SON SERUM

Providence, R.I., 8.— Le Dr F. F. 
Friedmann est venu Ici, aujourd'hui, 
pour faire une dêmonetratlon de son 
scrum contre la tuberculose. Il a été 
l’objet d’une réception très flatteuse 
et la législature a Joui d’un congé 
pendant que le gouverneur Pothier re­
cevait le visiteur au rapitole.

Plug tard, le Dr Friedmann a reçu 
le public A ton hôtel.

Le célèbre médecin passera plus 
d'une semaine en cette ville et traite­
ra toua les cas qu'on lui nrésentera. 
11 a reçu aujourd’hui de» invitations 
de la part des Etats du Texas et de 
la Caroline du Nord. Peu après son 
arrivée en cette ville, il a fait la dé­
claration suivante :

“Je suis venu A Providence A l’ins­
tigation de Son Excsllence, le gou­
verneur du Rhode-Tsland, afin de don­
ner une démonstration de mon trai­
tement. Durant mon court aéjour 
ici, J'espère avoir l'occasion d'ensei­
gner aux médecins l'application de 
mon remède.”

a traités comme des élèves préférés, j valent aux soins de la bouche. C» 
Plus le maître espère d'eux, plus il praticiens aurifiaient les dents creu 

... lel,r ®Bt rude et jusque dans sa ru- scs. M. le docteur Alpb. Boulé vien
_____ sera rauvée pour un an. Une M*nti-! d®SB*' Bon affeption transparait.'’ 8i'd'écrire l'intéressante monograph!

Nous lisons dans le “Journal'’, nclle s’endort : un officier perd la fen <;roiB JfHres que Je reçois, . d* l'art dentaire dans l’antlqulti
sous la signature Gustave Têrv : tête; il n'en faut ras plus : l’Anse i*.®8 fl*ve* A'b\8’ ‘in ,P®U cri<1 (3> ®l tol,B ,e8 curieux, «ans parla

Comment s'appelait donc ce paci- du Foulon est investie. Montcalm îf/1™ A c» point ’préférés. Kn fait, des malades, lut on sauront gré.
fiste ingénu qui rêva jadis de “balics obligé de sortir de ses positions, bot- i1, Ar,,0,|ld nn pas tout A fait la La poudre d'encens, sur les bord
humanitaires’’ 9 Le brave homme tu, tué, Québec capitule. Mala M. La- |“4y°n Ctil'C8<,nntc de son prélacier qui, ; du Nil, calmait les maux de dents oi
IIUIIMIIIII nii< „ i ... . ..... Mil /'tunt lin movlfinn ,1.. A .1 I. inan > 14 a >r>a milentendait par IA des balles qui ne my a. sur ce sujet, une réflexion ex- 
feraient pas de mal, ou du moins qui cellcnte. Ayant dit quelles avalent été 
n'en feraient pas trop. l’incurie du gouvernement rnétropoli-

lui, étant un magicien du style, nous | A défaut d’encens, la Jusquiame pul 
ferait avaler Ira pires couleuvres vérisée et pétrie avec du mastic 
avec un aourire, mais je suis un peu ! Ccise lea guérissait en supprimant l

C’était au temns où !•» soldats demain. Ica querelles du gouvernement u? b°F HV'" T un po“lt' Clant rrt„iviaXn?*t«,c„«T.Î heu- j colonial, U ajout* : "V.,!* I*. »*,««« •>“■£« Hr.
du non avis sur un point: étant don-

sans 
bien

que le mat -

UN AVIATEUR SE TUE ; UN 
AUTRE GRAVEMENT BLESSE.

San Diego, Cal., R — I*e lieute­
nant d’artillerie Rex Chandler a été 
tué, ce matin, près du fort Rose 
Crans par la chute d’an hydroplane. 
Son compagnon, le lieutenant Lewis 
Brercton a été grièvement blessé. On 
ignore la cause de l'accident. Les 
deux aviateurs venaient de quitter 
l'Ecole d’Avlation de l'Armée et pas­
saient sur la baie A une hauteur d'en­
viron cent piedn lorsqu'ils tombèrent. 
Chandler et Lewis avaient été envo­
yés A l'Ecole d’Aviation par le dé­
partement de la guerre.

notre entente avec nos voisins d'ou- sommeil de. sentinelles et les défec- trouve A ses anciens midltsura ne
trc-Manche n’avait rien de cordial, | tions des officiers et noua eûmes A I sont psîs si graves oîie do Æs na
et parlait dê;A, comme aujour- Québec la fortune que nous méri-' K .a, ,.i*J. i.;i.____F.
d'hui, d’une guerre possible, mais tions’’. Airsi la voix de M. Lamy
pas avec lea mêmes... N’évoquons ce s'unit A celle de M. Hanotaux pour
mauvais souvenir que pour bien nous tirer “la leçon du Canada", 
convaincre qu'il ne faut pas se frap- v v
per ; ou du moins il faut attendre , ’ ’ * .
pour nous livrer À péniblê ftior- Ajoute : "Notre race oh-
rice qu’il n’y ait plus moyen da faire tint une lente revanche par la paix.’’ 
autrement Toute une partie du livre si nourri

Ce qui prouve que tout arrive, c'est d® justlfi®. C#tte I;bra8®-
que le rêve de notre pacifiste est l n® fol< d® P1"8- ™’B 1 ®*P*- uroitIllM. ae mu.ur
presque réalisé. Les balle» des nou- r(l»« donne un long séjour, 1 an- Id iu^arent noi
veaux fusils traverseht les chairs c!r" "ia1,nî de Montréal nous mon-. aiaMn*uaieDl
d’une manière si prompte, si discrète tr* pn a®tioi» cette curieuse race ca-
et si propre que le» b’ees^s s’aper- nadienne française qui crott et se 
çoivent A peine de leur oassage. J’ai multiplie. De r.0,000 paysans et an- 
vu de mes veux. A I hôpital de soldats laissés lA-bns en 1759

vin et en lui substituant des elya 
tères. Pline avait mieux: il rédui 
sait en cendres le crAne désséché d’ui 
chien mort de la rage ; puis il in 
jectait dans l'oreille une pincée d 
cette cendre, mêlée à de l’huils d 

ges doivent révolter l’opinion cane-j Cyprus.
dienne. Cela est d'autant plus vrai j,a cendre de corne de cerf aval 
que les défauts en question sont d’im- aussi des Partisans, et la cendre d 
portation américaine. M. Arnould a tête de loup avait les siens. Un cer 
trouvé que les jeunes Canadiens,tout tain os découvert ddns le coeur di 
en gardant la générosité native, la cheval assouplissait la douleur pou 
belle gaîté, la bonne santé morale, la ; peu qu’on se servit de lut,afin d 
conscience droite et les ronde* fa- faire de menues insistons dans b 
çons dss ancêtree, semblaient perdre gencive.
cette délicatesee de façons et cette (illérlr Mt hien . prévenir e* 
urbanité de meeurs qui précisément niieux. Voulait-on se préserver de

Southampton, des soldats anglais descendent trois million» A peu près 
qui avaient reçu jusqu’A sept ou huit d habitant» de noir* race et de no-

... . , a.,®a** C'®*R Hcnt, maUX de dent* ? Rien ne valait
pense M. Amou d. , invasion des dem fois par semaine, la masticu
coutumes “yankee.” De leurs vol - 
sin» du sud, les Canadiens n'ont guè­
re emprunté, paralt-r, que les dé- 
fautr, et la marée monte. Sortant

CREVE GENERÉLE plug

halles A travers le corps et 
quelques semaines après, n'en 
genient leur rostbeef que d'un 
bel appétit.

Aux ambulantes de Salonique, le 
professeur Monprofit a fait récem­
ment les même» observations. Elle» 
sont rassurante». Han» doute, il

qui, tre langue, dont le" Rang charrie, 
man- avec l'Instinctif amour du “vieux 

pays’’, la plupart de» qualités et 
quelques-uns de* défaut» de France. 
11s n'ont pa» toujours été heureux.
mais ïï. eu re nt be* uco up d enfant*.'
Car s'ils ont de no» qualités, c'est ^ fV,t m tra,n de tri°"1Ph®r d» Ca-

LE PARTI SOCIALISTE DE BEL­
GIQUE DECLARERA LA GRE­
VE GENERALE, LUNDI

parfois de no» qualités d’autrefois 
n’en faut pas conclure qu’une guerre qu’il s’agit. Ces “Français’’ nous
■»'■»** l"oH*n„.e *t qu-on .» I>*«™ | v, & rolr <lnn» 1* pfrll «mtrlcaln 1*1
désormais comme on joue A la halle, n ont pas besoin de nommer ne» t fVr.o.t. o-* «>»«♦N‘oublions pas les shrapnells, qui “commis*ion*“ d'enquête et ...d’en- P,r® ^ menace le Canada. Et c est |

tion d’un rat bouilli ou rôti.
Les dentifrices tes plus recherché 

se préparaient en Espagne: ils êtaien 
A base d’un produit difficile A nom 
mer et que le rein de» coltibère 
donnait avec une pureté sans rivale 

Les cure-dent» ‘étaient d’un usag 
courant dans la Rome des Césars 
les pointes de porc-épic furent d'a 
bord fort employées. Tel dandy 
chez Pétrone, leur préférait un cur# 
dent d'argent. Mais Martial recoin 

nada.’’ rnandnit surtout le bois de lentisqus
Dan» le dépoêt que lui Inspirent ( importé de Ohio ou, tout simplemeu 

d» tepes rmeurs, M. Arnould en nrrl- de Campanie,

d’un “match" où un Canadien nou­
veau style avait nssommê un Améri­
cain, A la grande joie d'une assistun- 
se en délire. i« professeur français se 
disait tristement.: “Ce n’esl pas, en 
vérité, !" Canada qui a vninru l’A

VICTIMES DE L’INONDATION

Guelph, Ont., 8. — Une dépêche re­
çue aujourd’hui dit que Henry Guiter 
et sa fille Annie, autrefois de cette 
vtlle, ont été victimes de l’inondation 
A Peru, Indiana.

. - ». * !•. ■■ "■ —
IL DEMISSIONNE

Toronto, 8.—I^e Rêv. W. J. Harms, 
secrétaire de la Lord’s Day Alliinee 
du Canada, section Est. doit donner 
■a démission aujourd’hui. M. Hauna 
tro iv# son travail .trop ardu.

Bruxelles, 8. — Si l’on en croit le» 
.chefs du parti, trente-rinq milles so- 
rialistes abandonneront le travail 

! lundi prochain. Le chiffre des pro­
létaires de la province de Liège qui1 
'se joindront A cette grève est de 
150,000. La grève sera aussi généra­
le dans les houillères dp Hainault et 
dans* le district de Charleroi.

Les troupes se préparent dans les 
différente» garnisons afin de mainte­
nir !îi paix dan* >e nnv» lorsque ' 
cette grande gr*ve, décrétée par le 
parti socialist" pour forcer le gou- j 
vsrnemsnt à accorder le suffrage 

luomrael» éclatera.! , *

font d’effroyables ravagea. Mais : couragement. Us repeuplent tvtut à "cnf question qu il examine à
enfin, sur un champ de bataille, si 1 la fois parce que leur cnn* les y pous ®® Jr°poB .,J 8 nb.?*
l’on a 1a chance de ne recevoir que se et que leur foi le» y oblige. Ola ro ' 8 Ip Dominion Mieux vaut
deux ou trois coup» de fusil, on peut vaut mieux que les commission» “ex- FFÜiF/?.™
encore »>n tirer A bon compte. tra’’ nu “intra-pnrlementalres.

Le» balle» tuent rarement. Elle»! Deux millions dr res “Français", 
mettent seulement Je» bless*» hors habitent !» “Dominion'’, presque 
de combat. Et l’on en vient A irrm- tous duns la province de Québec qui 
glner une guerre nouvelle où le» *ol- est A elle seule une espèce de Répu 
dat» n'essuieraient plus qu’un feu 
tout juste suffisant pour leur impri-

nord
bien des gioupes qui, dans crttc ab

mer sur le corps nnç marque légère, 
il serait convenu que les combat

est A eue seule une espece uc » v
blique grande comme les trois-quart» . ^ P' , ,
de la France. Un million habitent le heureuse, même 
nord des Etats-Unis; j’en ni visité français du C

tant» ainsi marqués n’auraient plus norbante “Union aiuéricp-inc", défen
duirnt leur langue. Us passaient n>* 
ma de (a défensive A l'offor.s vc; car 

une ic» Canadiens de l'Etat d^ Maine
ayant envoyé quelques députés A l

le droit d» porter le» arme*. \in*i 
la guerre »c réduirait insensiblement 
A nn match de football ou A 
parti* n‘échecs.

Rêvona...

plus Hroite encore avec l'Angleterre 
gare le Crtnada de cette mésaventure. 
C'est pourquoi la chute dn sir Wilfrid 
Laurier, trop favorable A un rappro­
chement économique avec let Etats- 
Unis. paraît A M. Arnould une chose 

et surtout pour les 
nnada — paradoxale 

situation H on ne rappelle que Lau­
rier (il I’i : appelé devant mol» c»t. dtt 
pur ». ” • op’rvln c' clmrerDal».

Pcnaêe d’un politicien avisé :
—Ce n'est pas eu imposant les “re 

venus" que le gouvernement de la ré 
publique ramènera A lui les...... “par­
tis".

Mai* noire écrivain a — qu'on
permette l'expie»«ion vulgaire

me
UtUJ

] Léflalature, ceux ci, me dlt-on U-1 dent contre elr Wilfrid. 11 eetlme que,

c “C. . . ’ c t le meil-
Ijür irédi'.irr. di» publicité 
r mr tni!x oui veulent annon- 
(et d»p jironri lés en vente.

le “CArîuîa” Atteint cba- 
one matin une clientèle qui 
». de l’argent.

I

t.

i

t

__________________________;__________________________________________ il

42708^93



J»

»

1

0

r-

VO!,. \I, .No. \ LK CANADA — MONTRl^f, MKKCKKDI 0 AVRIL 1ÏM3

Une Merveilleuse Découverte
t'n Ouinmt »HV«nt l'autre

lotir, 'me la nlim inervnlUeuiie dtronver- 
«p '!«'b temps luriilerne.i ^latt /.nm ttuk. 
Honicp/ y • Pnp simple uppUi Htinn «le 
/.am lltjk sur uni* Men.mrc ou une plaie 
eu php c;trnntt«’ rontrn l'empotMonne 
nipnt «lu aantf 11 n'y a phh une hpuIp 
rspi». c de mP-rohm <iuc '/am-Qak neoûtrut .p '

i<:t puis, «i^H 'me /.uni Huit est apph'iué 
A une plaie, une i oupuro ou une mala 
(lie «le la peau. U arrête |tt «lemanKeal- 
hon N’iulA pourquoi les enfantti sont 
île ei crnnd.s arnla de */,am Buk lia 
ainquieiem jum du i Ai e scient Ifiqua, 
tout ce 'lu'ils savent ' 'edi que ’/am Buk 
fait reuser lu douleur. I.es niArea ne 
devraieni jamais oulrller cela.

I>f que /am Huk est applique une 
blessure, A une partie malade, leu iHlu

ÏÜ-T-ELIE LE
? DURES MALADES

A Saint-Hyacinthe, U y eut une 
magnifique et impasaiite aasemblze 
des charpentierH menuiaiers, à la sal­
le Bouchard. M. Narcisse ^treand, 
dana un brillant discours, fit un sai­
sissant exposé de 1» situation, et des 
intérêts des ouvriers du métier, &

le, BOti; . rf ; 7 r ; , ' ! Saint-Hyacinthe, et dans la province,
emem .ilnil , H“n 11 f,,t »ur l'estrade, par M. J.

promptement ; c'est là
siers de Montréal. Dans des remar- 

, . D^811 a,n''1 c'' ques des plus pratiques, l’orateur dit
mini i. .' 1,1^ déplace iti térnie- tout |0 hian que lea ouvriers peuvent

retirer de l'organisation, car, ajou­

te «r.m. i . . , ° CHt 'a nlon No 134 des charpentiers menui-te secret des propriété^ curatives de 1
/am Huk. l.c tt«8u atnt'l forme est

La ville condamnée k payer une in­
demnité due depuis 30 ans.
M. le juge Charhonneau a condam­

né. avant-hier, la cité, A payer une 
indemnité de $800 aux héritiers de 
Sévère (Jodin, un pompier qui a Quit­
té le service de la ville en 1883, a- 
près y être entré en 1874. Or, en 
1875, le conseil municipal avait adop­
té une résolution décrétant que les 
pompiers qui quitteraient le service

L’ASSOCIATION DES BARBIERS 
DE LA PROVINCE DE QUE­
BEC EST DANS UNE POSITION 
CRITIQUE.

Vous Pouvez Publier ma Lettre 
a propos de "Fruit-a-tives"

rrmni 
C”cpt 
Buk sont

le tImbu malade au-desutta de lut. 
Pourquoi l«\> guérisons de /am* 

permanentes.
(.autre Jour encore M. Marsh, 101 

Avenue Dclorimter, Montréal, venait à 
la Compagnie /am Huk et déclarait que 
pendant plus de 25 ans il avait été un 
martyr de l'eexema. Kcs mains étaient 
devenues tellement rouvertes «1» plaies 
Ou il devait dormir avec des gants, 11 
y a quatre ans on lui donna du Zam- 
Buk e» «prés quelques mois il était 
guér.. Aujourd'hui, trois ans après la 
guérison d'une maladie dont il avait 
souffert pendant 25 ans, il reste guéri 
et il n'a eu aucun indiee de retour de 
l'eczéma.

'i’ou8_ les pharmaciens vendent /am* 
B"k. ."'O' la botte, ou noua vous enver- 
ron.' une botte é, liantillen gratuite si 
vous envoyez cette annonce, avec tin 
timbre de un icntin (pour Payer le re­
tour p«r la poste) . Adrease : /am* 
Huk l’o., Toronto,

FÜITS DIVERS

ta-t-il, non seulement pour les ou­
vriers, mais pour toutes les profes­
sions, hors de l'organisation, il n’y 
a point de silut. Les deux orateurs 
furent très applaudis. Il fut décidé 
que dimanche prochain, A 2 heures 
p.m., il y aura une autre grande as­
semblée des charpentiers menuisiers, 
& la salle Bouchard. Unionistes et 
non-unionistes y sont cordialement 
et Instamment invités.

XXX
L'association des chauffeurs méca­

niciens d'automobiles du district de 
Montréal a tenu, au No 47 rue Craig 
une nombreuse, Instructive et fort in­
téressante assemblzc, sous la prési­
dence de M. A. Barreyre, son actif et 
dévoué président. Au premier rang, 
parmi les assistants, on distinguait 
MM. Georges A. Ivicffer, de la mai

Cette association fondée il y aura 
bientôt dix ans, sera probablement

cevralent une indemnité s'ils êtatsnt « Juge par le intiment des mem- 
ohlIg^R <1* flulttfr le 1 «-nfblfj! ’.prolalpmpnt'^ln.

valent été pompiers. C’est sur cette 
résolution que sc sont appuyés les hé­
ritiers, qui ont soutenu quelle dé­
funt avait dft abandonner le poste de 
pompier parce qu'il souffrait de rhu­
matisme. CommH la ville avait ac

Cette assemblée, sous la présidence 
de M. N. Poulin a eu Heu lundi soir, 
au No 256 I.ngauchetière Kst.

Le rapport financier a aemblé dé­
courager les plus fervents.

Voici ce rapport. Kn 1911 l'asso-

M. Jones es*, fier de reconnaître sa 
del te de gratitude envers ''Prutt-a-tt- 
ves". Il est heureux que l'on publie sa 
lettre, afin que d'autres malades soient 
Induits à essayer ces merveilleuses ta­
blettes faites de Jus d« fruits,

HAHNIA, ONT.. t> Fév. 1011,

".î'al souffert durant les dernières 25 
années de consttpatton, indigestion et' 
'dtarrhe de l'estomac. J'essayai plu­
sieurs remèdes et plusieurs médecins i 
mats n'en retirai aucun bien.

Je lus finalement une annonce des 
"Fruit-a-tives". Je décidai d’essayer 
les "Fruit a-tives” et constatai qu'elles 
faisaient exactement ce que l'on en pré­
tendait.

J'ai maintenant pris des "Fruit-a-tt* !
cepté la démission de Godin sans ré- v««'‘ depuis quelques mots et constate* f3n9.10. Attjotird hui ede se trouve quelles «ont le seul remède me faisant

'en face d'un déficit de $1 ,<73.00
Depuis 1911 l'AHSociatlon s'est a- 

dreasée A la législature pour faire

serve, force a donc été au juge d’ac- 
cordcr une indemnité aux héritiers, 
en dépit du fait que Godin n'en avait 
jamais demandé de son vivant.

V V V_ . ,, . , _ i.o ntarches ont eoOt.é paralt-il la somme
Précautions a prendre par s ^ 51 975,00 ; les livres démontrent 

agents d’immeubles que le gouvernement n'a touché que
Un agent d'immeubles doit avoir $268.81. Il n'a pu être démontré A lft 

un écrit d'un propriétaire dont il satisfaction des membres présents oil 
prétend avoir droit d'offrir la pro- était allée la différence, 
priét^ en vente pour pouvoir effee- A 1 iMUft de 1 assemblée 1 opinion 
tuer cette vente et pour pouvoir r générale des membres présents, était 
clamer une commission. Ainsi en a qu’il valait mieux laisser tomber 
décidé M. le juge Charhonneau, dans 1 association.
un jugement qu’il a rendu. Le de- ---------------
mandeur, la compagnie d’immeubles SPECIAL POUR PAQUEBOT

du bien.
J'ai recommandé lea "Frult-a-tlves" à 

un grand nombre de mea «mltt et ne puis 
„ , ... louer trop hautement ces tablettes auxdes amendements A sa charte ; les dé- fruits"

Paul J. JONEfl.
5(<o la boite, ou A bottes pour $2.50 ; 

grandeur d’essut, 8f»e. Ihez tou* les 
marchands ou envoyé* au reçu du prix 
Pur Fruit-a-tIvra, Limited, Ottawa.

pourra être ex-Enfin Strosnider 
tradé
“Big Leni’’ Strosnider, arrêté il y 

a quelques semaines par l'inspecteur 
Harry Cowan et le détective Roch 
Charhonneau, partira dans quelques

du détective O’Donnell, qui est atten­
du incessamment A Montréal.

XXX
Mort étrange d'un barbier à Ver­

dun.
Un barbier de Verdun, du nom de 

Ludger Barrette a été trouvé mort, 
lundi matin, dans la boutique de son 
patron, M. Jean Leduc, 1287 Wel­
lington.

Ce dernier lui avait laissé, eamedl 
soir, la clef de l'établissement avec 
permission d’y passer la journée du 
dimanche.

Kn entrant hier, dans sa bouti­
que, Ijcduc trouva son employé ap­
paremment endormi dans l'une des 
chaises de service ; un autre homme 
était étendu de tout son long sur le 
plancher. Le propriétaire fit d’abord 
peu d'attention A l’un et A l’autre et 
U sortit, pour balayer le trottoir.

son Kieffer et Frères, universellement. Prévost, avait obtenu de M. D. L - ------
connu des chauffeurs de Montréal, et tourneau une d achat de la pro- ^ j’ocoasion du départ du R. M. R.
L. A. Girard, chroniqueur ouvrier de-Pn^* M. William Coysh et récla- Victorian, de St-Jean, N.B., vendre-
la ‘‘Presse’’, tous deux membres Ho- celui-ci une commission de ^ ^ ^ Hvril, un train spécial com-
noratres de l’association. $300, quoique 1 offre n eut pas été ac- l)og^ ^ wagons A bagages, wagons

Le président donna d'abord corn- ceptée. M. avait bien accepté Jje premjfre classe, wagon-buffet et
munication des bonnes nouvelles re-!une °'fr® T,i'*c*''«nve' A laQU»**® il b ®" wagons lits, quittera la gare Wind- 
(.’iies, ces jours derniers, annonçant yait pas été donné suite, mais le tri- 9orj ^ g.15 p. m., jeudi le 10 avril,

bunal a décidé que le fait de l accep- rendant au quai du navire, dans 
tation de cette offre précédente ne st-Jean Ouest, N. B. 
créait pas, en l’absence de tout écrit,
un mandat de vente donnant A la .
compagnie demanderesse le droit d* 
réclamer une commission pour une 
offre subséquente.

XXX
Il faut examioer les plans avant 

d’acheter des lots

CARTES

que les suggestions faites par l'asso­
ciation des chauffeurs, mécaniciens 
d'automobiles, au gouvernement, a- 
qatent été bien accueillies par lea au­
torités publiques, et qu’elles étaient 
devenues lois. C'est ainsi que, depuis 
le 1er avril dernier, nul ne peut être 

jours pour Chicago, sous la conduite i autorisé A conduire une automobile, 
du détective O'Donnell, de la ville de dans les rues de Montréal, «'il n’a

subi, au préalable, un examen sé­
rieux devant des examinateurs com­
pétents. En nassant, M. Barreyre dé­
cerna un juste tribut d'éloges A l’a­
dresse des deux professeurs de l'Eco­
le Technique de Montréal, que le gou­
vernement a chargés de faire passer 
l'examen aux aspirants chauffeure

UNE VISITE A LA FERME EX­
PERIMENTALE D’OTTAWA 
PAR LES ETUDIANTS EN ME­
DECINE VETERINAIRE.

PATENTES
IPBTENUES PBOMPIEMEHTI
Dana tou* )«■ paya. Pour renMlgn*- 

mente demande* 1* OUIDR DK L'IN- 
VKNTKUK Qui «ce» envoyfl gratta.

MAKION Ac MARION, 804 UnlveMl- 
tS, Edifice de la Banque dra Marchand* 
angle rue Balnte-Catherlne. Montréal, 
Phone. Us. 0474.

Quand on achète des lots. Il faut De la gaieté, un plein succès, une 
regarder sur les plans A quel endroit grosse somme de science (pratique ac- 
ile se trouvent situés. C'est la le* qujM, voilA la caractéristique du vo- 
çon qu’a apprise A ses dépens M.
Alfred Jouvenat, qui poursuivait en 
dommagee - intérêts la compagnie»

re li.rrnt .cclMUll» avec un vif een-.lul ”n<iu de» lot» »» s«"lt;
1 liment d’approhatlon. Plueieure mem- » M Jouvvu.t erojra.t

. ‘ I ..ii. -llKI . qu ils étaient A Maisonneuve etbres, qui ont déjA subi leur examen ,. _ .. .. ._. .
avec euccCe, d'aprte le nouveau rtple- ' d,'0Uy,rl‘ ’’“ 'J* o*'!”' *}'mint, ont donuf de (art tnter.eeante iul'l,1 *UJ“U|.V 11 "T"'

I ddtuils aur la maniéré dont cee e»«-,?* .d. u",e Ptome»»e d a-
• mens eont pu^e. II. ont remarque .*1^,1. m, lëV - rë----------•
que le manque d’Inetructlon primaire d''“l' eouhalta In bienvenue à toue

avait, donné. Son action a été dêbou* et fit la pêsontation aux voya*
tée par M. le Juge Charhonneau, qui gears, des chefs de service ; un ’'bAn’' 
a déclaré que le demandeur aurait pu formidable accueillit le nom du Dr 

par l'examen des plans, j, c. Reid, du Laboratoire de Biolo­
que les lots en question n étalent pas gie, professeur de l'Ecole Vétérinaire.

HOTEL RiENDEAU
En face de l'HÔ4el-de-vilU *t dn Pa­

lais de Just ire. Quelques pa* d** bâ­
teaux et des gare* de* chemin* d* fer. 
&H-UO Place Jacques Cartier. J. AK • 
TH CK TANOCAY. 1 ToprlSi aln». 55-r

Tris Bon Boom, 10c ta IItti
Apprenez comment sv«c nne livre d* 

beurre voue pouvez faire 5 livre* *an* 
employer aucune drogue, ni aucun In- 
rtédlent contraires à la santé.

Hur réception d'un bon postal d# cla­
quante cenlln* nous voue livrerons le 
•ecret.

S'adresser à Oold Ring Mfg., Co., 
Dépt., 840, Balt-JUphrem de Tring, Qué., 
Canada. Td-a-p S

pour un certain nombre d'aspirants, 
a causé leur échec.

Au sujet des infirmes (de corps cti. . . 
d'esprit) , il a été proposé st adopté 
de suggérer respectueusement aux 
examinateurs de faire subir A cette

Rentrant quelques minutes après, il classe d'aspirants, s’il s’en présente,
secoua vigoureusement von aide afin 
de le réveiller. N’y rêuselssHiit point, 
il regarda plus attentivement et s'a­
perçut avec horreur que Barrette 
était mort.

L'autre individu déclara se nommer 
Crevier ; il avait passé, dit-il, en 
compagnie de son ami, une honne 
partie de la Journée du dimanche A 
prendte un verre ; quant nu reste U 
n en savait rien. Une enquête aura 
lieu A la morgue et Crevier sera ap­
pelé comme témoin.

XXX
C’est uue bonne mesure

un examen médical, pour s'assurer 
qu'ils ont bien la force physique né­
cessaire pour conduire une machine. 
A l'issue de la séance, M. Boubours, 
secrétaire, remercia les Journaux qui 
ont donné leur sympathique concours 
A l'association.

Invité A répondre, M. L. A. Girard,

situés & Maisonneuve 
XXX

Question épineuse à résoudre
Quand deux époux communs en 

biens font, le même Jour, deux testa­
ments distincts contenant des dispo-

yage des Etudiante en Médecine Vé­
térinaire A la Ferme Expérimentale 
d'Ottawa.

Partis en wagon spécial jeudi der­
nier, les Etudiants accompagnés de 
leurs professeurs, furent reçus A Ot­
tawa, par M. G. Boyer, M. V. M. P.
A. T. Charron, et M. Mortureux, de i— ■ --------------- —..... .2=
la Ferme Expérimentale.

Tous se rendirent ensuite A la Fer- (*e ' audreuil, A la Chambre des Com­
me, où M. le directeur J. H. Grise- munes et du Dr N. W. Wash, M.V.,

ei-M.P., pour Huntingdon.
Le voyage fut charmant, ce fut une 

véritable fête do science pratique, et I 
l’on ne sait trop admirer A la eulte ' 
de cette visite A Ottawa, l'amabilité 1 
du Directeur de la Ferme, M. Grise • j 
date, le désir des étudiants de s'ine-. 
truire, la gracieuseté du conseil de 
l'Ecole Vétérinaire qui as dépensè­
rent sane compter pour assurer le 
succès du voyage.

Malgré la mauvaise température du 
lendemain, les étudiants firent la vl- 1

M. Grisedale invita ensuite les Etu­
diants a examiner de près les cbe- 

I vaux de la Ferme, à Us juger et A les 
apprécier s'il y avait lieu, l^s ap­
plaudissements qui accueillirent la 
parade des attelages, démontrèrent

«ùo.”. YdVSq^ « l««u»qt aTI Tr UuiTl?Ilq?“MEt?.'liD°.UK,,“y d»
priêté des mêmes biens au même lé- , 1» Musée National Victoria, de I'hdUl
gatnire, avec les mêmes charges, le 
légataire est-il obligé d'acquitter

aublgny, était des plus favorables. (jr8 MonnHie!, ct prouvèrent ainsi qu‘- 
l ne heure passée au air api'ès Us savent s’intéresser aux choses de

chroniqueur ouvrier et membre hono- deux fois ces charges ou ne doit-il Ük*?!*?* # . P, e” l’**prit et de l’art, et après avoir
veire de l'association des chauffeurs faire qu’un seul paiement ? VoilA la H,!iKU-lJr)nne ftj>P6tlt et égayé la ville d’Ottawa de leurs
d’automobiles, remercia les officiers question épineuse qui a été soumiae A „ ü. ,n P‘a|Slr rnttrt}'1* ^u® lc* chansons et de leur gaieté tous re-

M. 1» J,tS, Charbonoeau. d«„. un. !?”«•“" >• •»«• » "..n- vlnr.nt A Montrai f.tlfU»., mai.
cause de Dame C. Dubuc et autres n «on laasés ot remplis de bons
contre M. H. Desautels Quelques mots de M Grisedale pour nire.

Le défendeur est le fils de * —excuser 1 absence de 1 honorable Mar-

et les membres, scs camarades, de 
leurs sentiments d’amitié pour sa 
personne. Il déclare qu’en soutenant, 
comme on l'a fait, les revendications 

Le département de l'incinération va !<lc l RMOciation des chauffeurs, on a 
immencer d'ici auelaues leurs A net- 1 "prvl cause si juste du public, dQntcommencer d’ici quelques jours A net­

toyer les ruelles et le service des vi­
danges se fera régulièrement dès lun­
di prochain. Des Inspecteurs visite­
ront tous les hangars de toutes les 
cours et donneront ordre de mettra 
les déchets et les cendres dans les 
ruelles, afin que les vidangeurs les 
enlèvent. 11 faudra recommencer le 
nettoyage en mai, après le déména­
gement. mais M. J. B. Chènevert, le 
surintendant du département, dit 
qu’il en restera toujours assez A enle­
ver sans laisser en place co qu'il y « 
actuellement dans les ruelles.

a X X
Jack Roach comparait devant le

cette association, par aea instances 
auprès des autorités, a réussi A assu­
rer une plus grande sécurité dans les 
rues de Montréal. Lee examens im­
posés aux aaplranta chauffeurs auront 
pour effet de débarrasser la carrière 
d’un tas de jeunes imprudents dont 
l'inexpérience, servie par une dange- 
rcuae présomption, mettait chaque 
jour en danger la vie des citoyens. Il 
termina en conjurant toua les chauf­
feurs compétents, au nom de leur In­
térêt, de rejoindre sans délai leur 
belle et prospère association. Ce 
discours fut généreusement applaudi. 

----------------- ♦ -------------——

•ouve-

Desautel^e^de^aiTilli'Vréfontaine" nurr*n’ ministre de l’Agriculture. 1 --------
tous den* dércHA» n..i r ia Par une séance du Cabinet, etI.T. bUb. commU'I.., iu lîl.»d.ùr, A ' ^ '* ■'*“«“ (r.acb.m.nt ' TOMBOLA

lui ‘

—Communiqué.

DE L’EGLISE SAINT- 
GEORGEScharge par lui de payer une tommel ^ ™nU •u.cc“1«n.tt "on\poB1é ^clu#i- 

de $333 aux enfants de sa soeur, qui “lire ni ét* uV"10’
sont les demandeurs. Chacun des dé- Toureuj, jeK pet7s fours les'viandes 1 C est ^eudl Procllft,n 10 •▼ri 1 qua 
funts avait fait un teetsment dis- ^ureuxjes Petlt,t four,’, le> /i*°de“' i •'ouvrira la grande Tombola organl-

, . aée au profit de la nouvelle égllM pa- 
& roiaelale de Saint-Georges, Montréal

magistrat, mais son enquête est Mort de M.
remiM I ' L.Savaria
L'enquête dans l'affaire de Jack -------

Roach, accusé du meurtre d'Eugène Un citoyen distingué qui disparait. 
Venne a été remise au 15, vu que .

Balnte-Julie de Verchères, 8.—L'unles médecins ont déclaré que Roach 
était encore excessivement nerveux, 
des suites de l’abus qu'il avait fa4t 
de drogues dangereuses, comme la 
cocaïne et la morphine. Comme il en 
est privé depuis son arrestation, il 
Fouffre beaucoup ri ne peut se remet­
tre. U tremble, « les yeux épurés et 
ne veut pas parler. Lorsque les effets 
de la funeste drogue auront disparu, 
Roach pourra mieux réaliser sa situa­
tion, qu’il ne comprend pas bien en­
core et alors, il sera en état de ré­
pondre d'une manière intelligente.

de nos eoncitoyens les plus estimés, 
1 M. Louis Havana, est décédé, samedi 

h l'Age de 70 ans. 11 Jouissait de l’es­
time de tous et on lui avait A main- 
tea repriuea confié diverses charges de 
confiance dans la paroisse. U laisse 
une veuve et plusieurs enfants et pe­
tits enfants. Il étsit le père de M. 
J. H. Bavaria, notaire A Montréal.

tinct, le même jour, le 11 avril 137L !j“ ,C> ,r
défendeur a payé une fois Id legs table d'honneur A la^droit^dn nrém- I roi,*“*ie ae oHim-ueorges, Montreal 

mais il a refusé de le payer deux fois dent m Grisedale avaient nri« nlare- 1 Anneie' d»08 1* magnifique salle Dol-5rrr.ru1". ---r 9,•Ur,’“,"• ^ - -
~tîeI^v‘rc„£i - - -

taments distincts obligeaient A deux | 'm ^ a"
paiements et il a maintenu l'action. M „ Ç,' J1' U- B°yeTr-

MM. Taillon et compagnie occu- î!' V “lM^*UrVJ’compagnie 
paient pour les demandeurs.

-------------- --------------- -
RECITAL D’ELEVES

Ce sera une des plus befles fêtes de 
ce genre qui se soient vues A Mont­
réal. Cette tombofa durera jusqu’au 
Jeiuli, le 27 avril prochain et sera 

W Turcot, président déa Étudiants •! *ou* ,a Prudence d'honneur de M.le 
F. T. Hhutt, assistant-directeur de la cur^ P^hé.
Ferme ; Dr A. Dauth, M. V„ et H. I_______________________________

Personnel

LES PERSONNES SUJETTES 
A LA

MIGRAINE
ou sulres formes du Mal de Têla,
l'éviteront ccs souffrances acca- 
olanîes, inlolérableR, «vcc maux de 
eoeur, vomisseinents, malaise géné­
ral, — qui font do la vie un inar» 
ft re, — en faisant usage des

Cachets Gauvin
CONTRE LE MAL DI TETE.

M. J HS. E, Lepage, ce la Cie Ha- 
melin & Lepage, 15 Boulevard Saint- 
Laurent, est parti pour New-York ce 
matin, accompagné de Mme et Mlle 
Lepage. Il est A conclure un mar­
ché très important avec la même 
maison de New-York, qu’il a déjà re­
présentée. M. Lepage «era de retour 
dans quelques jours. Nous lui sou­
haitons bon voyage et succès.

CdUiiniHeid.iche H.ifrrj

Soulagement en quelques minute» et
C rompis guérison, ainsi que l'atles- 

•nt des milliers ue personnes rede­
vables A ce remède solenllllque de 

leur retour A la sauté.
Cher Monilrar n»u?lo, Je «n* r<li terri* d*j>iil* pljilnir» tane*i de* Cachet* Oautln 

foritr* 1» 41*1 4* Tèret • («oFur*
(lé rapide, a m* fraude ••ilafar'laa. n*m« Ve a»* Tlidophll* Mèoard. I.owtll, Mat*.
En vents pertout: 23 ots Is botte 
J. A. E. OsuvIn.Phsrmaclon-Chlmlste 

100 rue Ste-Cathorine-Est, Montrésl

LES ETUDIANTS EN DROIT
DONNENT UN CONCERT

Mardi prochain, le 15 avril, A huit 
heures et demie du soir, les, F,. E. D. 
donneront un cancert-(causerie dans la 
salle des promotions, A l'Université 
Laval.

M. Edouard Montpetit avocat et 
professeur A la Faculté de Droit, y 
parlera des "Idées de Femmes sur le 
Féminisme''.

Il y aura du chant par Madame J. 
A. Lavigne, Mlles Esther Renaud, 
Hélène Lefebvre, MM. Arthur Lauren­
deau, Louis Chartier, Arthur Lapier- 
re et autres.

Un chipur organisé parmi les étu­
diants de l'Université rendra le 
"Chirur des Etudiants" tiré de 
P'Ascanio” de Haint-Haèns.

Des billets A 50 centlns, «ont ac­
tuellement en vente rhez Edmond 
Archambault, 312-314 Hte-Catherinr- 
Kst, où l'on peut réserver son siège 
sur pluu de la salle du Concert.

Pilon. M. V. M. P.
T Après le repas, prirent la parole :

Le jeudi soir, 10 avril courant, les Messieurs Grisedale, Drs. Daubigny, 
élèves de Mme Gagnon d.mneront Torrenee et Boyer, qui-tous dans dès 
leur récital annuel A la salle Y. M. bijoux de discours s’appliquèrent par 
C. A., rue Drummond. Mlle Grardel- leurs remarques ou leurs conseils a 
la Dumaine, soprano; M. Hector Dan rappeler aux Etudiants, l'importance 

. P'aniote, et M. A. Balvetti, de bien noter leurs ohsorvntions sur 
violoniste, ont gracieusement prêté le. choses qu’ils verraient et ûiient Voici un hnn 
leur concours pour ce récital dont de plus le bel avenir réservé aux Rtî-< b
nous publierons demain le program • diants travailleurs.
me' M. Grisedale divisa ensuite les Etu- I

diants en trois groupes et tous par­
tirent pour l’inspection de la Ferme, !

. . A L* Premier groupe dirigé par M. D. ’
L assemblée régulière et mensuelle D. Gray, contremaître de la Ferme 

de la Section des Marchands-tailleurs, aidé de M. A T. Charron, ass -chi- 
succursale de Montréal, de l'Associa- miete. Le deuxième groupe, conduit 
tion des Marchand» Dêtailleurs du par M. E. 8. Archibald, assisté nHr 
Canada, Inc., aura lieu mercredi, le M. Victor Fortier, ass.-directeur de 
9 courant, A 8 hrs p.m. précises, au la basse-cour et M. Eug. Pelletier^
No 80 rue St-Denis (soubassement) . Enfin le troisième

l'élection
courante; on s’occupera aussi delation de M. J. Mortiireux^ assistent ,ole1le Plu" Psresseux au monde. Le

le- chimiste à la Ferme. Pend/in^aue les ]>ouche ft“lt ^ J'é-

LES MARCHANDS-TAILLEURS

Etes-vous Languissant, 
Fatigué, Epuisé ?

oici un bon conseil à tous ceux 
qui se sentent comme si la vi­

gueur et la vie les aban­
donnaient.

Cet état peut être promptement 
guéri par un bon remède dépu- 

rateur.
Votre cas ressemble peut-être A ce­

lui que décrit M. J. T. Flemmingow ...c ov-i/r.n» vouuimsBcnient, . c.nnn ie troisième groUDC enidé j V . ** ..i- V Y V L------ ^
cette assemblée, un procédera à par M. J. Elford, surveillant général fUre 8J',^ante d® Lebanon,

etion des officiers pour l’année de l’industrie Animale, avec la eoopé- , dei,ieurc : Jr crolB *lue J ai le

l’organisation d’un pique-nique de- ........... .......... ........... .. ,.uc
vant avoir lieu dans le cours de l’été étudiants parcouraient la Ferme eous Prt>UVHi8 cette sensation d’insoucian- 
pour la Section dea Marchande Df- direction de leurs guides, les pro- ce inutile de d^jeû-'J
tailleurs ; lu question de fermeture à feseours en profitaient pour gagner le ner ce ma^n- 1-Tn*! tasse de café me
bonne heure et toute autre question Laboratoire, où, reçus par les Drs stimulait, mais au bout de deux heu-
dar.s l'intérêt de la section seront A Higgins, Reid et Hewitt ils passèrent re8' n*® sentais disposé A quitter 
l'ordre du jour. plusieurs heures A parler d'entomolo- I1® trsVHi1' «yant perdu toute énergie.

, | . Rie, de bactériologie, de chimie, etc. L® «ouper était mon seul bon repas,
T vq 1* a p pir a vt)c Hélas, 1 heure du départ sonnait dé- (Dais je crois que je ne disérais pas
LLb jà et l'esprit en éveil des étudiants bi«n' car J® faisais des rêves ef-

DE NOUVEAUTES1 demandait encore à voir, frayants. Un «mi me conseilla les
“—r~~ Pourtant en avalent-ila vu des bA- Pilules du Dr Hamilton. Je crois que

L assemblée régulière et mensuelle tisses propres et modernes où l’on c*s pilules ont dû s’emparer de mon
de la section des marchands de nou 
veautés, succursale de Montréal, de 
l’Association des Marchands Détail-

dêploie un véritable luxe d’hygiène et loi®, peut-être de mon estomac aussi, 
de lumière. car dès le début elles ont rétabli

. A la ferme on est arrivé A réduire l'ordre. Voyez mot aujourd’hui — je 
leurs du Canada, Inc., aura lieu Jeu- le nombre des bactéries, dans le lait n’éprouve plus le besoin de sommeil 
di, le 10 courant, A 8.30 hrs p.m. pré- à 1500 par centimètre cube pendant ' dans le jour, mais, au contraire, je
clsee, au No 80 rue St-Denis (soubas-; que les autorités générales de par- suis aident au travail et prêt A pren-
sement) . tout coneidèrent le chiffre de 5,000

A cette assemblée, on s'occupera de comme raisonnable. Avis A Montré-
l'organlsation du pique-nique annueL ai­
de la section des marchands de non- Des animaux dont In qualité ne le 
veautés et toute autre question dans:c*de ®n Hen aux plus beaux spéci-
l’intêrêt 
du Jour.

de la section sera A l'ordre

BEAUTE PERMANENTE-10CTS
V ou* l'aurez aveu un livret, ae tiou- 

raud » Oneutal Ueuutr Leave*. Fortes- 
le* daim votre boui>< >uu,ouv* prêt a 
l usage. Rose ou blanc. Far malle lu 
cents.y. T. Mt4)àlas. 87 Ut. me Jonee. N. Y,’ * —l)»-r-M-v-n-»S-xrU

mens de leur race; A ce propos il est 
intéressant de faire remarquer qu’une 
vache Holstein a rapporté A la Fer­
me l’an dernoer, $137.00 net.

Enfin, «près un dernier honjour.des 
"bans" répétés pour les hôtes de la

dre tout ce que la vie a de bon. Voi 
IA ce que les Pilules du Dr Hamilton 
ont fait pour moi ; elles ont restauré 
et rajeuni mon système entier."

Pour éviter les maux de tête, pour I 
vous sentir jeune et joyeux, pour 
jouir de vos renne, pour bien dormir 
et paraître bien, rien n’esi bon com-î 
me les Pilules du Dr Hamilton ; 23c 
la botte, cinq holies pour $1.00, chez

Ferme, les étudiants reprirent le ehe- *-ou® 'e* Pharmaciens et vendeurs, ou 
min d’Ottawa, où le soir Ils étaient l,ar *rt P0*1*® f‘aneo, de The Catar- 
les hôtes du Dr Boyer, M.V.. député !rhüZunc Co • Buffalo, N. Y., et Klngs-

jtonA Canad*./

A NOS LECTEURS 
DE LA CAMPAGNE

Lo “CANADA” & l'Avantage d'offrir gratuitement à 
toue ses abonnés & 1*EDITION QUOTIDIENNE dea ob­
jets d'une bonne valeur.

La distribution de ces objets se fera à partir di 
1er MARS jusqu'au 1er MAI, À toute personne qui 

nous fera remise directement d’on abonnement d'un an 
d'avance au prix de 13.00.

Nous espérons que tous nos abonnés s'empresseront 
de profiter de cette offre particulière.

LE CANADA”

No 400

Ustensiles de cuisine, articles très ntiles, et même 
indispensables dans un ’.nérp.ge.

No 100

Pipe de bonne qnalitée en racine de bruyère avss 
bouquin en ambre.

COUPON
Ci-inclus la somme def......................... ...
payant mon abonnement pour une année d’a­

vance, et veuillez m'envoyer gratis la prims

No. *••••••

Nom.

Adresse.

Veuillez remplir le coupon cl-dessue ot noue 
l'envoyer avec votre remlee en ayant sein de 
mettre le No do la primo qua voue voulez avoir

ïlie PliœÉ Bridge iflroü Works, Ltd
83 RUE COLBORN6

Entrepreneurs en construction d’acier, Groa assortiment 4a 
Lambourdes, Chevrons, Angles et Plaques ds tontes sortes.

83 RUE COUBORNB

C TA - iaai - BUE
La même vieille maison digne de eonflaaet, avec des pdi 

toujours populaires

La Cie E. CAVANAGH limitée,
Quincaillerie, Huiles, Peinture# 
Fournitures de Plombiers et de Moulin

TELKPHONB9 BELL 
Main 3407-3408-340t ]

035-945 rue Notre-Dame Ouest, Montréal
(ANGLE RUE DES SEIGNEURS

I

i
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DEBENTURES MUNICIPALES
DE LA CITE DE SOREL, P.Q.

El déMMatmu de $100, $500, $1,000, per raporter ao-detl da 5 p.c.

ST-CYR, GONTHIER & FRIGON
ISS ST-FRANCOIS XAVIEI, MONTREAL _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ TIL, ILL MAW 51» < T

jS4-|-M-T-Flo. lr«col.

OPINION DE L. O. BEAÏÏBIEN & l 2c 
CIE, BANQUIEKS ET AGENTS i-2c 
DE CHANGE, SUR LE MAR-1 
CHE.

fromage d’étable,* 11 l*4e à 11

FARINK

K. Can. P. A P. . 
I lahftt \ Tramway* 
Intortol. I’oal. . . 
Kamiutat tqula . . .

Mill . . . 
l.nM' of Woods. . . 
Lauraattde Paper. 
Mexiran Electric . 
Mexican !.. A- P . 
Mont. 1-. H. &■ P. 
Mont. .Street Ry. . 
Mont Tramway , 
Oailvle Milllng . . 
Ogilvie Hi*rte B. . 
Penmans T^td. . .
Porto Rico................
Price Bros.................
Quebec Ky. . . . 1 . 
Bio de Jan, . . . 
Riordan Paper . . 
Hherwin Williams . 
Spanish River

lOO 1-4 VO 1-2
ion....... '.I'.!!!"!’.!

h:i ..............

W. Kootnay.
W. Kootnay Pfd. 
Winnipeg Klectric 
WindBor Hotel. .

fice cAhlogrammes reçue hier matin 
indiquaient des prix plutôt irrégu­
liers. Le C.P.R. fléchissait de 1-2 
point. Ij« marché de New-York était 
faible au début de la Journée, mala | Steel Co of Can. 
ae raffermissait plus tard et fermait ^e,lÎ..L,n<îln ' '
A peu près au prix d ouverture.

A l’exception de deux ou trois va­
leurs, le march* local était dépour­
vu d’intérêt, et le volume des trans­
actions était très faible.

Ijt Dominion Steel baissait d'un 
point A .ri2, en eaison de ventes en 
liquidation faites par une seule mai­
son, cependant, cette valeur fermait 

point.
maintenait assez bien 
23A, en hausse d’un 

point sur les prix de clôture d’avant- (i-a 
hier.

L'action ordinaire Hillcrest était 
«ssaz active et fléchissait d’un point 
A 35.

Le résultat du vote qui a eu Heu a- 
vant-hler A Détroit, n'affectait pas 
l’action Détroit United.

Dans le groupe des valeurs hors- 
liste. l’action Tramway & Power é- 
tait faible A 40. et se vendait même, 
dans un cas, au-dessous de ce prix.

Les changements proposés an tarif 
par les Etats-Unis avalent peu d’ef­
fet sur le marché local.

ou
mi
ino
100

91
02

lOO

i-a

1-2

oa
100

102

00 12 

'«6 8-4

102
00

VENTES DE L’AVANT-MIDI
ACTIONS

I>e marché était un peu plus actif, 
hier, mais sans changements de prix 
importants.

Une presaiitn avait lieu pour la 
vente, ©t une bonne demande avait 
lieu de la part des placeurs de fonds 
On semble s’attendre A une améllo - 
ration du marché, dès que l’argent 
sera plus abondant.

I/e marché de Londres était plua 
(fort, hier, en raison sans doute du 

ob 7-8 j bill concernant le tarif;
I*e Brazilian fermait A 97 1-4, en 

gain net de 3-4 point. Le O. P. R., 
était offert en clôture A 238.

Ive Dominion Steel était plus faible 
de 52 3-4 A 61 7-8.

L'action General Klectric était for­
te, de 115 A 116.

\/t Twin City fermait A 105 1-2. 
Quelques ventes du Toronto Ry., 

avaient lieu de 139 A 138 1-2.
Le Toronto Paper avançait de 1-4 

Pt. A 81 1-4.
L’action privilégiée Maple Leaf con­

tinuait ferme.

.•<7 1-2 
V7.......

100

en hausse d'un 
Le C.P.R. se 

et fermait A

Can. Pacific—50 ft 
80 A 288. 25 ft
0-8. 75 A 287 1-2.

Mont. Tram 
A 77 1-2.

Detroit—fi A

287 1-2. 1 A 237
287 7-8. 25 A 237

100 A 237 3-4.
Deb.—aOOO A 77, |40O

73 1-2, 4 A 74. 1 A 73

MM. MrCuaU Bro*.. membre* de la 
Bourse de Montréal, nou* communiquent, 
la liste suivante de* dernière* cotes des 
valeurs de Bourae A Montréal.—

COTE DE LA DERNIERE HEURE
8 Avril. 1013.

ACTIONH.
Bell Telephone..............
B. C. Packers Com. . 
B. C. Packers Ptd. A. 
B. C. Packers Pfd. B
Brazilian...........................
Canada Car Com. . . . 
Canada Car Pfd. . . . 
Canada Cément . . .. 
Canada Cernent Pfd. . 
Can. Converters . . .. 
Can. Cottons Ltd. . . 
Can. Cot. Ltd. Pfd. .. 
Can. Con. Rubber . .. 
Can. Con. Rubber Pfd. 
< an. lien. Electric . ..
Canada Loco....................
Canada Loco. Pref. . .

Vend, à Acheteurs A
148 
104

114 
28 1-4 
I'l 3-4 
47 1-2 
43 1-2

90

82
'•;i

288 3-4 
284 

8.85 
73 5-8

110 0 
101 
53
'85 1-4 

102

110
101 8 4

78 1-2

36

Can. Pacific 
Can. Pac. Nouveau 
Crown Res. ex-dlv.
Detroit Electric . . ..
Dla. Flint Glass. . . . 
Dominion Canner* . ..
Dora. Canner* Pfd. . .
Uom. Coal Pfd.— . . .
Dom. Iron Pfd.................
Dom. Steel Corp. . ..
Dominion Park.................
Dom. Textile Com. ..
Dom. Textile Pfd. . ..
Duluth Superior ....
K. Can P. & P. . . .
Gould Mfs. Com. . . .
Gould Mf*.. Pfd. . . .
Goodwins Com.................
Goodwins Pref.................
Halifax Electric Ky. .
Havana Electric .... 
Hillcrest Collieries . .
Hillcrest Coll Pfd. . .
Illinois Trac. Pfd. . ..
Interc. Coal Com. . ..
Interc. Coal Pref. . ..
Kamlnistiqula.................
Lake of Wood* Com. .
Lake of Woods Pfd. .
Laurentidc........................
MacDonald Co..................
Mackay Com.....................
Matkay Pref.....................
Mexican L. A P. . . .
Mexican L. A P Ptd.
Minn. & St. Paul . .
Mont. Cottons Com. .
Mont. Cottons Pfd. . .
Mont. Loan A Mort. .
Mont. L. H AP...
Mont. Telegraph . . .
Mont. Tram. Cora. . .
Mont. Tram. Dob. . ..
Nlpissing..............................
Northern Ohio.................
N. 8. Steel A Coal .
N. S. Steel A C. Pfd.
Ogtlvlo Mill Com. . . .
Ogilvie Mill Pfd. . . .
Ottawa L. H. A P. .
Paton Mfg., Co...............
Penman*...........................
Penmans Pfd......................
Porto Rico..........................
Price Bros........................
Quebec Ry..........................
Richelieu A Ont. Nav.
Rio de Jan.........................
Riordan Paper Pref. ..
Sao Paulo...........................
Sawyer Massey ....
Sawyer Massey Pfd. .
Smart Bag Com. . . . 
Hbawlolgan ......
Hherwin Williams . . .
Hherwin Williams Ptd.
Spanish River................'63 1-2
Spanish River Pfd. . .
Steel Co. of Can. . . .
Steel Co. of Can Pfd.
Took* Bros.........................
Tooke Bros. Pfd. . . .
Toronto Ry......................
Tucket ta Tobacco. . .
Tuekettn Tobacco Pfd..
Tri-City Pref.....................
Twin City.........................
West India.......................
W. Kootnay P. A L.
W. K. P. A L. Pfd. .
Winnipeg Ry.....................
Windsor Hotel...............

BANQUES : —
B N. A................................
Commerce.........................
Horbelaga ex-rights. ..
Imperial................................
Merchants.........................
Molsone.............................
Montréal.
Nationale
New-Brunswick ....
Nova Scotia..................
Ottawa.................................
Québec cx right* ....
Royal.................................
Traders .... ...............
Toronto ..............................
Union.................................

OBLIGATIONS : —
Bell Telephone ....
B. L. Asbestos ....
Calgary Power ....
Canada Cement ....
Cnnada Car......................
Canada Kelt .....................
Canada Cottons ....
Can. Convertere. . . .
Canada Loco....................
Can. Rubber...................
Dominion Cunncrs . ..
Dominion Coal.................
Dominion Cottons .
Dom. Iron A Steel . .
Dom. Textile Ker. A. .
Dom. Textile Her. B..
Dom. Textile Her. C.
Dom. Textile Her. D. .

147 12 
152

97 8-4

28 1-8
91
46
42 1-2 
78 l-i 
85
90 3-4

‘59.......
90

238 8-8 
231 

3.MO 
73 1-2

'78 1-4

Telegraph—6 A 140.
Power—50 A 229. 50 A 229 1-4.
Bell Telephone—7 A 148.
Toronto Ry—2 A 139.
Mont. Tramways—8 A 175. 
Brazilian—25 A 97 1-4.
Hillcreet—150 A 34.
Dom. Cannera—20 A 79.
Steel Corp —2fi A 53 1 8. 20 A 03.

20 A 02 3-4. 100 A 02 1-2, 25 A 52
3-4. £5 A 02 1-2, 70 A 52.

Laurentide—45 A 220,
Spanish River—10 A 03.
Can. Cement—fi A 28 1-2.
Dom. Textile—50 A 85 
Mont. Cottons Pfd.—20 A 103. 
Spanish River Pfd. 2 A 94, 25 A 94 

8-4.
Cement Pfd.—27 A 91 1-2.
Sawyer Massev Pfd —20 A 94 7-8. 
Dom Iron Pfd —1 A 101. 5 A lOO

1-1
Illinois Pfd —5 A 91 1-8.
Dom. Coal Pfd.-30 A 107.
Tuckctts Pfd.—25 A 94 1-4.

obligations.
Sherwin Williams—13000 A 89.
Dom. Iron—flOoo A 90.
Dom Coal—»8000 A 99 1-2. |y00 A

« Avril. 1913, 

ACTIONS.
B C. Packers. Cora. 
Bell Telephone .... 
Burt. F N. Pref. . .
Brazilian.........................
Canada Cement Com. 
Canada Cement Pref. 
Can Gen. Electric .
C. P. R............................
City Dairy Com. . . 
Consumers Gas . . 
Dom. Canners . . . . 
Dom. Can. Pref. . . 
Dom. Steel Corp. . . 
Duluth Superior . . 
Inter. Lake Pfd. . .
Illinois Pref..................
Monarch Pfd.................
Mackay Com.................
Maple Leaf Com. . . 
Maple Leaf Pref. . .
Mi’Donald......................

Pan. Burt. Com. . 
Pac. Burt. Pref. . . . 
Sawyer Massey Pref, 
Steel of Can. Com. 
Steel of Can Pref .
Tueketts Pfd.................
Toronto Railway. . . 
Twin City Com. . .
Winnipeg Ry.................
Toronto Paper , . .

MINES : —

Ouvert. Perm.
102 .........
148 1-4 .............
100 
96 3 4 
29
91 1-2 

115
287 8-8 
103 
178 
78

181 3-4 
02 3-4 
09 7-8
93
89
90
82 1-2 
08 1-2 
96
06 1-2 
38 
89
94 1-2 
24 8-4 
85
94 1-4 

138 1-2 
105 1-2 
210 

81 1-4

97 1-4 
28 1-2

116
238
103 7-8

61 7-8 
69 8-8 
92 8-4

96 1-2

95

138 12 
105 1-2

99 Heller* 15 Jours.
Dom. Cotton—#600 A 101.
Quebec Ry.—$2000 A 57 1-2.

Holllnger . . . . 
Crown Reserve .

. . 17.50 .............
. .. 3.81 .............

BANQUES BANQUES : —

Moleons—0 A 197 1-2. 1 A 193.
Merchant#—2 A 190, 5 A 190. 
Union—7 A 149.

Commerce ....
j Dominion.................
Hamilton................
Imperial..................

1 Nova Scotia . .

. . . 214 .............

. . . 226 .............
, . . 30» *............
. . . 220 .............
. . . 366 3-8 .............

VENTES DE L’APRES-MIDI

97 1-2. 
97 1-4,

5 A
210

02 5-8 11-2

84 8-4
100

100

' 87.......
77 1-2 

100

' 8 4 i "i

A 229 1-2. 
A 77.
50 A 238.

A 02

10
............ « .............
137 183

230...... ait»
57 50 1-2
80 82
69 1-3 00 1-2

138 135 1-2
01 60

103 102
200 105
230 229 1-2
144 1 il
1 HO
70 3-4 70

73 '09
81 8-4 81

127"" i'23......

181 179 ï-2

57...... 06

••••••••••• 17........
110 1-3 110

97........ '94......

95........ 93......
126

130 134

10 ï 3-4 100 8-4
63 1-2 02 1-3
94 3 4

25
................ 84

139........ 138........
58 55

106........ Ï05........
94
96 93

190 10*
310 200

135

216........ 214........
165 100

193 ...... 190 r
198 195
237 235
110 138

206 263 '

127 "" 122......
222 220

lab......... 149........

100 1-2 100

92...... ÜO......
99 98

103 1-2 103 1-4

82........ "00........
8»
99 1-4 98
92 01
103
99 1-2 99

103 101
91 90

lOO 99 3-4
102 99 3-4
101 100
101 100

ACTIONS
Brazilian—0 A 97, 9.0 ft 

97 1-4. 10 A 97 3-8. 80 A 
A 97 1-2.

Sbawlnlgan—12 A 136,
Power—10 A 229, 150
Mont. Tram Deb.—6200 
Can. Pacific—10 A 287.
Detroit—36 A 73 1-2 
Twin City—104 A 106.
Steel Corp.—26 A 02 3-8. 75

10O ft 52 0-8.
Steel Co. of Can —lOO A 20. 5 A 24. 
Can. Cement—30 A 28 1-4.
Dom. Textile—10 A 85.
Dom. Canners—5 A 78. 20 A 78 1-2,

20 A 78, f. A 78 1 2. 20 A 78 1 1. 10
A 78.

MacDonald—IO A 57.
Scotia—5 A 81.
Hillcrest—20 A 34 1-0. 276 A 35.
Can. Gen. Elec—25 A 110 3-4.
Dom. Iron Pfd —1 A 101.
Cement Pfd.—6 A 91 1-2. 1 A 92. 
Spanish River Pfd.—15 A 94 3-1. 
Sherwin William* Pfd.—10 a 101 1-1, 

0 A 181 1-2.
Can Car Pfd —25 à 112.
D. Cannera Pfd—35 A ion.
Illinois Pfd.—2 A 91 1-2.

OBLIGATIONS.
Dom. Textile—#0000 A 100 A.

BANQUES

Union- 17 A 149. 10 A 149.

Royal . . 
Standard 
Toronto .
Union. . ,

221 
222 
207
148 3-4

PRETS, GARANTIES, ETC : —

Can. Permanent . . 
Colonial Invest. . .

OBLIGATIONS : —

191 7-8 
84

99Locomotive . . . . c _
Rio Janeiro..................... 98 3-4

08 8-4

DE

On croyait généralement que la 
chute d’Andrinople marquerait la fin 
de la guerre et, partant, de la ten­
sion monétaire. Auesi, dèa que ne 
produielt l’événement, vit-on une 
bonne partie de la clientèle spéculât!-1 
ve engager ses dernières disponibili­
tés A la hausse. Chacun voulait 
avoir pris position avant la grande 
reprlae générale qui ne manquerait 
pas de déterminer la surabondance de 
l'argent.

Il se trouve donc que ceux qui 
n'ont pa« voulu prêter l'oreille aux 
conseils de prudence formulés Ici mê­
me, il y a une huitaine, sont une foie 
de plus dans le cas de ne s’en pren­
dre qu’A eux-mêmes. Andrlnople est 
bien tombée, mais Scutari tient, tou­
jours. Le danger de complications 
redoutables s’est simplement déplacé 1 
d'une place forte A l'autre.

La détente monétaire A laquelle 
nous avons, ces jours derniers, asets-1 
té provient surtout de l’engagement 
spéculatif des disponibilités de la 
clientèle. Ce mouvement eut la durée 
d'un feu de paille et se produisit en 
surface plutôt qu'en profondeur. La 

I situation monétaire, en réalité, est la | 
même : les banques ne prêtent qu'A 
6 p.c. A vue. Lorsque parfois elles 

, consentent aux agents de change un 
prêt qui leur est demandé A titre de 

Ifaveur, elles y mettent le prix, et 
n'exigent pas moins de 6 1-2 p.c.

Dans ces conditions, il semble donc I 
difficile qu’un mouvement de hausse 
à longue portée se produise. Nous j 
avisons donc la clientèle qui détient 
spéculativement des valeurs, de liqui- 

! der aux cours actuels, quitte A rache­
ter dans de meilleures conditions.

Rien ne sert de dissimuler la gravi­
té de la situation : la semaine s'est 

'terminée en Europe sur un très grand 
malaise dont le recul de New-York 
n’est que la répercussion. Il ne faut 
pas oublier qu’il existe en Kurope des 
causes d'inquiétude qui ne sont pas 
toutes dans les Balkans. D'un événe­
ment fortuit peuvent cattre des com­
plications terribles.

Tout bien considéré, nou* ne con­
seillons pas A la clientèle de s'enga­
ger pour le moment ; en vérité, mieux 
vaut attendre une bonne réaction de 
cinq ou six points.

Nous avons, dans notre précédente 
étude du marché, exprimé notre opi­
nion et dit un peu du bien que nous 
pensons de la Banque d’Hochelaga. 
Mieux mise en lumière elle s'est im­
posée A l’attention de la clientèle de 
placement et le cours de l'action est 
passé de 151 A 157. Il nous reste A 
dire que la plus puissante de nos 
banques canadiennes-françaises n'est 
pas la seule dont nous pensons beau­
coup de bien. Nous rendons justice A 
ces institutions de tout premier <5r- 

1 dre et d’utilité nationale qu’on ap- 
! pelle la Banque Provinciale et la 
Banque Nationale. Ce sont aussi de 
très puissants auxiliaires de notre 
développement économique et qui ont 
lee meilleure titres A notre encoura­
gement.

Le Pacifique, vers la fin de la se­
maine, a subi un assez fort coup de 
hausse. De Londres on s’est mis A 
acheter A tour de brus sur la rumeur 
que le gouvernement canadien aurait 
autorisé la compagnie à constituer en 
trois sociétés filiales ses services ma- 

1 ritimes, ses hôtels et ses concessions 
; de terre. Il est difficile de dire si 
j cette rumeur est fondée, mais une

Farine de blé, patentes d# prin­
temps. $5.70 par baril. La situation 
du marché de la farine de blé d’hi­
ver reste sans changement, avec ven­
tes de patentee de choix à $5.25, de 
straight rollers de $4.85 A $$.00.

PGM MRS DE TERRE

Green Mountain», en 
62 l-$c A 63c ; Québec, 
sac.

lots de char, 
60c A 65c le

LIGNE A. L L A. N
MONTREAL

Tunisian 
Victorian 
Corsican 
Virginian Jeudi 
Tunisian Sam. 
Dour taux. bll-| 
lets, etc., s'a 
dresser aux 
agente locaux 
- Hone * Ri­
vet, 9 Boule­
vard St-Lau- 
rent, on

De Montréal 
Ram. 3 Mal—S 
Jeudi 8 
Sam 17 

22 
31

mois on
A LIVERPOOL

De Québece Quét 
am.-8.pro. 

Mat—3 a m.—8 p in. 
Mal-3 a m.—8 p m. 

Mat—# a m —8 p m. 
Mai—3 a.m —3 p.m. 

MONTREAL A

MAI - uns
i MONTREA L AU HA\HE BT A 

LONDRES
De Montréal De Qnébec

Ionian . . . 
Pomeranian 
Scotian . . 
Corinthian 

GLASGOW

Dim.
Dim
Dim.
Dim.

4 Mal-Au jour 
U Mat-Au lour 
18 Mal—Au Jour 
25 Mat—Au lour

De
3

in
17
24
31

Montréal 
Mal -0 
Mal—0 
Mal—0 
Mal -4 30 
Mal—4.80

MARCHE DE CHICAGO
Les prix du blé baissaient, hier, 

sur publication du rapport du gou­
vernement annonçant la plus forte 
récolte que l'on ait encore vue au 
Canada. En clôture, les prix fléchis­
saient de le A 1 l-8e. Le blé d’Inde 
baissait de 5-8c A 3-4c et l’avoine, de 
l-4c A 5-8c.

Pretorian fiam.
Grampian Sain.
Scandinavian Ham.
Hesperian Ham.
Pretorian Ram. __ —

Haut de la ville—670 Bte-Ca thertne Ouest (Coin Bishop)

De
a.m. — 
a.m. — 
ara. — 
am. — 
am. —

Québec 
1 p.m. 
1 p.m. 
I p.m 

Midi 
Midi

HAA Allan 
Agents géné­
raux. 2 rua 
Ht-Pierre 4 
rue Youville.

2 n

8 Avril, 1913.
Ouvert.

BLE — Mal : —
92 3-4 A

BLE — Juillet : —
90 7-0 A 

BLE — Septembre : —
00 8-8 à

MAIS — Mal : —
05 8-4 A

MAIS — Juillet : —
50 0-0 A

MAIS — Septembre : —
07 0-H

AVOINE — Mai :—
30 1-8 A 

Juillet : —
34 3-4

— Septembre
31 8-4 A 

Mal : —
19.72 1-2 

J ulllet : —
19.90

Septembre
19.75 

LARD — Mal : —
10.80

J ulllet : —
10.80

Septembre : —
10.76 A 10.77 1-2 

COTELETTES — Mal :—
11.10 A 11.12 1-2 

COTE LETTER - Juillet : —
10.90

COTELETTES — Septembre 
10.76 A 10.77 1-2

Fermée 

91 7-893 

91

90 1-2 80 6-8

90 1-8

AVOINE — 

AVOINE — 

PORC

PORT 

PORC 

LARD 

LARD 

LARD

05 7-8 

00 3-4

35 3-8

34 3-4

60 1-8 

06

57
30 1-8

31 1-4 

84 1-4 ,

19.55

A 19.95 19.77 1-2 

10.65 

10.65 1-2 

10.70 1-2 

10.70 

11.00 

10.87 1-2 
”ïo.72 1-2

\ DOMINION/
LARGEST .t AM CP Ti

9 CANADA
8EEVI0K D’HIVER 

FortI&ad, Me., — Liverpool
Liate de# Dominion 5 avril

Arable 12 avril
Canada 19 avril

royaaes 
our Ta

V«
pour 
•aiton 
de# tou­
ristes do 
1913, 
mainte­
nant 
prête

Tanx depots #47.50, 
#00 et #50 pour I'untqu* 
classe de cabines (II) , 
et #31 20, trotelème clas­
se. aelnn le navire et 
l'accommodation.

Ma. Ht voue faltee ve­
nir des amis de lA-bae. 
envoyez-leur des blllst» 
payé* A l’avance d* la 

•White Star Dominion.
Bureau d* la Compagnie. 118 ru* 

Notre-Dame ouest : on Hone Ar Rtvet. 
tgente. 9 bonlerard Ht-Lanren*.

MARCHE DE WINNIPEG
•

Le marché du blé était lourd, hier, 
en raison du rapport du gouverne- , 
ment des Etats-Unis «ur les condi­
tions de la récolte d’hiver et d'une 
demande plus tranquille pour l'expor­
tation.

On cotait les prix suivants pour 1s 
disponible :

Blé du Nord No 1, 89 ; No 2, 86 
3-8 ; No 3, 83 3-8 ; No 4, 80 1-4. 

Feed, 60. Blé de semence rejeté. No
I, 82 1-2 ; No 2, 80 1-4 ; No 3, 78.

Blé rouge d'hiver No 1,' 91 1-4 ;
No 2, 88 5-8 ; No 3, 85 3-8 ; No 2, 
82 1-2.

Avoine de l’Oueat No 2, 34 1-8 ; No 
3, 31 3-4 ; extra No 1, feed, 32 1-2 ; 
No 1, feed, 81 3-4 ; No 2. feed, 28 
1-2.

Orge, No 3, 49 ; No 4, 48 ; reje­
tée 42 ; feed, 41.

Graine de lin de l’ouest No 1, 110 
3-4 ; No 2, 109 1-4 ; No 3, 100.

LE MARCHE DU COTON
Marché soutenu en clôture aux co­

tes suivantes : avril, 12.27 ; mal, 
12.12 ; juin, 12.08 ; juillet, 12.06 ; 
août, 11.92 ; septembre, 11.60 ; octo­
bre, 11.53 ; décembre, 11.56 ; janvier,
II. 54.

Marché tranquille pour le disponi­
ble.

Liverpool fermait tranquille.
On cotait ; avril-mal, 6.68 1-2 d ; 

mai-juin, 6.68 d ; juin-juillet, 6.65 d ;

Çlf.G(N(RUlTRANSATlANTIQUL
LIGNE POSTALE FRANÇAISE 
NEW-YORK. HAVRE. PARIS 

Départe tou* les Jeudis à 10 h. a.m-. 
LaLorralna 10 Avril J ' *> Touraine 1 Mal 
Franc*. 17 Avril La Lorraine 8 Mal 
La Provence ‘J4 Av’l France, 10 Mal 

DEPARTS SUPPLEMENTAIRES 
Tous les samedis A 3 h. p.m. 

Paquebots ne transportant qu'une eeu- 
le classe de passagers de cabine.
Chicago 12 Avril | Niagara. 26 Avril 

DE HALIFAX A NEW YORK 
Niagara 20 Avril

Ponr passages, s'adresser A OENIN 
TRUDEAU FT 'MF LTFF. arents géné 
raux pour le Canada. 22 Notre Dame 
Ouest, on aux events suivants : TTon# et 
Rivet. W Blvd. Si-Lanrent : W. H Hen­
ry. Imperial Bank Ride : Tho*. Cook A 
Son. 030 ru* Ste-Catherln* Ouest. Agent 
pour 1* fret ; James Thom, 118 ru# 
Notre-Dame Oueet. 1-4-7-9

LIGNE

ELDER DEMPSTER
SERVICE POUR LE SUD AFRICAIN

HORS LISTE

Vend. Acheteurs
8 Avril, 1913.

Ames Holden Com . . 
Ame* Holden Pref. . . 
Asbestos Corp. of Can.

do.. Pfd........................
do., Obllg.....................

British Can. Can. Ltd
Can. Felt Com................
Can. !.. & P. Obllg. . 
Dom. Bridge Coy. . .. 
Moot. Tram. P. Co. .. 
National Prick Com. . 
Western Can Power . 
Way. P. & P. Co. . .. 
Way. P. A P. Obllg. .

VENTER
Ames Holden Pfd.—40 
Belding Paul Pfd —in 
Wayagamack Com.—10

84 3-4. lOO A 34.
Tram. Power—0 A 41

85 A 40.
ifavagamack Obllg.—#300 a 77. #1000 

A 77.
P. Lyall Oblig.- #1000 g 89.
Brick Obllg —#8000 82, #2000 A

82. #200 A 81. #2000 a 82.
National Brick—25 A 64. r>

25 A 64. 20 A 64 l-i. 0 ft 
Ames Holden—20 a 10 3-1,

5-w.
British Can. Canners—60 A

19 f -8 19 6-8
79
10

21
73

41 40
24
70 06

125 122
40 39
01 1-2 «4 1-4
71 09
34 3-4 34
7N 77

A 79.
A 82. 1 A 83.

A 33. 20 A

. 50 A 40 8 4.

Lee prix de» valeure, d’abord locer- 
tainn, se raffermiagaient hier, et l’on 
contftatait un certain nombre d'av&n- 
cca.

Ices fluctuations eemblaient due* 
principalement à l’activité manifestée 
par lea profeanionnels, qui trouvaient 
difficile d'agir dans un rtenn ou dam 
un autre.

Ij6 marché avait évidemment de la 
force, maia les opérations reliaient 
nana suite, aucune idée n’étant fixée 
sur l'aboutissement des questions de 
tarif.

Le discours présidentiel était l'ob­
jet de l’attention générale et lea 
transactions étaient relativement fai­
bles. Du moment où il a été pronon- 

' cé, une baisae rapide se produisait; 
mais ce mouvement était de courte 
durée. Ive marché devenait inactif.

Kn dernière heure, la confiance re- 
naissait, et les prix montaient.

Lea valeurs Reading et celles de 
Cuivre étaient fortes.

MM. H. Tessier h Co.. Courtière 18 
rue Hospital, nous fournissent lea ren­
seignements suivants : —

'chose cependant est certaine : le gou-1 Juillet-août, 6.60 d ; août-septembre,
6.49 1-2 d ; septembre-octobre, 6.33 
1-2 d ; octobre-novembre, 6.24 1-2 d ; 
novembre-décembre. 6.21 d ; décembre- 
janvier, 6.19 1-2 d ; Janvier-février, 
6.18 1-2 d ; février-mars, 6.19 1-2 d ; 
mars-avril, 6.20 1-2 d.

vernement n’a pris encore aucune dé­
cision relative au Pacifique. Le mi­
nistère actuellement h fort A faire : 
la loi navale réclame toutes ses for­
ces et toute son énergie. Spéculati­
vement, nous ne conseillons pas l’a­
chat du Pacifique au-dessus de 230.

Le Power a pris cette semaine une 
très forte plus-value. Le flottement 

est si faible, l'action h été telle­
ment accaparée par le placement, que 
sur peu de transactions il

8.8. "BENIN”, 20 Avril, pour 
Capetown. Port Elizabeth, East 
London, Durban et Baie Delsgoa. Com­
partiment frigorifique sur tout vapeur. 
Accommodation pour quelques passagers 
de cabines. Pour taux de fret et pas­
sagère et tons details s'adresser A

ELDER DEMPSTER & CO., Limited
819 EDIFICE DL BOARD OF TRADE. 
167-1 M-J-s a Montréal.

ARRIVAGES DE DENREES 
MONTREAL

Le marché de Montréal a reçu.hier, 
est facile 3.000 boisseaux de blé, 997 boisseaux

8 Avril. 1918.

A 64 1-4
(14 1-2.
25 A 19

40.

COTES ET RENSEI­
GNEMENTS DES

STOCKS de NEW-YORK
APMH.es MAIN 4MB

H. TESSIER * CO. 
te won ■oipffru,

VALEURS MINIERES
Cett* liste des dernières cotas noos «et 

fournie par M F.dward L. Doucette 
courtier. 11 ru# Bt-Ha>-rement : — 

COTF.K DE LA DERNIERE HEURE 
8 Avril. 1913

Offert Demandé
Apex................................... 2 8
Bailev.............................. 9 p i-2
Beaver................ * . . . 87 38
( h am bers...................... 23 24
City of Cobalt. . . . 46 46 1-2
Cobalt Lake................ 52 54
Conlagas........................3.no ,no
Con Hmerlera .... 50,00 70.00
Crown Chartered . . 1 i 1.4
Crown Reserve . . . 3.80 .............
Dobfe............................... 20
Dome Extension ... 11
Foley O’Brien .... 30

, Hargraves..................... 6 1-2
Holltnger........................ 17.50
Jupiter ....... 54
Kerr Lake........................ 3.20
La Rose........................ 2 67
Mc IC. Darragh .... 1.96
Motherlode.................... 50
Nipissing........................... 9.00

■ Pearl Lake................... 57
Peterson Lake .... 24 1-2
Preston, f..................... 3 1-2
Pore. Gold Mmes . . 21
Re*.................................. 25
Rigbtg of Way. ... 6
Silver Leaf..................... 3 1-2
H wast tka....................... II
Tfmisksming............... 86
Trethewey.....................* 38
West Dome.................. 10
Wettlaufer..................... 13

VENTES A MONTREAL 
' Holllnger—-80 A 17.90.

Pearl Lake—lOO A 56 
Peterson Lake—GOO A 25.
Jupiter son a 54. 500 g 54,

1 A 51. 200 A 04. 100 A 51.

30 
13 
33 

7 1 
17.78 

55 
8.80 
8.73 
2.00

9.20 
59 
25 

1 1
24 1 
35

4 
12 
37 
40 
18 
16

Amer. Bmelter . . . .
Atnal. Copper................
Amer. Beet Hugar. . .
Amer. Loco..................... .
Atchison Common . . . 
Amer. Car Fdy. . . .
Amer Car Pfd..................

i An^cr. Cotton Oil. . .
Amer. Hugar.................

1 Anaconda..........................
Baltimore A Ohio. . .
Brooklyn R. T................
Canadian Pac...................
Central Leather . . .. 

.Chesapeake A Ohio . .

. Col. Fuel A Iron. . ..
Distillers............................
Denver Com......................
Eric Com .......................
Erie First..........................
Great Northern Pfd 
Illinois Central . . . .

I Interborrough Com ..
do . Pfd.....................

fntei n. Harvester . . . 
'Kansas A Texas Com. 
Kansas A Texas Pfd. .
Louisville.........................
Lehigh Valley................
Vo. Par..........................
N. Y. Central.................
National Lead.................
N. Y. Ont. A Western 
Norfolk A Western . .
Northern Pac...................
Pacific Mail. . . . t ..
Pennsylvania..................
People Gas.........................
Reading Com . . . . 
Rep. Iron A Hteel . .
Rock Island...................
Rubber..............................

1 Southern Pacific . . .. 
Homhern Railway . .
Hoo........................................
St Paul.............................
Tennesse Copper . . .
Union Pacific.................
Utah Copper..................
U. H. Hteel Com. . . .

do.. Pfd.......................
Virginia Chem.................
Wabash Com................
Wabash Pfd........................

Ouvert.
71
76 1-2 
34 7-8 
37 1-4 

108

Ferm.
72
78 5-8
84 t-a 
88

103 1-4

de monter 1© cours, ainsi que cela 
s’est produit cette semaine, de 217 A 

1 230.
Le Détroit a subi depuis jeudi un 

constant recul et cependant il n’y a 
pas lieu de s'alarmer. La ville de 
Détroit ne peut rien municipaliser, 
pas plus ses tramways qu’un autre 
service, avant deux ans. Selon un 
arrêt de la cour suprême des Etats- 
Unis, il lui faudrait en effet modifier 
sa charte. Au nombre des valeurs 
dont nous conseillons la mise en por­
tefeuille se trouvent le Scotin à 82 ; 
le Tramway Debenture ; le Canadian 
Colored Cotton Pref. ; le Dominion 
Iron Pref. ; le Dominion Coal Pref et 
le Canada Cernent Pref.

-------------------- ----------------------------
RAPPORTS DE PLACEMENTS

VALEURS A MONTREAL

de mais, 283 
kacs de farine, 
130 paquets de 
fromage.

balles de foin, 1,230 
2,106 caisses d'oeufs, 

beurre, 4 bottes de

47 8-4 
113 0-0 

8H 3-8 
lOO 1-3 
90 5-8 

287 
26 1-2 
67 
36

20 1 3 
28 7-8 
46

129 1-2 
121 
. 17 
00

lie
10O 1-3
30 7-8 

1(10
51
31 7-8

107 1-2 
118
27

118 7-8
1*0 V'3 ï
27
23
66 5-8 

102 
26 1-2 

136 1-2 
112 
37 7-8 

155 
64
62 7-8

108 7-8 
37 1 1
3 5 8

47
114
39 3-8

D'i. 1-2
91 1-4 

238 1-4 
26 7-8 
69 
35
20Ï-3
80
47

130 3-8 
121 

17 3 4 
69 7-8

135
IHl 3-4 
38 3-1 

190 5-8 
51
31 7-8 

107 1 2
118 7-8 
27

119

Bell Telephone . . 
i Can. Cotton Pfd. 
Can. Cement Pfd 
Canadian Pacific .

, Detroit.....................
Dom. Iron. Pfd. . 
Dom. Hteel Corp.

: Dom. Coal Pfd. .
I Dom Textile . . 
Dom. Textile Pfd

(Toronto................
Twin CD y ... .

] Illinois Pfd . . .
. Lake of Wood* .
I Montreal Power . 

Mont. Telegraph . 
\loiU- Cotton Pfd 

1 Minn. A Sault. . 
Mackay Com. . . 
Mackay Pref, . . 
Northern Ohio. . 

jOgllTl* Com. . . 
Ogilvie Pfd. . . .

I Richelieu.................
1 Penman Com. . .
■ Hhawlmgan . . . ,

Prix.
'il77 

92 
. 238 

73too
52

.. 112 
85 

101 
1 #9 

. 103 
91

. 188
.. 229
.. 141

108 
. 180 

82 
08 
69 

1 23 
. 110 
. 110 

56 
. 131

Dlv. Rapp.
8 5.40
0 7.77
7 7.00

4.20
8.21 
7.00 
7.09 
0.20
7.00 
0.80 
5.70 
0.70 
0.6» 
0 51 
3.93 
0.07 
0.79 
0.14 
0.09 
5.88 
7.2»
6.00 
0.06 
0.89 
7.1 I 
1.17
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DES
CHEMINS DE FED

Lors de «on départ pour l'Angle­
terre, samedi dernier, Rir Thomas 
Hhaughnessey a laissé entendre qu’­
il regrettait beaucoup de voir que 8t- 
Jean n'offrait aucune accommodation 
réellement pratique et utile pour les 
gros navires qui viennent dans ce 
port, et qu'ils espérait que sous peu, 
la ville de St-Jean et le gouverne­
ment s’entendraient pour remédier A 
ce triste état de choses. "Avec un 
peu de travail de la part du gouver­
nement et de la ville, dit-il, le chiffre 
des affaires de Ht-Jean, déJA énorme, 
serait doublé en peu de temps, et la 
Compagnie du Pacifique Canadien, 
pour un»*, apporterait beaucoup plus 
de fret dans ce port.

PARC St-RECIS
Preass U char 6s U me BDeals 

Jasas'sa terminus des tramways.

J. B. PELOQUIR
Ceortler sa Iramenblea et m place­
ments.
T41. Mala TOTS. 68 ras Bt-Jsoqass

HIT 7-8 
26 7-8 
23 
07 

102 
20 6-8 

130 1-2 
112 
37 0-8 

155 1 -2 
54 3 4 
63 5-8 

1 OK 
37 1-4 

3 5-8

Oette année, le Canada sera visité 
par un groupe de manufacturiers al­
lemands, qui feront une tournée de 
tout le pays sur lea lignes du C. P. 
R.

Ces manufacturiers s’embarqueront 
sur rKmpress of Bratain et arrive­
ront A Québec le 4 juillet, où Us se­
ront reçus officiellement. Us com­
menceront aussitôt leur tournée et 
s'arrêteront A Calgary, Winnipeg,Van 
couver et toutes lea autres villes im­
portantes de l'Ouest canadien.

1000

VALEURS CANADIENNES A 
LONDRES

Named! Lundi Mardi

s

C. P. R - 244 8-8 242 1-4 243 1-2
Baie d'Hud. . 12 1-4 12 1-10 12 1-10
Dora. Hteel 54 1 2 54 12 64 13
O. T. R Pfd ion j). r 108 j.2 I08 1-2

Do. Pfd . 03 1 2 H3 03 3-4
Do. Com 29 1-4 29 28 7-8

Cement .... 20 12 28 I J 28 1-2
Brazilian . ... 100 12 99 3-4 99

LE CURB

Brit. Am. Tohacea, 23 5-1 A 23 7-5;
I United Cigar Btores (actions ordi­
naire) , 100 A 100 1-2 ; (action privi­
légiée) , 114 A 117 ; B. 0. Copper. 3 
1-8 A 3 1-4 ; Int. Cont, Rubber, 8 A 
9 1-8 ; Braden, 8 7-8 A 9 ; Giroux. 
2 15*16 A 3 ; Niplseing, 9 A 9 1-8; 
Cananea, 7 3-4 A 7 7-8 ; Am. Marco­
ni, 5 1-4 A 5 5 8 ; Can. Marconi. 3 1-8 
A 4 1*1 ; La Roue, 2 5-8 4 2 3-4 ; 

lüluo Copper, 8-4 4 f-8.

IiC* travaux exécutés pour la mise 
A niveau des lignes de chemins de fer 
de la Compagnie du Pacifique Cana­
dien, un peu A l'est de Vancouver, 
sont considérés comme les plus par­
faits de leur genre. 1^ lit de la voie 
consiste en une épaisseur dè dix pou­
ces de pierre concassée, et c'est cer­
tainement ce qu’il y a de mieux pour 
l’humidité, car le drainage se fait 
alors rapidement, et ainsi la vole est 
toujours en bon état.

Les experts déclarent que le genre 
de travail exécuté en cet endroit aug-

chrt/ir doré" lOcTpoissons blancs '"ent« beaucoup le confort de. voya­
is ________ a,. • geurs. C’est l’Intention de la Com-

’ pagnie du C. P. R., de faire exécuter

Le marché
de Montréal

POISSON
Le flétan frais en bonnes quantités 

et A des prix raisonnables. La merlu­
che et la morue sont rares, et leurs 

1 prix sont plus élevés. On cotait les 
prix suivants : flétan, 13c la livre ; 
haddock, 6c.

Poissons gelés : haddock. 4c ; bro­

de
10c ; saumon Qualla apprêté, 
saumon argenté 10c ; saumon 
Gaspé, 16c ; maquereaux, 16c ; êper- 
Inne, 16c ; bluefisb, Lie ; black sea 
bass, 12c; harengs gelés. $1.50, le 
100 ; truites des lacs, 12c le 100,

FROMAGE
On

^bre,
cote lea prix suivants : septem- 
12c 4 13c ; octobre, 12 l-4c 4 12

les mêmes travaux sur la majorité de 
ses lignes principales.

--------------------
Humour britannique.
T,* docteur. — Oui. ras d# dont#. J# 

vois ce qu’il vous faut.... «-'est un ehan 
«•'ment d* climat !.... un changement 
d'air '... QueM* est votre profeseion ?

- Quart ler-mattr* A bord du "Taur 
du Moad* . Je viens d Australie.

EN VERTU DE L’ACTE DES LIQUIDATIONS
IN RE

Propriétés Commerciales, 
Stocks de Quincaillerie 
et Plomberie à Vendre

Maison Jean Raquette Limitée
En liquidation.

L* soussigné, recevra dru soumissions 
jusqu'A MIDI. Mercredi, le I0tème Jour 
d’Avrtl, 1913, pour l'nt hut île l’actif 
suivant :

LOT No I—Propriété portant les nu­
méros 1361 et 1353 du Boulevard 8t- 
Laurent, occupé*, comm* m«RH<in de 
ferronneries depuis les dernier* 25 ans. 
étant Ih moitié nord ouest du lot de 
terre connu et désigné comme èi»nt le 
lo» numéro trois cent soixante et qua­
torze (374) des plan et livre de ren 
vol officiel* du Village incorporé d* Ht- 
Jean-Baptiste, borné en front par 1* 
Boulevard Ht Laurent, en profondeur 
par I* rue Ht Dominique du crtté nord- 
ouest par le lot numéro trois rent sot- 
xante et quinze (375) , du crtté sud-est 
par le résidu du dit lot numéro trois 
cent soixante et quatorze (371), avec 
bAtlssen dessus érigées et mesurant 2d x 
148 pieds.

LOT No 2—Fonds de commerce de fer­
ronneries. vitres et peintures, marchan­
dises d’entrepreneurs et fournitures d'é­
lectriciens. Olltils, etc . If tout évalué A 
environ #25,900.00.

LOT No. 3—Propriétés portant les nu­
méros 1357 et 1359 aussi 13*17 A 1373 
de. la rue Ht Dominique, s'étendant è 
l'avenue Coloniale et occupées comme 
ent reprtt de fournitures de plombiers, 
écuries et ban/rars et. composéi-s des lots 
numéros «leux cent soixante et treize, 
deux cent solrante et quatorze, deux 
cent soixante et seize, deux «ent soixan 
te et dix huit et deux tent quatre-vingt- 
un (273. 274. 270. 278 et 281) sur le 
Plan et au livre de renvoi officiels du 
Village incorporé de Ht Jean Baptiste, 
avec bAtlsses dessus érigées,

LOT No i Fonds do commerce de 
fournitures de plombiers et de poseurs 
d'appareils A eau chaude dans toutes scd 
branches, évalué A environ #20,Odd Od^

LOT No 6- Roulant, consistant én 
chevaux. voiture* d'hiver et. d'été, 
(lorrle et express) . voitures privée:!, 

buggy, robes et attelages, évalué A en 
vtron #1,000.00.

LOT No 6—Dette* de livres, suivant 
liste, environ #36.000.00.

DES BOUM1BSION8 peuvent être 
faite* pour un lot ou plot. CONDI­
TIONS, Argent comptant ou A termes 
avec gsraptte.

La plus haute ou aneun* soumission 
ne sera nécessairement accepté#

Pour autres Informations, s'adresser*
ALEXANDRE DESMARTF.AU.

Liquidateur.
No 00 rue Notre Dame Est, Montréal, 8Ô1-39-9-15

RAILWAY
SYSTEMGRAND TRUNK

La Seule Route à Double Vole 
Equipement de Première Cleese

MONTREAL ET TORONTO
9 a.m., 9.40 i.m., 7.30 p.m., 10.30 p.m.

Wagons-salon, restaurant et biblio­
thèque sur lea trains de Jour : wa­
gons-lits Pullman, éclairés A l’êleo- 
trlcité. sur le* trains de nuit.

■.’“Internationa! Limited’’
Le Train par Excellence au Canada 

Quitta Montréal pour Toronto et 
Chicago à 9.00 a m., tou* les Jour#.

Taux Réduits Spéciaux pour Divers Endroits 
sur la Cote du Pacifique

Jusqu'au 16 avril inclusivement. 
Pour tou* renseignements s'adres­

ser aux agents de billets.
Taux réduits pour beaucoup d’au­

tre* endroits.
Wagons-lits ’’ Tonrlst ” onltt*nt 

Montréal poor Ghlragn. le* lundi*, 
mercredis et vendredi* A 10.80 p tn.
Excursions de Colons
Billet* aller et retour pour l'Ouest 

du Canada, vlA Chicago, en vent# 
rhaqne mardi. Jusqu'au 28 octobre, A 
prix très réduits. Billet* bons pour 
deux mois.

BUREAUX EN VILLE 
122 rns St-Jacques. Tél. Main 6905, 

Hotel Windtor ou gars Bonaventore.

LE PACIFIQUE 
CANADIEN

TORONTO
•9.06 a.m.. et *10.00 p.m.

A la gara Union.
WAGON-B A LO N BUR TRAIN DU JOUI! 
•11.16 p.m., à la gara de la eue Vonge.

Compartiments et wagons-lits éclairé* 
A la lumière électrique.

QUEBEC
•5.00 p.m.s19.00 a m.. •1.30 p.m..

•11.30 p.m.
Train de mxe de 6 00 p n».

Wagon# ealon-bnffet
•Tous les Jours. JToub les lours dl* 

msnebe excepté. IDimsache «eulement*

SPECIAL POUR VAPEUR
Raccordement avçc le R. M. B Vtcto^j 

rlsn. Quitte la gar« Windsor A 8.151 
p.m.. Jeudi, le 10 avril.

EXCURSIONS DE COLONS
Billet* d’aller et retour en vente non# 

Winnipeg, Edmonton et gares intermé* 
diaire*. .

Tous les mardi. Jusqu’au 28 octobre* 
Limite de retour 2 mois.

TAUX REDUITS
En vigueur Jusqu’au 15 avril

Aux endroits sur la crtté nord du Pe-t 
clflqun. aussi San Francisco et Mcxlcté 
City. Renseignement* chez tou* le- 
agents de billets.

AUTOUR DU MONDE
$639.10

Empress of Asia
de Liverpool, le 14 Juin.

BUREAUX' DEB BILLETS: 
141-14H me Halnt-Jscruee. Tél. Msl^ 
3126, Hotel Windsor, ou garee Placé 
Vlger et Windsor.

DEBENTURES
$200,000.00

Commission Scolaire c’a 
St-Anselme

SOUMISSION
demandé pour la vente de deux cent# 
débenturea de la Commission Scolatri 
M s; Anselme au montant de mille 
piastres chacune rai hot aides dans qunt 
rnute ans et qui porteront Intérêt ai4 
taux de cinq et demi pour cent, payahl<i 
serni-annuellement Us premiers Mal ef 
Novembre fie chaque année.

Les soumissions devront être iniseé 
dans une enveloppe cachet ée et endoaT 
née* (vente de déhcnturcH) et ndre*4 
*ées ensuite au Secrétalre-Tréanrler dé 
la Commission Scolaire de Kt-Anselme, 
No 234 Amherst, Montréal.

I.a Commission Scolaire de Bt-AnseN 
me recevra des Houmiaslona A rompteé 
QU t Avril courant Jusqu'au 39 \crt| 
mil ueuf cent treize. A midi.

La dite Commission ne s'oblige pué 
A accepter les aoumtSHlons qui lui sel 
ront faites.

Pour plu* d'information, s'adresser atj 
soussigné 234 Amherst. Montréal.

L. N. RICARD. 
Kccrét atrc-Trésorlcr^18

Cité de Westmount
COMMISSION OU FONDS

D'AMORTISSEMENT
Le# Commissaires du Fonds d'Amor- 

ttssement de la Cité de Weatmount, >lé- 
slrent acheter approximativement $27.* 
OOO.OO de déhenturcH municipale*. de 
préférence celles émises par la Cité de 
West mount..

Des offres cachetées marquées "COM* 
MIHBAIREH 1)1 FONDS D'AMOKTIS* 
SEMENT DK W E HTM O U NT" seront 
teQues aux bureaux de la Montreal 
Trust Company Jusqu’à midi, LUNDI, 
LE 21 AVRIL, 101.1.

line description complète de* obliga­
tions mises en vente est essentielle. I.a 
livraison*’ 'le* obligations aux Commis- 
«aires devra être faite le 1er mat. 1913.

A. F. BELL,
6-3 Hecrétalre-Trêsoricr,

DROVINCW DF* QUEBEC. District di I Montréal. COUR SUPERIEURE 
No 1843. — Chas. R Fulner. manufac­
turier des Cité et District de Montréal, 
y faisant affaire* sou* la raison «orlnl* 
de Th* Montreal Skirt A Cloak Mtg, 
Company. Demanderesse vs. B. Claire, 
autrefois des Cité et Dtatrlrt de Mont­
réal et maintenant résidant en de* 
lieux inconnus dans les Etats-Uni* d'A­
mérique. Défendeur. Tl est ordonné se 
défendent de comparaître dans 1* mots 

Montréal. 7 Ivril 1913
T. DF,ROM F,.

Réputé-Protonot air»,
B OOLDENBERG.

Procureur du demandeur #*t

i »

P

^
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H. BEAUREGARD
■ n repreneur Général en Construction

Tél. Bell tain 735. 70 Rue S&Int-Jaoques.
XiOKTRBAL

LES T 
EN CIMENT

IMMEUBLES ET OCCASIONS D’AFFAIRES
mm

M «-ft-x

HYGIENE " MEDECINE

LES COMMISSAIRES ONT DECI-

Les furoncles

encore c'e*t un engrais admirable, 
pour la pullulation des «taphyloeo • I 
ques. Aussi, dans de nombreux cas 
a-t-on dû A l’application peu soigneu­
se de cataplasmes successifs, la dissé­
mination de proche en proche des a- 
gents Infectieux; parfoU» 12 ou 15 fu­
roncles ont succédé nu premier. Du

DE DE NE PLUS FAIRE CONS­
TRUIRE DE TROTTOIRS EN 
BOIS.

PERES DE FAMILLE
Tous les trottoirs de bois sont en­

fin condamnés A disparaître dans 
les limites de la cité de Montréal. 
Le Bureau de Contrôle a donné ordre 
A M. .Tanin, ce matin, de prendre scsChacun connaît le furoncle par ex­

périence personnelle, et a malheureu- cou, 1 inflammation jdlo-sébacée a ga- jigp0gitions en conséquence et de pré 
œment apprécié l’exactitude du nom face, l*8 paupières, la lèvre par(.,- un rupvort, concernant les be-
TVPulalre donné A ce vilain bobo - «upérleure d’oû de graves compllea-, soins de trottoirs dans les quartiers 
crtul-ct paraît bien être un clou qui tlonfl ,0,lt P0®8ibl€8; «t l’état morbt-1banlieue, où l’on demande des

qui avez l’expérience de la vie, montrez votre esprit 
de prévoyance, et facilitez l’établissement de vos fils 
et de vos filles en leur achetant des contrats—paya­
bles par petits versements,—dans le

de qui pouvait être terminé en qnel-enOre dans la chair ; la douleur vril­
lante du furoncle en train de ”mû- QUM Jour* a duré d#* * dee
rlr’- évoque en effet l'idée d’une poln- moiB’
te qtu’un marteau ‘lonc préférer au cataplasmeaurait enfoncée

'l» dans le derme. Il n’eert pas besoin l’application de compressée antisepti­
que He clou eoit très volumineux pour qU®8 c,ia,ld<!g <“t fréquemment renou- ] Bera de plu8 trèg économique, car 
faire très mal ; mais comme il se dé iV*1^ : °n i'accord<! à rec<>noattre trottoir en ciment qui coûte me 
veloppv dan* la partie profonde de la
peau, niche en terminaison» nerveu- 

il signale cruellement sa présen­
ce. presque avant d’être visible, et de 
s'offrir A l’œil du médecin avec son poajHje 
aspect ondinaire de tuméfaction cir­
conscrite, conique, dont le sommet 
blanchit aai bout de quelques Jours, 
et s’ouvre pour livrer passage au 
bourbillon purulent. On a discuté sur 
le siège exact du furoncle, peu noue 
importe ici ; la plupart des chirur­
giens admettent aujourd’hui qu’il ré­
sulte de l'Inflammation dee bulbes pi­
leux et des glandes sébacées du der­
me ; nous ne retiendrons ce détail que 
pour expliquer s» rareté dans les ré- 
g-iona habituellement glabres.

Quelles wont les conditions qui pré­
sident au développement du furon­
cle ? n faut bien les connaître pour 
éviter d’en réaliser Tensrruble. L’élé­
ment indispensable, dans l’éclosion 
du clou, est un microbe trop banal 
et trop répandu pour que nous puis­
sions utilement l’empêcher de nous 
approcher ; l’essentiel est que le sta­
phylocoque, puisqu’il faut l’appeler 
par son nom, ne rencontre pas chea 
noos un terrain oû il trouve toutes 
ses aises. La malpropreté, et les pe 
tlte frottements répétés, qui, pour 
ainsi dire, labourent la peau, favori­
sent au plua haut degré ]A proliféra­
tion et la pénétration du microbe.
Aussi, n’est-il pas étonnant qne les 
furoncles naissent, avec une prédilec­
tion marquée, dans les régions du 
corps qui eont exposées A ee salir ai­
sément, ou qui sont en contact avec 
uns partie habituellement ou acciden­
tellement rigide du vêt ornent. Us se 
montrent de préférence au cou, aux 
avant-bras, et dans cette région bien 
particulière où les cavaliers novices 
appréhendent A Juste è;tre de les voir 
apparaître. Les furoncles du cava­
lier, favorisée par lee excoriations 
dues à la selle, sont spécialement l’a­
panage des Jeunes soldats inexpéri­
mentés et d'ailleurs peu soigneux, au 
moins tant que dure l'ahurleseraent 
des premières bemalnes du service.
Dans le même milieu social, il est éga 
lement fréquent d’observer des furon­
cles du cou provoqués par le contact 

: d'une peau riche en follicules pileux 
avec une cravate trop serrée, ru­
gueuse, et rarement propre, au sens 
chlrurgicsl du terme.

Le furoncle fait volontiers des pc- 
-tits, et c’est une des notions qui doi­
vent tenir le plus de place dans Tins 
titution du traitement local; 11 faut 
•’efforcer de l'empêcher d'essaimer.
Parfois aussi, on volt apparaître eu 
même temps des furoncles multiples 
en différentes régions du corps; cela 
peut tenir eoit A la virulence parti -

qu’elles atténuent moins la souffran­
ce que l'antique matelas de farine de 
lin, mai» de celui-ci, ellee ont les 
avantage» sans avoir les inconvé- | 
nienta. L’eau oxygénée étendue d’eau j 

la solution de sublimé A 
1-4000', l’eau bicarbonatée, dans les j
cas oû les autres antiseptiques sont 
mal supportés, peuvent être em­
ployées A la préparation des compres­
ses. Celles-ci doivent être recouver­
tes d’uns toile imperméable pour con- 
eerver plus longtemps Isur chaleur et 
leur humidité.

Quand on chgnge le pansement, il 
faut nettoyer la région malade et ses 
environs, en allant de la périférle au 
centre. On évite ainsi de paaser sur 
la peau encore saine des tampons 
d’ouate ayant déJA servi A éponger la 
zone inflammatoire. Cette précau­
tion est bien plu» Importante encore 
après l’ouverture du clou.

Faut-il inciser, faut-U employer le 
thermocautère ? Oui, dans certains 
cas ; mais ici le médecin est senl Ju­
ge, et il faut toujours l’appeler quand 
le furoncle est volumineux, très dou­
loureux ou présente plusieurs bourril- 
lons, (anthrax) .

Autrefois on essayait de faire avor­
ter les furoncles en les cautérisant 
avec du nitrats d’argent. Aujour­
d’hui le traitement abortif consiste en 
applications de teinture d’iode : il 
est simple ; il ne faut donc pas hési­
ter A recourir A ces applications io­
dées en cas de menace de furoncle ; 
mais ne pas oublier la technique qui 
vient d’être indiquée pour les lava­
ges : autour du furoncle d’abord, des­
sus ensuite.

Quand les enfants ont des furoncles, 
même petits, il faut panser ces furon­
cles de telle sorte que ceux qui eu

trottoirs de bois, faute de mieux. 
Partout oû des trottoirs sont requis, 
ceux-ci seront faits de ciment, et IA 
où de» trottoirs de bois existent, ils 
seront remplacés sans retard par des 
trottoirs en ciment. Les contrôleurs 
sont d’opioion que cette amélioration

nn 
moins

cher que le bois dure cinq fois plus 
longtemps.

“PRET MOBILIER LIMITÉE"

LA PARALYSIE CEDE 
AUX PILULES ROSES 

OU Dr
Plusieurs formes de cette terrible 

maladie sont guéries par ce re­
mède. •

Mme RITCHIE, DE GALT, ONT., DIT 
QÜ’ELLE CROIT QU’IL LUI A 
SAUVE LA VIE. — LES MEDE­
CINS DISAIENT QU ELLE N’A­
VAIT PAS LONGTEMPS A VIVRE 
LORSQU’ELLE COMMENÇA A 
SUIVRE CE TRAITEMENT, — LI­
SEZ SON TEMOIGNAGE RECON­
NAISSANT:
Il se passe rarement une Journée où 

une nouvelle preuve du merveilleux 
pouvoir curatif des Piluleb Roses du 
Dr Williams ne eoit offerte. Dun»

qui leur prêtera SANS INTERF.T dans l'ordre nu­
mérique de leur inscription, le montant d’argent 
dont ils auront besoin pour se bâtir une maison ou 
acquérir une propriété de rapport ou pour toute 
autre opération immobilière—les plus profitables et 
les plus sûres des opérations.

Le “Prêt Immobilier, Limitée" est dirigé par des 
hommes d’affaires en vue, et offre au public toutes 
les garanties d’administration prudente et progres­
sive.

Demandez
Gratuite.

la Brochure Explicative

Il y a encore 
des agents bien

REPRESENTANTS DEMANDES, 
quelques situations à prendre pour 
qualifiés dans les districts non représentés. S'adres 
ser au gérant du

AVEZ VOUS BESOIN D'ARCENT ? 1 ?
VOICI UNE OCCASION EXCEPIIONNELLE
de vous en procurer, 
ditions.

et à bonnes oon-

Vous avez là une bonne occasion de 
vous débarrasser de vos BALANCES 
DE PRIX DE VENTE, HYPOTHE­
QUES OU AUTRES OBLIGATIONS.

VOICI NOTRE OFFRE.
Huit lots de 

25x85 avec ruelle de 15 pds.
situés sur la rue Delorimier, entre les rues Ontario et Sher­
brooke, très joli site pour flats ou manufacture. Nous échan­
gerons ces lots pour vos obligations, et nous vous paierons la 
balance en votre faveur eu argent, quel que soit le montant.

Ecrivez ou venez nous voir pour plus de détails.

x7. B. L.ABOINTE
Tél. M. 3058.
Rés. : St-Louis 3056.

311 Blvd St-Joseph Ouest. 
Outremont.

LIMITÉE"
244 rue Sie-Ceiherine Est, Montréal

PHONE : BELL EST 6779.

plumeure de ce» caa les malades ont /^aRNIkR. $7.000.00. 26 x 100, prè* 
trouvé soulagement et bonne santé Mont-Royal, brique nolide, 3 «ta­

xes, 3 logements.

sont atteinte ne puissent se gratter, 
et porter ensuite leurs doigts pleins 
de pus à leurs yeux, à leur nez, A
leurs oreilles, régions où se dévelop­
pent aisément de nouveaux furoncles 
douloureux et graves.

Quand malgré un traitement local 
rationnel, les furoncles se multiplient

après que les plus grands efforts de» ____
médecins eurent échoué. Tel était le ( ^hambord. nr«» i,aurl*r. fin.annnn. 
cas de Mme D. M. Ritchie, de Galt, 60 * 73. A logemente, 3 «tas**.

Rexenu plus de 10 p.c.Ont., qui écrit : "Je sens qu’il eet 
de mon devoir de faird connaître aux 
autres ce que les Pilules Roses du Dr 
Williams ont fait pour mol. Je souf­
fris de rhumatisme pour la première 
fois en mai. 1910. Le traitement do­
mestique ayant échoué, j’allai au 
Grace Hospital, Détroit, où Je de­
meurai durant quelques semaines, 
mais, au lieu de s’améliorer, mon é- 
tat devint absolument désespéré, com­
me «1 je souffrais de paralysie, et Je 
ne pouvais remuer ni la main ni le 
pied. Les soins d'une garde-malade 
diplômée et le meilleur traitement 
médical me coûtaient très cher, mais 
mon état semblait s’aggraver. Fina- 
Ismeot, vers le milieu do Juillet, mon 
époux me ramena A la maison, h 
Galt, où je demeurai sou» traitement 
médical et reçus les soins continuels 
dîune garde-malade Jusqu’en octobre, 
alors qua mon état était encore pire. 
Alors le médecin dit A mon époux 
que ce n’était plus qu’une question 
do quelques semaines, vu qu’il m'é­
tait impossible de devenir mieux. A

pré»
100,

pierre et. brique solide.DKR ERABLKH,000.00. A0
Rat bel. $1*.- 
6 plain pied.

HÜTCHESON. $11,500.00, pré» Kair- 
mont, pierre et brique, 25 x ion, 

3 «taxes. 3 logement », H appartement», 
eau chaude partout.

MEVTANA BT BOYER, 4 logement» 
de chaque côté, coin de ruelle, pier­

re et brique, prix $11,000.00. Revenu 
$1.044. Comptant $2.000.

ITN COTTAOE d'hiver et d'«t« X Vau- 
J dreull.

*> COTTAGER d’étU de "et 10 appar­
at tement», ê Dorlon (Vaudreull) »nr 
le bord de l'eau, 30,000 pied» de ter­
rain, prix $4,600.00 les deux.

TTNE TERRE A 
l pré» Vaudreull.

L’ILE PERROT.

ce moment-lA, j’avais dépensé plus de 
... ^ . ■ Bix centa dollar» pour «oins médicaux

et se cicatrisent lentement. U impor- et à l’hOpital. Alors ayant abandon- 
te d’appeler le médecin, qui examine- né tout espoir, mon msrl lut dan» un

A. LAFRENIERE
Tél.
crr.

575 MARIE-ANNE. 
St-Louis 5690. 6-3-lm.

TRIBUNE LIBRE
ra l'ensemble 
ques, et qui

des fonctions organi­
sera souvent amené A 

traiter le trouble général tenant la 
furonculose rebelle sous sa dépendan­
ce.

P.-L. JUQUELIER.

RAPPORT DU REFUGE DE NUIT

Voici le rapport qu'on nous com­
munique du Refuge de Nuit pour le 
mois de mars 1913.

Pendant ce mois, on a 
A 5,120 personnes, dont 2 
tantes et 3,120 catholiques 
les ont été secourues au dehors et six

M 1» Rédacteur du 
Monsieur.

''Canada’’,

journal local un témoignage d'une 
guérison de la paralysie effectuée par 
l'emploi des Pilules Rose» du Dr Wil­
liams, et Je décidai de les essayer im­
médiatement. Au bout de quelque» se­
maines il no produisit une petite a- 
mélioration, et A partir de ce mo­
ment il se produisit chaque jour un 
changftnent pour le mieux. Je puis
maintenant (mars, 1911) , marcher j ('hatham, pour la récin 
dans toute la maison, faire ma cham- i Un bref de »al»l#-arr«i

quel-Un entrefilet fuinoncalt. il y 
que» nemalneu. qu'au dernier terme de la 
Cour du Banc du Roi, le» grands Juré» 
rapportaient, un acte do mlec en acrunu- 
tion contre mol pour vol d’un dossier de 
la cour d'Appel.

Voici quel» sont les falta : Députa le 
moi» de mal dernier. Je suis le deman­
deur dan» une cause de la Cour Kup« 
rleure contra Dame Annt» Walker et son 
«poux Oeo. R Wilson. No 104, rue.ooo.

avant, jugement

A. ROBERGE
90 SWmcim* TéL Main 019

TERRAINS DU BQ
Beaudin-

IMMBI
BUREAU PRINCIPAL

BANQUE des MARCHANDS 
Coin Bte-Cathsrine 

•t Université.
Tél. Up. 6431

IULEVARD PIE IX 
—Limitée
JBLxES

BUREAU DE MAISONNEUVE
BANQUE MOLWON. *

Coin Ontario et Laaalle
Chambre 4.

Tél. Lasalle 1727.

Le Bureau de Maisonneuve est ouvert tous Iss soirs
Jusqu'à 10 heures.

!■ ■■  ■ JlUf— avu-n-4^3

AVENUE PRINCE ALBERT. coin , 
d Avenue 5 Westmottnt, cottage pierre et. 
brique, 12 pié. e». fournaise, etc. Ter­
rain 45 t ino pied». Prix $13.500.

A NOTRE DAME DE ORAC’EB. cb»-I 
min do la Côte 8t-Antolnc. pré» de 
I avenue Addington, un riche cottage. 
12 pièces, menuiserie m bols dur. etc. 
Terrain *5.8 x 10g pied». Prix $13.- 
500.00. PoHsesstonJO.oo. Possession au premier mal.

RUE CHATEAÜOUAY, Pointe 8t- 
Charle», 2 maisons, 4 logement», avec 
jardin. Terrain 45 x 116 pieds. Prix

5Ou. Revenu $600.00. A vendre on 6 
échanger.

RITE ST-ANDRE, Pré» Duluth. 2 mat- 
sons A 4 étages. 6 logement», garage 
neuf pour 12 A 15 automobile» en arriè­
re «ur la rue Ht-ChrUtopbe. Prix $14,- 
600. Revenu $1416. Prendra un ou 
daux bons lot» vacant» en acompte.

RUE ST-CHR1STOPHK, entre Damon- 
tigny et Ontario, maleon brique solide,
3 étages, 4 logement», terrain 49 g 60 
Pied». Prix $10.5no.

COIN MONTCALM et Robin, maison A
4 logements et un magasin, terrain 42 
x 7n pied». Pi i x $«.500.

8A0LT RECOLLET. 3 rottoges déta­
ché». eau, électricité, etc., A deux pas 
de l'église, de la rivière et des tram­
ways, arbres fruitière et d'ombrage. 
Prix $2,800, chacun. A vendre en bloc ou 
séparément.

AVENUE ADDINGTON. Notre-Dame 
d** Grâce», un terrain vacant do 50 x Oo 
pieds, coin «le ruelle. Prix 75c le pied.

A ROBERGE. 70 St-Jacque». Main 
2819. 3-3 Im.

bre, laver la vnisTOlle et coudre et i ^.rr<îrni>aan^i,. sommation. Le_________ _j__ . . . » ci. hrej eatele-arrSt avant jugement araccommoder, mais je suie encore un I été causé par un jugement du 12 août
appelai de ce jugement Adonné asile *>fU n®rTPU8<’, mai» je miia sur la vole dernier. J'en »p 

000 protes- *u/‘rl8°n vu que je me laff ®ur.
» ; 19 famll- ««"«Pi"» r°rte de Jour en Jour. J’en préparer môSÛ

cuiièrf d»
vais état général du malade qui ne ont «te soignée» par le Dr Ohampoux, 
•e défend pas contre l’infection. Il médecin du Refuge et dix famille» ont 
faut sa méfier du diabète lorsqu’on eu la visite du médecin A domicile, 
▼oit apparaître chez un sujet adulte H*Pt °ot été placés dans dee
des furoncles multiple» que le» con - 
dftlone d'inoculation locale n'expli­
quent pas d’une manière satisfaisante 

Naguère, !• cataplasme de farine de 
lin bien chaud était considéré comme 
le traitement de choix du furoncle. 
En hâtant 'l’exulcération de la tu­
meur Inflammatoire, et en facilitant 
ainsi l'issue du bourbillon, le cata­
plasme calmait la d»nileur et précipi­
tait l’évolution du clou; maie le ca- j 
tsplasme est une arme A deux tran­
chants, A laquelle on a renoncé au­
jourd'hui dans la thérapeutique des 
abcéa superficiels tout au moins. Dès 
qu’il se refroidit, non seulement il 
n’a aucune valeur antiseptique, mai»

familles charitables.
Toutes les personnes qui auront de 

vieux vêtements A donner pourront 
les envoyer au No fié Place Jacque»- 
Cartier.

A la 
la Cour d'Appel

dernier, dan» le bnt de... . . , - , ______ fartum. Je reçu* le dos­ât tribun tout le mérite aux Pilules sler de M. Marchand, député-greffier de 
Roses du Dr Williams, car je sen» 1,1 Cour d'Appel A qui je donnai un re- 

loBtrument d, la Pro- : 7.
vidence créée» pour le bénéfice de I hu- «ulvante :
manité souffrante. | "Régula Générait» (6 juin lt*62) "., . , . , _ „ "Il est ordonné qu'à l'avenir, commu-KcriNant encore en date du 16 août "nicatlon du dossier, dans chaque cause 
1911, Mme Ritchie dit : "Quant A ma ! "soit donnée A l'avocat de < haque par-
santé en général, je puis dire qu’il y [V* fiUr ,on recu JjroduR »u jrrclle d»n ,i„„ ’ __* "la rour ; et que 1 ordre de cette cour.a de» année» que le ne nie nui» pas j "ou j'un dcs juges d'icelle requis ius- 
aussi bitèi portée. Mon estomac fonc-! "Qu'lcl par la troisième règle de prutl-

PROVINCE DE QUEBEC District d» 
ï Montréal. COUR SUPERIEURE. 
No 1192. — N. R. Kalrbank» Co., De­
mandeur vs. O. W, Wlldblood. Défen­
deur Le 17lème Jour d'Avril 1918 à 
dix heure» de l'avnnt midi, A la place 
d'affaires du dit défendeur, en arrière 
ru No 2163 rue 8t-Laurent, en la Cité
de Montréal, seront, vendu» par autorité 
de Justice les bien» et effet» du dit Dé­
fendeur saisis en cette cause, consistant 
en un cheval, voitures, et roulant de 
Boulanger. Conditions : Argent fomp- 
tant,

Montréal. 5 Avril 1913
W. W. NMITH,

4-1$ H.C. 8.

LES AUTOMOBILES RUSSELL

lionne A merveille et Je peux manger 
de» choses que je ne pouvais pas man­
ger depuis des années. Je puis mar­
cher assez bien, mais A l’aide d’une 

j canne quand Je sors, car je no me 
sens pas assez sûre de mol. Mais si 

| vous m’aviez vue lorsque Je commen- 
içai A prendre le» Pilules Roses du Dr 
.Williams, vous constateriez qüel mi- 
; racle elles ont opéré dans mon cas. 
Tout ce que j’ai dit est absolument

Avant d'être mises sur le marché, 
les automobiles "RusaeH" subissent 
une série d’examens des plu» sévères.
Le moteur de la voiture est d’abord 
esnayé A l’usine et il doit enrêglstrer ‘"T "V"."/♦ “* ?" T H'*0|u»ient une certaine force; puis il est placé ' r*J aiol,ffrR| due le» Pilules ont 
sur la voiture que l’on fait circuler gU*n nî°n mar' d Une aM®ctl°n rcina- 
pendant un certain temps, et c’est ^i88 aU^reB,,rem^^e8 no
alors que l’on peut Juger si tout ^ :H<‘rnhlftlPnt «voir aucun effet, ce dont

reconnaissants tous

DUNLOP
Traction Tread

COMMENT ARRIVENT LES ACCiDENTS
Un dérapement arrive 

d'habitude quand on s’y 
attend le moine. Jamais 
il n’arrive an conducteur 
intelligent qui emploie le 
Dunlop Traction Tread.

Voyez votre 
Homme 

De Garage

"quo no soit plu» exigé."
A «’otte époque, le» défendeur» n'é­

talent pas représentés «levant 1» cour 
d'Appel, aucune comparution n'y ayant 
été produite de leur part, ni de la part 
de leur» avocat», tel que requis Par l'ar­
ticle 121H du Code de Procédure Civil 
de 1» Province. c>t article décréta qu’ils 
devaient produire au greffe de la Cour 
d’Appel leur comparution avant l'expi­
ration des «*inq jours suivant la récep­
tion du dossier par le greffier de la 
Cour d'Appel: Ce n’est que le 29 oc­
tobre dernier que les défendeurs ont. 
comparu» en Appel par le ministère de 
leur avocat.

Le 6 novembre dernier. Je retournai le 
dossier A M. Marchand, député-grelflcr 
de la Cour d'Appel, alors que J'en aval» 
fini. M. Marchand constata alors que 
le doBHier lui était rendu dans un délai 
raisonnable, en bon état. Il arrive sou­
vent, «lisait M. Marchand, que dan» le 
cour» orfllnalre de» affaires, le» avocat» 
retiennent le» dossiers durant plusieurs 
moi» en leur possession afin de prépa­
rer leur tactuiu. et qu'ensutte il» les re­
tournent au greff»*.

Ainsi, J'avais donc le droit d'avoir ce 
doesler en ma possession, après

bien arrangé; et fonctionne parfaite- "olla,, Hommrn 
ment. jdeiix .

Les eesates de route consistent sur- Kncore en date du Ifi janvier 1912, 
tout à monter de grandes côtes, gur Mme Ritchie dit: "Je suis complète- 
etmque vitesse. ’ ‘ ment rétablie et je puis faire tout

Le carburateur cet aussi examiné mon travH>l de maison. Je recom- 
très minutieueement; de même que les manderai toujours les Pilule» Roses 
changements de vitesse, le volant, et du Dr Williams et J’ai confiance que 
les pneu»; en un mot. rien n’e«t fait pauvre malade tirera autant I p.0vorat!OD
A la hôte et rien n'eet négligé quand Profit de la lecture de cette annon- 
on vend une voiture Russell, et l’a- fc due J'en ai tiré de l’emploi judl- 
chcteur peut être certain qu’il achète cip»x des Pilule»’’.

Le» Pilules Kopcb du Dr Williams 
guérissent des cas apparemment dé­

sespéré» comme celui de Mme Ritchic 
Parce qu'elle» font un sang nouveau,

I riche et rouge, lequel nourrit les 
jnerf» affamé» et Hurmené» et donne

n a-

une voiture de première qualité. 
---------------»~f.

STE-ADELE

8t-Adèlc, 8 — L’eau a baissé consi . 
dérablement ici ces derniers jour», et du ton c< dP H f°rcp A tous les or
on a pu réparer les quelque» dégAte 
causés par l’inondation.

M. Phidéromc Gagnon a failli »e 
noyer, hier.

A rassemblée du Conseil, hier, M. 
Décary, avocat de Montréal, a fait 
une demande* pour obtenir une licen­
ce, au nom de M. Macley, aussi de

ganes du corps. Quiconque souffre de 
paralysie, d'ataxie locomotrice, de 
danse de Saint-Guy ou de toute af-

vaient * aucun «irojt d'exiger ce dossier 
de mol. Leur aviseur légal a même été 
Jusqu A venir nie faire «le» menaces A 
mon bureau alors «iue je refusais de lut 
livrer ce dossier

.Te réfutai* de le lui livrer pour trois 
bonnes raison», «avoir : 1.—Parce que
j'en avals besoin pour préparer mon 
factum ; 2.—Parce nue. autrement, «e 
dossier pouvait s'écarter ou être dé­
truit : 3.—Parce que l'étui» le «eul nul 
en étal» responsable, d’ailleurs, étant le 
demamleur le me trouvais la seule par­
tie intéressée A voir à ce «|ue ce dossier 
fût en sûreté, mal» non pas en perdition

Le 30 octobre dernier, le reçu une let­
tre du mnrlstrat I.efontnlne me don-

digr
A L

fection nerveuse devrait employer le» na'n,;vu qu’une ma^Ve "vel-bale aveù
Pilules Rose» du Dr William», le 
grand créateur de sang et tonique 
pour les nerfs, qui oat plus do remar­
quables guérisons A leur actif que

Montréal. C'est l'intention de ce «’importe quel autre remède au mon-
moQsleur de construire Ici un hôtel de 
$50,000, spécialement pour les amêrl- 

jeains. Cet hôtel, tenu sur un nou­
veau plan ne contiendra pas de bar;

, le» conB«->mmation8 ser.mt service aux 
tables.

Le Conseil n’étunt pas au complet, 
' la licence ne fut pas accordée, et la

de. Mais tâchez d'obtenir les vérita­
ble» pilules avec le nom complet "Dr 
William»’ Pink PHI» for Pnlc Peo­
ple”, sur l’enveloppe qui entoure cha­
que boite. Vendues, par tous les mar­
chand» de remèdes, ou par 1% poste A 
raison de 60 cents la boite ou six 
boites pour $2.50 de The Dr Wil-

été fslte contr» moi pour détention du 
dossier en question.

Je donnai me» explications nu mr.irls- 
trgt Lafontaine qui refusa <!n rei evoir 
aucune plainte en cetti? affaire «Usant 
qu’il avait été trompé quant A l'exacti­
tude des faits de la cause

Après ce refus du magistrat Lafon­
taine d'émettre un mandat et de rece- 

jvofr cette information. Dame Annie 
WalVer. assistée de se» avocat ». »ur de

fausae» représentation», obtint l'émis­
sion d'un mandat du magistrat Leet.

On a toujours considéré que U fait de 
s'adresser A un magistrat pour l'ania- 
nntmn d'un mandat sur le refus d'un 
autre magistrat, était contraire A la 

nité professionnelle et au respect dû 
maglet rat tire. Cela frise le méprl» 

de cour. Dame Annie Walker déposa 
que. le 27 octobre dernier. J'aurais vo­
lé un dossier de la Cour d’Appel, sa­
voir : dans la cause de J. H. Mtgneron, 
appelant, contre Annie Walker et son 
mari. Intimé, et J. A. E. Dion et au­
tre». Tlers-salsts.

A l’enqu»te préliminaire, le magistrat 
Lanctôt, après avoir entendu les témoi­
gnages de M. Man hand, «léputé-graffier 
de la Cour d’Appel et d'Annie Walker, 
refusa d'entendre d'autres témoins, blâ­
ma sévèrement Annie Walker d'avoir as­
sermenté une plainte fausse et sans au­
cune fondation, renvoya cette cause et 
m'acquitta iustanter.

Alors, toujours d'après les avi» et 
l'assistance de son aviseur légal, Annie 
Walker porta sa plainte devant. les 
grands Jurés uu ternie de mars dernier. 
Un ne fit comparaître «levant le» grand» 
Jurés aucun employé du Greffe de la 
Cour d’Appel. ni aucun de» témoin» do 
la «léfimBe. Je n'y était pas représen­
té. Sur de fausses représentation», le» 
Grands Jurés rapportèrent un acte de 
mise en accusation.

Le l d’avril courant, le Magistrat Ba­
tin disposa de cette cause A la Cour de» 
Sessions Spéciales,

Après avoir entendu les témoignage* 
de la plaignante. Madame Annie Walker, 
de M. Marchand. Député-Greffier «le la 
Cour d’Appel et do M J. N. Décarie, le 
Magistrat Bazin, de même que l'avait 
fait le Magistrat Lanctôt A l'enquête 
préliminaire, refusa d'en entendre d'a­
vant age et d'aller plu» loin. U coupa 
court aux procédure» en renvoyant la 
cause et en me libérant, vu qu'il n'y 
avait aucune cause raisonnable ou pro­
bable. Ses aviseurs étaient-ils de bon­
ne foi ou de mauvaise fol ?

VollA M. le Rédacteur quels sont les 
fait» dans cette cause qui était de na 
turc A faire grandement tort à ma ré­
putation et à mon caractère profession­
nel.

Le jugement final m'en a lavé com­
plètement.

Je «lemeure, Monsieur le Rédacteur, 
Votre bien dévoué

J. H. MIGNERON, 
Avocat.

72 Notre-Dame Est 
Montréal. 5 Avril. 1913.

LOTS A VENDRE
COTE ST-LUC, QUEEN MARY ROAD

Et autres Propriétés de Montréal

Westering Land Co. Limited
GEO. H. THIBAULT, Agent

Main 5498.
a-fl-im.

601 Transportation Bldg.

ROBIGHAUD & MEUNGON
333 Laurier Est.—Tél. 81-LouU 61»*

£1.500

MARQUETTE, re- 
pour cent. Comp-

**) — HENRI JULIEN. □ lofe-
ment», terrain 32 s 70. 

Comptant $1,500. Revenu $252.

*•» OfY* —CASORAlN. 2 logement», 
coin ruelle, «curie, comp­

tant, $2.2i>0. Revenu $324. Echange­
rait pour automobile.

—GARNIER, prè» Laurier, 
revenu $336 comptant $1,* 

200. Balance 6 pour cent.
O*11 «UVk — HT-MUBERT. 1 magasin 

»t un logement, revenu 
$884. comptant $1.500.

$4.2fX) ™ÎTo
tant $1.900.

îïnn — RUE uhateauouay.
2 maison» »t un t»rrain. 45 

X 116. Comptant $8,500. Revenu $690.
rfin — maisons rua d»« Car- 

ut| rlAres, 42 x 127, sur deux
rue», 8 logements et «curie, prè» Lau­
rier ; comptant $3.500. Balance 6 pour 
cent.
0»O rfUk — 2 MAISONS ru# La»aUe. 
nX7»«J\/VJ Maisonneuve. 1 magasin. 5 
logement», 50 x 110. Revenu $7ôS. 
f’omptnnt $4.500.
o*vj r;nn — «t-hubert. h iog»-
•rK7.«JWlr marts, prè» de Fleurlroont. 
revenu $792, comptant $4,000. Balance 
6 p. c.

— AVENUE DU l’ARC, 3 
fiat», 25 x 110, revenu 

$d96. Comptant *4.500.
<CO «VIA ”• HORION. 6 logement».

comptant $2.500. Revenu
$323.
«ÇlfWVin — ST-HUBERT. prè» L»u- 

rler. 4 logement», cottage, 
tevenu $701. Comptant $1.000.

— niTR BLOOMFIELD. 8 
*D I < fiat» de 8 appartement»,
comptant $3,500. Balance 6 pour cent.

m.üix)

$15.500

$3.800
$50.(XX)

— RUE PLERHIS. prè*
Ontario 8 logements. 1 

boulangerie, revenu $1.332. Comptant 
$3,500. Balance A 6 p.c.
OJ1 .T/y~k *” DROLET, prèe Laurier, 

12 logements et magasin, 
8o g 75. Revenu $1.566. Comptant $7.- 
ono a $«.ooo.

— RUE BOYER. 9 loge­
ment», comptant $7.000. 

Revenu $1,472 Echangerait pour ter­
rain.
SLl — RtTE BRKBOEÎTF. $1.-
sDT.'Mfll OOO comptant, revenu M72.

— RUE ST-ANDRE. <,700 
comptant, revenu $360.

— LAURIER. 30 loge­
ments, 1 magasin, 3 coin», 

revenu» $3,600. Comptant $25,000, Ba­
lance 6 pour cent.

— HOMMES D ' A F K AI 
17 logement». 9 

magasin». 2 coin», revenu $6.690. comp­
tant $25,000. Balance 6 pour cent.

— S Al-'LT-AU-HECOL-
♦Plx/.IJIA# I.ET, magnifique cottage.

! Boulevard de» Orme», prè» de l égllee.
i tout fini en bois franc, 11 appartements 
I moderne», terrain» 76 x 98. Comptant.
j $2.500.

PLUSIEURS autre» bargains de $1.- 
800 A $2.000, peu de comptant, $800 en 
montant : au»»! terrain A très bon mar- 

I ché rue Hl-Denls. Outremont, et un peu 
j partout. Bargain A prompt acheteur.
U*Q — RUE PANET. près De-

i «Tvy^iWV/ montigny. 10 logement», 
deux magasins, compris terrain 40 x 
100. Comptant $2.000. Revenu $936 par 
année. A prompt acbeteur.

PETITES ANNONCES
A VLND&E

V VENDRE. — Tét» IT Orignal A ven­
dre à bon marché, et aussi rug». 

8'adresaer A 421 rue Mont-Royal E»t.
317-n-P-A

A VENDRE — Un» bonne Exprès». 
S'adresser à J a tu sa Ualpln, 659

ru» Visitation.
iaipln. «
24-a-P-l

VENDRE. — 3 ’’Cxpreoa" % bras. 
S'adresser 76 rue St-Jacqaea.

(tHIPWA. — Purificateur du sang poua 
tiuites maladie». Ecrive» votre 

cas et envoyé* »eulenirn*. loc pour 
échantillon — Agent# demandé». Mme 
I, ROYER, 1096a Wellington. Verdun, 
Montréal. Qué. Manchester, N. H.

305 6 $-P A

O”, DEMANDE un bon Ingénieur m4- 
canlclen pour hAteau A gazollne, 

étant sobre, honnête. De préférenca 
sachant gasoline et stim». Bon ■alatre 
payé. Kéf«renc» demandée. Immédiate­
ment. S'adresser A Jean J. Crète, 
Grande» Pile». P. Qué. 305-6-$-P-A

J. A. CHEVRIER
Tél. Ht-I.oul» 5500.

403 Rue Mont-Royal Est.

$2(1000 .— RUE 8T-HUBERT. 
prè*. 3 magasin», 4 logo- 

ment», construction neuve et moderne, 
cave de 7 1-2, cimentée. Terrain 30 x 
109. Condition» facile». J. A. Che­
vrier, 408 rue Mont-Royal Est. Tél. St- 
Louis 5600. Tél. St- Loui# 6280.

305-8-P-A

ON DEMANDE
Les

vendre, acheter.

$sr».(xx) ïïk«h.c

LE CANADA est Imprimé et publié

TlTvrU j question fut remise A lundi urochalu | Hams' Medicine Co.» Brockrlil*, Ont.
NADA 
pointa 
ni

nr
Limitée, dont M. J. B. La- 
an est le Gérant général, au 

sureau. Numéro 75 Rue St-Jacque», 
Montréal. 1 U-v-wü-a

Sherbrooke, Qué., le sommier Her­
cule No 0 est vendu par Mclnnes.

11 est trèsaé d'une façon patentée, 
inimitable, cinq foi» plus fort comme 
résistance et ressort et est garanti 
ne pas faiblir.

u?*r sitO ~ chateaubriand, a
«irLÏ.OtFW logements, écurie, boutique 
26 x 195. Comptant $1.800. Bou revo-

PERSONNES qui dé«lreral»nt 
dre. acheter, échanger soit Pro­

priétés. Terres. Lots. Hôtels, Salle* à 
manger. Maisons meublée» pour louer 
des «hainbre». Epicerie». Magasin» de 
Cigare». Tabac». Bonbon», etc. Adree- 
•ez-vous A Jean Castelli A Cle, 117 rue 
Rte-Cathrrtne. en face "La Patrl* '. Tél. 
Est 4563. Au l«r Mal Jean Castelli 
transportera son bureau A 1 édifice de 
"Le patrie", 1er étage, chambre 17.

MAR1E7.-VOUR — Journal matrimo­
nial renfermant de» centaine» d'an­

nonce» de gens 5 marier, de toutes le* 
elasnee — riches, pauvre». Jeune», vieux, 
protestant», catholique» ; envoyé gratui­
tement. cacheté. THE CORRESPON­
DENT. Toledo. Ohio. 288-48-P-À

CARTES

DOMINION CARPET BEATlNO CO., 
eenl bureau. No 362 Dorcbeeter 

Oueat. On nettoie les tapie, répare les 
meubles, le» matelas aussi Isa rembour­
râtes. Toat est emporté et livré gra­
tuitement. Tél. Main 4414. 8*6-s

1>OUR réparation de dyuamoe, mo­
teur» et entre» appareil» électri­

que». S'adresser A la Cle Internationale 
d Electricité, 97 ru» illeury. Tél. Bail 
Main 814)1. 97

AVIS

ROBtCHAUO & MELANGON
383 Laurier Est.—Tél bt-Louls 6194

• 800-Im-n
Le» punis A In caserne.
—Pourquoi que tu as été puni ?
—VoilA... Le major m’avait dit : 

’• Suivez scrupuleusement mon or­
donnance...” Pas niA faute A mot si 
•on ordonnauce, le eoir, • sauté le 
mur I

Les hommes d'affaires qui font 
de la publicité dans le “Canada M, 
sont assurés ri’attcindre 1$ meil­
leur clientèle canadienne-franç&ise.

a décidé 
ceux qui

Le Ooaverncmcnt de Québec 
de faire le» offre» »uivantc# i\ 
doivent de» rente* scigncu: ule» .

lo. Une remise d'un tl-i» sur le» ar­
rérages de rente» pour ceux qui paieront 
ce» arréragée sans racheter le capital ;

2o. Une remis» des deux tiers sur i»» 
airéiage» pour ceux qui paieront en 
même temps et lea arrérages et le ca­
pital.

Le# Intéressés auront Jusqu'au 90 mat 
prochain pour bénéficier de ce» offre». 
Après cette date, le Gouvernement ven- 
dia. A l'enchère publique, la balance qui 
restera due alors, tant en capital qu'en 
arrérages de rentes.

ELZ. MI VILLE DECHENE. 
Bous Ministre de» Terres et Porèta.

363-M-g-a

I

0723
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Les casernes de pom­
piers et les écoles

LES MEMBRES DE LA COMMISSION SCOLAIRE NE VEULENT 
PAS DE CASERNE DE POMPIERS PRES DE L’ECOLE MAR­
CHAND. - AUTRES QUESTIONS. ELLE S'OUVRIRA, SAMEDI. A 

L’ARENA. - UN BEAU SUC­
CES EN PERSPECTIVE.

Bagarres sanglantes 
à Buffalo

LA (JREVE DES EMPLOYES DE TRAMWAYS OCCASIONNE DE 
GRAVES DESORDRES. - PLUSIEURS PERSONNES BLES­
SEES.

GRANDE VENTE
— DE —

Au dAbut de leur réunion, hier Boir, 
leu membre» de 1h commistdon scolai­
re ont discuté et révisé Ich plan» et 
devis des deux nouvelles écoles dont 
1h commission entreprendra sous peu 
la construction. Ces écoles sont celle 
de la Longue-Pointe et celle de 8t- 
Jean l'Evangéliste, rue Centre. La 
première de ces école» aura 190 x 90 
pied» et l’autre 160 x 83. Les archi­
tect ea en sont respectivement MM. 
Zotiquc Trudel et U. J. Asaclin qui 
ont expliqué tous les menus détails 
de leur travail. Les commissaires se 
sont, déclarés satisfaits et les tra-

f Ht 
le 

tue 
’a •

l'endroit n'est pas propice à I érec - 
tion d’un porte.

M. le maire Lavallée dit qu il 
contre l'érection d'une caserne 
pompiers, non seulement sur la 
Hcrri, mais aussi sue la rue t-'t 
bert, a

Lu Commission décide a toi s d'en­
voyer une résolution au bureau de 
contrôle dans laquelle elle émet le 
v«eu qu’aucun poste le pompiers ne 
soit construit aux environs rie l’Ecole 
Marchand.

M. le juge Lafontaine aborde ensui­
te la question des colonies de vacan­
ces. La législature nous a accordé 
des privilèges à ce sujet, dit-il, nous 

nécessaires.. * * i * i avons les pouvoirs nécessaires pourvaux préparatoires commenceront j orKHt,i(H>r colo|lieR 8ColnlrM( qui
ont pour but de faire sortir de la 
ville, les enfanta et de leur fntre pren

dans quelque» jours.
I^e secrétaire fit part A la commis­

sion que l’un de sea procureurs avait 
reçu officieusement une offre de règle­
ment. dans la cause de St-Denis va La 
Commisaion Scolaire. Les deman­
deurs offrent que chaque partie paie 
ses frais. Comme on se le rappelle, I res. 
cette cause a trait A la révocatiou de : M. le maire Lavallée dit qu'il est 
cinq profcsacurs qui auraient fait opposé A ces colonies scolaires ; l’ar- 
partie de la loge Emancipation. I^es gent que nous avons ici est perçu 
requérants, ae prétendant lésés dans!pour les fins de l'Instruction primai- 
leurs droits, demandèrent l’émission re seulement et nous ne pouvons le

dre une cure d’air de quelques jours" 
Il demande donc qu’on s’informe au- 
prpa de M. l'abbé Desr^siers, du nom 
bre d’enfants qu’il pourrait recevoir, 
et tous les renseignements nécesaai-

d’un bref d’injonction contre la Com- 
misfelon. Ce bref fut accordé et la 
Commission en appela au tribunal de 
révision où la cause est encore pen­
dante.

Tous les commissaires sont d’avis 
qu’il vaut mieux accepter le règle­
ment en question.

M. le juge Lafontaine attire l’atten­
tion de ses collègues sur la rumeur 
qui veut que !n ville érigerait une ca­
serne de pompiers, à l’angle des rues

dépenser au bénéfice d’un petit nom­
bre de fils de famille ou de privilé­
giés. La question est renvoyée A l’é­
tude du comité des écoles qui fera 
rapport.

M. Philippe Ortiz demande qu’on 
lui permette de tenir une exposition Austen 
d’arts dans le but de développer le 
sens esthétique des Hèves. Référé nu 
comité des écoles.

M. le Dr Décarie donne avant l’a­
journement l’avis de motion suivant:

On est A faire de grands préparatifs 
A l’Arena en vue dè l'exposition d’im­
meubles qui s’ouvre, samedi prochain. 
Le programme de cette exposition 
sera annoncé dans deux ou trola 
jours. Tl est une chose certaine, c'est 
que cette exposition, la première du 
genre A Montréal sera un succès, car 
les organisateurs n’ont rien épargné 
pour atteindre leur but.

I.ea décorateur» sont A l'ouvrage A 
l'Arena en ce moment, et comme U 
existe une grande rivalité entre les 
différentes compagnies d'immeubles 

1 de la ville, c’est A qui aurait le plu» 
bel exhibit, et les visiteurs auront IA 
une occasion unique de voir les dif­

férents modèles de bungalow, et de 
résidences d’été.

Cette exposition sera certainement 
une des plus Intéressantes et des plus 
instructives que nous ayons encore 
eues A Montréal.

La magnifique coupe donnée par la 
direction de l'exposition comme pre­
mier prix, a beaucoup contribué A 
exciter le zèle des exposants et on 
peut s’attendre A des surprises 
dant l’exposition la plupart des ex 
posants ont décidé d’organiser des 
concours dont lea prix tonsisteront 
en lots gratuits, automobiles, et mé­
mo voyage A New-York.

Voici une liste de» principaux expo­
sants :

The F. N. Ainey Realty, Ltd. ; 
&. Chapdelaine ; J. O. Avard 

& Co., Ltd. ; Heaudin Limité ; Beau- 
dry Realty Co. ; Geo. Bélanger ; Ber­
nier, Bernier & Beauchamp ; J. A. 
Berthiaume ; Boileau & Bénard ; J.

Buffalo, 8 — Des désordres san­
glants ont suivi la tentative de la 
International Railway Company pour 
reprendre le trafic sur tout le réseau 
avec l’aide d’employée improvisés,des­
tinés A remplacer les mécaniciens et 
les conducteurs qui sont en grève de­
puis dimanche.

Au cifurs d’une mêlée entre les em­
ployés, la police et plusieurs cental - 
nés de grévistes, Francis Murphy a

ont échoué. Il semble que la grève ne 
doivent pas se terminer avant quel­
que temps. Les chefs de la grève con 
sentent A soumettre leurs griefs A 
l’arbitrage. Les directeurs déclarent 
qu'ils ont assez d'employés pour con­
tinuer le service et demandent l’aide 
de la police afin de faire respecter 
ces derniers. Ils veulent même que 
la milice entre en campagne, car di­
sent-ils, le service de la police est ir-1

été sérieusement blessé par une halle régulier. Ce soir, le président de la
de revolver, laquelle causera proha 
blement sa mort. Deux femmes ont 
été grièvement brûlées lorsque la fou­
le a jeté bas le trolley d’un tramway 
Cet accident s'est produit dans la 
banlieue, cet après-midi. Plusieurs 
autres personnes ont été blessées par 
des pierres et beaucoup de tramways 
ont été endommagés.

Sur la rue Broadway, ce soir,l'au­
tomobile du chef de police Regans, a 
été attaquée par les grévistes. Plu­
sieurs coups de feu ont été tirés sur 
la machine, mais ses passagers n’ont 
pas été blessés.

La police, le revolver au poing, a 
dispersé les manifestants. Toutes ten 

Pen- tatives pour amener les chefs de la 
grève et les directeurs de la compa­
gnie A discuter sur des termes de paix

Compagnie des Tramways a publié le 
bulletin suivant: "I<e président Oon- 
nette désira annoncer A ses anciens 
employés, par l'entremise dé la près- | 
se, qu’il sera heureux de conférer a- 
vec eux en tout temps au sujet de 
leurs salaires et de leurs conditions 
de travail, lorsqu’ils seront revenus 
A l’ouvrage et auront repris leur 
travail régulier sur les tramways.’’

La compagnie considère que plus 
de 100 tramways ont zté endomma - 
gé« par les grévistes depuis le com­
mencement de la grève. lie bataillon * 
entier de la police est sur pied pres­
que continuellement depuis dimanche 
soir.

Le major-général John F. Ryan est 
arrivé ici, ce soir, afin de ae rendre 
compte des cobditions de la grève.

LIVRES
A PRIX REDUITS

Du 1er au 20 Avril
Vont* d’un ftssortimpnt consid^rablq 

Livres choisis dans nos rayons : Littéra­
ture — Histoire — (iéographio — Konmns— 
Prédication — Ecriture Sainte — Ascétisme 

Théologie — Apologétique — Biographie 
— Catéchisme — Ouvrages pour Bibliothè­
ques Paroissiales — Livres Canadiens.

Escompte variant de

à pour cent
sur les prix de ces livrée.

La quantité de chaque titre étant limitée, 
nous engageons les Bibliothécaires et Ama­
teurs de livres à venir faire leur choix.

Ne manquez pas cette occasion unique.

Mlle Emerson
remise en liberté

___ ________ _____ _______ A. Rourgault & Co. ; Bousquet & Sa-
Berri et Dorchester, juste en face dt U cat proposé que la commission des • * anada Luropean Land Co.,
■picole Marchand. Ecoles Catholiques de Montréal de- Ltd. ; Canada Real Estate Newfs ;

le commissaire l^apointe déclare monde A Son Honneur le Lieutenant- ^ anada Realty Co., Ltd. j C. C. Cot-

LÀ SUFFRAGETTE QUI A TANT FAIT PARLER D’ELLE, SORT, 
HIER, DE LA PRISON D’HALLOWAY. T*

M.
qu’un agent d'immeuble lui a dit qu’ 
il voulait acheter la propriété de la 
succession Jeannette. Mais, jamais, 
tant que je serai au Conseil, il ne se 
construiea une caserne de pom­
piers A cet endroit.” Il prie en con­
séquence M. le maire Lavallée ie bien 
vouloir convaincre ses collègues que

Gouverneur de faire représenter la trell Ltd. ; Daoust Realty limité ; Da- 
I province de Québec nu prochain con- vidson &. McRea ; Gervais, Decary li- 
grès d’hygiène qui aura lieu durant le mité ; Freedman Realty Co ; E. Na- 

1 cours de l’été prochain A Buffalo, N. .Poléon Robert : G. S. Hunton ; Im- 
Y. proved Realties, Ltd; The Lyon Gas

M. le commissaire Lafontaine nropo- Saving, Ltd. ; E. D. Maguire 
sera que la Commission soit aussi re-. Leaf Realties. Ltd ; F. R. Miller ;

Builder's Supply, etc. ; F.

Londres, 8. — A 9 heures ce soir, ! gardiens aux abords de la prison, 
Mlle Zelie Emerson, une suffragette tt^n d être averties dès que la pri-

79 EUE ST-JACQUE8 
MONTREAL.

plus grand choix de livres français 
Amérique.

en

présentée.

Ces vols d’automobiles
TROIS AUTOMOBILES SONT VOLEES DANS LES RUES DE 

MONTREAL DANS L’ESPACE DE DIX JOURS - CE QUE DE­
CLARE UN OFFICIER SUPERIEUR DE LA POLICE

National
Nicolas & Co ; Racicot 4 Racicot 
Raymond Construction & Lumber Co; 
David Rochon ; A. G. Fowler Ross & 
Co. ; 8t.Lawrence Land Syndicate, 
Ltd. ; Security Trust Ltd. ; South 
Shore Land Co. ; Stroud Photogra- 
phic Supply Co. ; The United Supply 
Co. ; J. R. Watson Realty Co., Ltd.;

I The Window Strip Co. ; George E.
■ DeSeve ; The Dutch Flooring 4 Che­
mical Co. ; Economic Realty Ltd ; J. 
Walter Gage Realty Co. ; The General 
Appliance Co. ; Chas. E. Goad Co. ; 
Gohier 4 Bigras.

une
de Jackson, Michigan, a été libérée 
de la prison de Halloway. Elle a été 

Maple | conduite par sa mère à un sanato­
rium où on lui donnera tous les soins 
que requiert son état. Mme Emerson 
est très inquiète de l’état de sa fille.

sonnière quitterait la prison.
D'un autre côté, Mme Emerson 

avait été Informée par l'ambassade 
américaine de .'heure exacte A la­
quelle on remettrait sa fills en liber­
té. Elle se rendit donc A la prison 
et fut la première A voir sa fille |

Quelques-unes des amies militantes qu’elle conduisit immédiatement A
de Mlle Emerson, y compris plusieurs 
Américaines, avaient résolu d’enlever 
celle-ci en automobile afin que la

un hôpital particulier où les méde­
cins l’isolèrent.

Les membres modérés de l'union so-
mère ne pût modérer par ses paroles ' claie et politique de» femmes, y com- 
l'explosion du premier entretien. El-, pris leur avocat, approuvent entière- 
les étaient de plus choquées de la con- : ment la conduite de Mme Emerson et 
duite de Mme Emerson, en abandon-, sont d’avia que le secrétaire de Tln- 
nant toute tentative auprès de I’am-1 térieur a fait une concession extraor-

VOIES URINAIRES
KbtRgÇMàSSSS»

DrQ. ARCMMBMIT
»—10 a.*t. m.. B0TSSM
fc • S « 877 8t>D«nlfl■«ares ét
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Les DENTISTES OENDREAD
Transporteront laors bureauxle fer Mal Prochain 

Au No 535 rue Saint-Dénia
(Vta-â-rl* U carré Rt-Ix>aie),

Une épidémie de vols d'automobiles 
sévit m ce moment A Montréal; dans 
l’espace de dix jours trois automobi­
les disparaissent et l’on crain qu’elles 
le soient pour toujours.

L» première qui » disparu est celle 
de M. C. O. Harrington, volée sur la 
rue Rte-Catberine Oueat ; la seconde, 
appartient A une personne bien con­
nue de Montréal, volée devant le thé- 
Atre ‘*His Majeaty’’.; 1» troisième a 
disparu hier matin, de devant la hA- 
tisse de la banque des Cantons de 
l’Est : elle appartient A M. C. Spen­
cer.

Interrogé A ce sujet un officier su­
périeur de la police, nous a déclaré 
que l'on doit se trouver en présence 
d’une bande organisée de voleurs qui 
font passer la frontière des Etats- 
Unis A ces machines, la chose étant 
la plua simple A faire.

Cependant ajoute cet officier, dès 
qu’un de ces vols nous est signalé,

clubs libéraux
Il remporte un franc succès

nous mettons nos hommes A faire des -----
recherches.

Arrêter un voleur d’automobile est CUChUC dCS
chose presque impossible nous décla­
rait cet officier ; la raison est que 
souvent ceux qui s'emparent de ces 
machines, le font dans le but de fai­
re une excursion en dehors de la ville 
et quand noua recevons l'avis de la 
disparition de la voiture plusieurs 
heures se sont dêjA écoulées.

Le journal français du soir qui cri­
tique l’inaction de la police dans ces 
vola d'automobiles n'eat pas sérieux; 
on ne peut réellement pas demander 
A nos constables de connaître tous 
les chauffeurs et propriétaires d’auto­
mobiles de Montréal, et se permettre 
d’aller les dévisager chaque fols 
qu'un moteur est mis en marche.

La seule ressource que je connais­
se pour empêcher ces vols, c’est que 
toujours un chauffeur reste sur la ma­
chine.

hassade américaine pour obtenir la 
| liberté de sa fille, et voulaient lui 
! donner une leçon.

Comme les militantes savaient que 
Mlle Emerson serait remise en liberté 
aujourd’hui, elles avaient posté des

dinaire A la suffragette américains. *=■ 
A sa sortie de la prison, Mlle Emer­

son a été applaudie par un grand > 
nombre de suffragette» qui «'étaient i 
réunies aux abords de la prison dans ! 
l'attente de sa mise en liberté.

ILS SONT

LES JEUNES COUHVILLE ET 
MOREAU, ACCUSES DE VOL, 
SONT REMIS EN LIBERTE, 
FAUTE DE PREUVES.

FATALE
UN OUVRIER TOMBE D’UN 

SIXIEME ETAGE ET SE TUE.

Les jeunes Courville et Moreau, ac­
cusé» d’avoir volé une montre A une 
dame du nom de H. Dugas ont été 
acquittés, hier après-midi, par le juge 
Bazin siégeant en Cour de» Sessions, 
le« preuves ayant été trouvées insuffi­
santes.

Avant de prononcer son acquitte­
ment, le juge a fait aux deux jeunes 
jrens une verte remontrance sur la 
fréquentation des salles de pool, vé­
ritables antres du vice et écoles du 
roi.

Dans presque tous les cas où j’ai eu 
A sévir, ajouta le juge, j’ai condamné 
des jeunes gens qui tous avouaient 
être des pilliers de salie» de pool, et 
ces cas sont malheureusement trop I Conférences de 
sombreux.

Vers 4 heures, hier après-midi, un 
accident mortel est arrivé A 1» bAtis- 
se Blumeothal, rue Ste-Catherine.près 
Bleary.

Un dos ouvriers des manufacturiers 
de confections Kossner Brothers, un 
nommé Israël Leibowitz. est tombé 

.afccidentellement du sixième étage 
dana le puits de l'ascenseur. Le mal­
heureux ouvrier s'est tué sur le coup.

I>e corps a été transporté A la mor­
gue, où une enquête sera tenue au­
jourd’hui.

Le grand euchre organisé par les 
iclubs libéraiiT H* Montréal a eu lieu, 
hier soir, A i» salle Stanley, et on ! 
peut dire que le succès remporté a été 
non seulement des plus brillants, 
mais, de plus, a dépassé toutes les 
espérances.

Toute la jeunesse libérale s’était 
donné rendez-vous A la salle Stanley, 
hier soir, de sorte que l'assistance 
était très nombreuse ; plus de mille 
personnes étaient présentes. Certes, 
les organisatrices pressentaient bien 
un beau succès, mais ne s'attendaient 
pas A recevoir une foule si considéra­
ble, et il fallut organiser trois séries 
de euchre, afin de permettre A tous 
de jouer et d’en arriver A un résultat 
satisfaisant.

Cependant, plusieurs préférèrent la 
danse au jeu de cartes, et ceux-lA pu­
rent a’en donner à cceur-joie. C’était 
réellement plaisir de voir tous ccs 
jolis couples valser aux accords d'une 
musique des plus entraînantes.

Irfs trola séries de euchre prirent 
fin A une heure assez avancée de la 

i nuit et lu distribution des prix eut 
lieu aussitôt ; de jolis prix **n or fu­
rent distribués aux vainqueurs des 
concours de danse, de euchre et de 
présence par M. M. Bissonnette, pré­
sidant, et M. S. Ouimet, vice-prési- ! 
dent.

La réunion se termina avec cette 
distribution de prix.

Nous l’avons déjA dit, ce euehre fut 
un réel succès et nous nous faisons 
un plaisir de féliciter Mesdames M. :
Boyer et A. Côté, les principales or­
ganisatrices, pour le beau et grand 
travail qu’elles ont accompli. Nou? ! 
espérons que cc premier euehre cons*iPro^et '*e

Les représailles
du Japon

LA SANTE DE
i

ON EST FURIEUX A TOKIO CON TRE LES LOIS DE LA CALIFOR­
NIE ; LE JAPON NE PRENDRA PAS PART A L’EXPOSITION 
PANAMA-PACIFIQUE.

Tokio, Japon, 8 — Dans un article 
éditorial rempli de traits satiri­
ques A l’adresse des Américains, le 
principal Journal du Japon, P’Asa- 
hl”, dit que les Californien» se pft>- 
posent d’infliger à leur» voisins japo­
nais des traitements, pires que ceux 
infligés aux nègres. L’article conti­
nue ainsi :

"Cette agitation anti-japonaise 
nous causera une impression d'humi­

liation que nombre d’années ne pour­
ront effacer. Les Américains doivent 
se préparer A être reçu» très froide­
ment lorsqu’il» visiteront le Japon, 
ou viendront s'y établir.”

Le journal "Asahl" dit qu’adve- 
nant la passation et la signature de 
ce projet de loi, le Japon devra Im­
médiatement s’abstenir de prendre 
part A l’exQosition Panama-Pacifique 
et refuser aux Américains tout droit 
de propriété au Japon.

L’ARCHEVEQUE DE TORONTO 
DECLARE QU’IL EST AUSSI 
BIEN QUE POSSIBLE.

Toronto, 8 — "Aussi bonne que ja­
mais”, telle a été la réponse de l'ar­
chevêque A un reporter qui s’infor­
mait de sa santé. L'archevêque a- 
vait résilié tous ses engagements di­
manche, A cause d’une légère indispo­
sition. I/O Dr Kidd a déclaré aujour­
d’hui que Mgr McNeil était parfaite - 
ment remis et pouvait vaquer A acs 
occupations ordinaire».

LA REPUBLIE

THE AM 00R ' HOTEL >C0NPAIT
LIMITED

JOHWTfY BERTRAND. OSraat
Lleeeun et derares 4e 1er choix, IM 

107 Boulevard Bt-tLaaseat. T«l. Bel 
. ««10. Montréal. 903-o-D

ARGENT A PR5TER
Argent 0 prêter enr 1ère, 2*tne e« 

Mme hppothéqa* et Achats des balances 
de prix de vente. S’adresser 0 A. JET­
TE A CIE. Edifice du Crédit-Foncier. 
0% rue St-Jacques.

Chambre 10. Montréal. Tél. Mata 
7007.

La revision du tarif
et les traités

UNE CLAUSE DU BILL PROPOSE AU SENAT AMERICAIN VIOLE­
RAIT PLUSIE URS TRAITES.

AUX

E

Washington, R — L’attention dee j 
gouvernants cet attirée sur l’offet | 
qu’aurait une certaine disposition du 

du tarif, laquelle viole-
tltuera un précédent et, qu’A l’ave- rait nombre de traitée entre lea F.tat»

Université Laval
littérature fran-

PR0CES REMIS

çaise.

mr, l’organisation dea clubs libéraux 
donnera son euehre annuel.

Fatal accident

Unis et les nationa étrangères.
L» section actuellement considérée 

réduirait de cinq pour cent le tarif 
sur toutes les marchandise» impor­
tées en ce pays par des vaisseaux 
construits en Amérique et apparte­
nant A un ou plusieurs citoyens de la

Un homme a le cou écrasé par une tréPubl‘que- 
courroie. I'e’ trnlt>*

autres nations pourvoient à l'imposi­
tion d’un même tarif eur tout*» les 
importations de ccs pays, qu’elles 
soient apportées sur des navires amé­
ricains ou étranger».

Selon les auteurs du projet de loi, 
la diminution projetée du tarif en­
couragerait le commerce dee navires 
construite dux Etats-Unis.

Si les départements du commerce 
décident que c’e«t une violation des 
traité», l’affaire sera probablement 
soumise au comité des voie» et mo- 

‘ yen», pour que les traités soient res-

LES ETATS-UNIS LA RECON­
NAITRONT QUAND LES OFFI­
CIERS PARLEMENTAIRES 
AURONT ETE NOMMES.

Pékin, 8. — Le chargé d’affaires 
américain a signifié l’intention des 
Etats-Unis de reconnaître la républi­
que quand les officiers parlementaires 
auront été nommés, Iæ Brésil et le 
Mexique agiront en même temps que 
les Etats-Ur.l». Les autres puissan­
ces attendront probablement pour 
agir l’élection du président qui aura 
lieu plusieurs moi» plus turd.

L'hostilité est grande contre Yuan 
Hhi Kai. Quelques-uns des membres 
du parlement n'ont pas confiance on 
lui parce qu’il a supporté longtemps 
la dynastie mandchoue. D'autres 
craignent qu’il n'aspire A devenir dic­
tateur, ou même empereur. Son ré­
cent déménagement au Palais «lans In 
Cité Interdite semble appuyer rette ' £icf FCBSO 
opinion.

Il y a un conflit bien défini entre 
le président provisoire et le parle­
ment, Yuan Shi Kai s'apercevant

A LOUER
Terrain Ave DeLorimier

FTntre Ontario et. Rhrrbrooke

200 x 85
Avec Ruelle

J. B. LAPOINTE.
011 Boulevard Rt-Jos«ph Ouest.

7 0S haurea la aolr. OuirrmouA.
----------------- ------------------- irnrr

Avis
Important
Nos abonnés et déposi­

taires qui déménagent 
sont priés de nous préve­
nir quelques jours d’a­
vance, soit par téléphone 
Main 3508, ou on s’adres­
sant au bureau pour nous 
donner leur nouvelle

maintenant en force ' perlés ou que la section en litige soit qu’avec une confédération mal éta AVIS
A la demande de Mtre 8t-Julien, le 

procès de Adélard Pubê, accusé de vol 
de fourrures chez M. 
rue St-Paul, a été remis au 
rant.

Aujourd'hui, A huit heures 1-4, dans 
la salle des Promotions de l’Universi­
té Laval, M. René Gautheron fera sa 

Nelson, j neuvième conférence sur : "Un ha- ^ors,lu *• n eu 
17 cou- ‘daud parisien au temps d’Henri IV : l‘Hr ,me courroie. 

• Pierre de l’Estoile.” ___________ „

8outh-Porcupine, Ont., 8 — Henry 
Brosse, employé à la mine Hollinger, 
a été instantanément tué, hier aoir, 

le cou pria et écrasé

avec la Grande-Bretagne et plusieurs |enlevée du projet de loi.

Bataille dans les
rues de Lisbonne
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Nom.

Veuillez eu 
voyer mesurer 

nos glaces et 
faire connaître 

q tf/ votre prime — sans 
*>/ charge

1
LES COURS DE LITTERATURE 

A LAVAL

Jeudi soir, A huit heures, M. Gau­
theron, professeur de littérature fran­
çaise A l’uoiversité Laval, donnera un 
cour» sur Victor Hugo.

Explication d’une pièce de ce poète 
par une étudiante.

MONARCHISTES ET REPUBLI CAINS EN VIENNENT 
MAINS. - PLUSIEURS BLESSES.

Adresse.

303-xaV-v-S'H-Dwu

LA CONSTRUCTION A LONDON

London. Ont., 8 — I>e» permis de 
construction vont en augmentant. Le«svvévsia vvritb VTIJ M Uftlliuu LOflL. Lé*» j ~

total depuis le commencement de Jrieux.

Lisbonne, Portugal, 8. — Le toréa­
dor José Casimirn est pour le mo­
ment le héros des royalistes portu­
gais. Son apparition dans l’arène, di 
manche soir, quelque» minutes après 
qu’une cour martiale l’eût trouvé non 
coupable de conspiration monarchiste 
a été le signal de désordres très eé-

l'annè» (ormt un montant de $450,000 Lé* 10,000 spectateurs l'ont «ppiau-

d’élire un président permanente. Pen­
dant ce temps, ila laisseront Yuan 

AUX Sbi Kai nu poste de président provi­
soire. ,

Le groupe des financiers américains 
* va fermer sous peu leurs bureaux A

di ou sifflé avec fureur suivant qu'ils 'Pékin, leur représentant retournant A 
étaient monarchistes ou républicains. New-York.

A la sortie, les deux grands partis_____________________- _________ _
divisant la foule en sont venus aux 
mains. Comme tout le monde A Lis­
bonne porte sur soi une arme quel- 

jconque, la bataille a été sanglante et 
| nombre de personne» ont été blessées. < 
j lie» troupes de la garnison forent i 
I appelées par le» autorité» #t parvin-|
| rent à rétablir U pals. i

blie, lea difficultés financière» de la , _
Chine et les controverses politique», Ub rfgjdftnta do Lachine qui dé-
le gouvernement ne peut pas être . ttn___ , ,, _
conduit. A Iiioina d’être centralis.', sirent lire Canada peuvent sa 
Hutremment dit à moins qu’il possê- *c procurer tous lea matins ans 
de lui-même les pouvoirs de dicta- endroits suivants , ,
leur. * • q.i

8i aucune crise ne vient changer T. DEMARAIS. 
leurs intentions, les députés vont pré- Cojn Notrc. Damc et 12r Ave. 
parer un projet de constitution avant

Mlle BELANGER,

En vou» R*a«NT — a it
ri» vou» ooupor. une plnelo do

•m»och»r» lo ooupuro do ool*n*r o«

29c la boite ^ RABE*Jfi

Coin 15e Ave et Notre-Damt.

J. CHARRON.
212 St-Louis,

A. BEAUDOIN,
62 — 18e Av».

A. ROBERT,
273 St-Jotepk.
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